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CE SONT DES FARCEURS!

Ou se rappelle quels excès de toutes sortes ont Été commis, depuis

le commencementde la guerre, par les soldats adennés à l'Ivrognerie

et quels appels on à fait de tous les côtés pour enrayer le commerce

de l'alcool.
Depuis deux ans l'idé

u'y à plus que la provinëe de Qué
dans cette dernière province, près
ont profité de la loi d'option locale pour pro
sur leur territoire. ,

Le mouvement se fait de plus en plus sérieux dans cette provinee

pour induire le gouvernement à soumettre lu question au peuple afin

de régler la question unefois pour toutes, Ç

On comprend que de telles nouvelles soient des pit alavmantes

pour ceux qui ont plavé leurs capitaux dans ce commerce èt qui ont

conçu des espérances de fortunes sur l’empoisonnement graduet ct

légal de leur prochain. Aussi nous sommes temollis d'une évolution

qui vaut d'être notée afin de montrerla valeur logique des arguments

que les anti-prohibitionnistes présentent au publie en faveur de leurs

petites affaires.

 

¢ de prohibition a fait tant de chemin qu'il

bee à voter la prohibition totale; et

(les neuf-dixièmes dés munieipalites
hiber ce commerce néfaste

* 3

Un des plus forts arguments contre la prohibition. argument qui

a regu des adhésions dans tous les rangs et toutes les classes de je

société, argument auquel nous avons répondu dans le temps. c'est que

la prohibition est contraire à la liberté individuelle.

C'est la réponse que l'on à tenté de faire en Ontario quand où:

“voulu voter la prohibition totale, c’est la réponse que on a faite

quand on a demandé une mesure défendaut la vente des Loizsons HI

cooliques aux soldats, c'est la ré-ponse que l'on fait partout.

Aujourd'hui. l’horizon s'assombrit pour les marchands d'alevol et

ils sentent le besoin de se faire des unis pour conjurer l'orage qui

s'umoncèle. Voici ce que le président de l'Associat

de Vins et Liqueurs de Montréal ‘écrit à ses membres:

“Je demande donc, et j'ose croire que tous les membres del Asso-

viation seront de mon avis. que. à l'avenir, .pour les raisons Invoquéts

avec tant de justice par les autorités militaires. qu'aucune liqueur

enivrante ne sera livrée ou vendue à aucun militaire en uniforme,

aucune heure du jour et de la nuit. et cela pour toute la durée de la

guerre.’ oo _

“Je vous demande ardemmentde prêter main forte aux mili-

taires sous ce rapport, en espérant que l’on voudra bien tenir compte

en temps et lieu de cette généreuse initiative de notre part.

Est-ce que par hasard la discipline et l'entrainement des soldats

souffrent plus aujourd'hui de l’aleool qu'ils en ont souffert par lc
passé TT - mess= mm memes - _ a. . LL LL Le LL ; | _ a __

Est-ce que les principes de libertés si chers aux anti-prohibition-

nistes ont changé avec le temps et qu'aujourd'hui ils ne ‘seraient plus

aussi rigides qu'il y à deux ans? ; |

Est-ceque, par hasard. cet espoir que l'on voudrabientenir
compte en temps et lieu de cette généreuse initiative ’. n’est pas Un

appel à la sympathie publique quand le vote sur la prohibition viene

drat ;

ll y à deux ans. quand on à demandé aux buvetiers de ne pas

vendre d'alcool aux militaires. À cause des abus honteux qui se com-

mettaient, quand on teur a demandé de restreindre leur commerce

pour le bien de la morale et pourl'avantage de l'armée en formation.

ils-ont repoussé toutes les demandes avec sarcasm. disant qu'ils né

voulaient pas faire insulte aux soldats ni les priver de leur liberté

individuellle.
Aujourd

le commerce de malheuret ils voudraient bien sauver que

ou retarder le malheur. CL

Que le publie ne sé laisse pas prendre à cette generosite interes

sée. Si l'aleool est nuisible aux soldats. s'il est bon et nécessaire d'en

prohiber la vente aux hommes qui portent l'uniforme du roi, il n'est

pas meilleur pourk civil, et l’empoisonnement d'un homme ordinaire |

est aussi grave que l'empoisonnement d’un soldat.

JALBERT FOISY.

SI NOUS LE VOULIONS
Il n'y a pas de jours quenous n'entendions des plaintes contre la

cherté de la vie ct-contre les augmentations successives dont nous acca-

blent les marehands de provisions.
Sans doute. les marchands de dé

articles aux prix qui lenr sont imposés par

Coux-ei sontentrè”les irains des manufactur

qui accaparent certaines lignes de produits. (

‘C’est pour cela que le consommateur vivant au jour le Jour. si

bornant à donner ses commandes et à payer la note du fournisseur ca

arrive à se demandersi son salaire on ses revnus vont suffire à nour-

rir sa famille, Co _

* + Ce ne sont pas nos marchands qui sont à blämer, ils ne peuvent

pas vendre leurs effets à perte ponraider les consommateurs ; mals les

consommateurs pourraient facilement s organiser de manièreà élimi-

ner plusieurs intermédiaires, et se procurer Une partie des principales

nécéssités de la vie à des prix modérés. ,Ç

Nous pourrions appeler ces organisations des C'ereles de Con-

sommrateurs”’ d'après le mot coopérateur distingue ; et ces cercles de

consommateurs sont des plus faciles à organiser: il suffit d'un peu de

honne volonté etd'une once deprévoyance

2

ui. les buvetiers entendent vomme un glas sonner sur
lques épaves

 

 

 

 

14 . . . ;
tail sont bien forcés de vendre les

les marchands de gros et
iers où des entremetteurs

§

[1 existe de ces cercles de consommateurs dansla ville, il en existe

plus encore ailleurs, car la ville d'Ottawa semble un terrain difficile

pourla culture de cette plante si utile. la coopération.

Nous connaissons, dans une petite paroisse de la ville, une. orga-

nisation (oh. bien humble). qui s'est proeuré son beurre; premier choix.

pasteurisé, à 35 sous la livre et qui voit le prix monter sans cn être

autrement affectée.
“ La même chose peut se

le fromage, les pommes de terre, un peu pour

pour le charbon, et ainsi de suite. ,Ç (
I est évident, que tout cela demande du travail. de attention,

quelques sacrifices ct une confiance mutuelle. Mais. pour obtenir la

victoire dans le dur combat pour la vie, est-ce qu'il n'en faut pus du

travail, de l'attention. et des sacrifices ? Ç ©

Celui qui croit faire un honneur ou rendre un immense service a

un ‘‘cercle de consommateurs‘’, en condescendant à donner son adhé-

faire et se fait pourles conserves, les épices»
la viande, pourle pain,

sion et ses commandes, n’est pas -n.membre. désirable et avec des]

gens comme cette personne, un cercle de consommateurs ou une ¢90-

pérative sont destinés à péricliter et à mourir d'inanition. ;

i ‘La coopération veut dire la mise en commun de toutesles éner-

gies, de la bonne volonté commede l'argent et celui qui veut profiter

de tous les avantages sans avoir la puine de se déranger n'est pas mur

pour la coopération.

Nous faisons des appels pressants au gouvernement pour nous

aider, pour ‘‘ mettre un frein à la fureur des flots.” C'est une manière

bien commode de se décharger sur d’autres d'un devoir qui nous in-

combre d'abord spécialement.
11 était, ce nous semble. du devoir «lu gonvernement. dès le com-

mencement de la guerre. de prévoir ce quiallait se produire. puisque

‘“gonverner c'est prévoir.”
I lui appartenait d'organiser le Conada économiquement commeil

cette organisation. était

d'autant plus facile que toutes les tendances et toutes les aspirations
s'est cfforcé de l'organiser militairement;

du peuple canadien poussent vers la coopération.
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ton des-Marvehands

1St-dean-Baptiste de, Montreal a
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CRISE POLITIQUE

Une trève réelle entre les partis
politiques est très diffiche, nous en
avons eu une preuve éclatante dans
otre pays, depuis le commences
ment de la guerre,
La trève ost aussi tres diffieile

en Angleterre et les critiques du
cabinet de coalition deviennent de
plus en plus nombreuses et c'est
ouvertement que l'on demande an-
jourd'hui la retraite de M Asquith
pourle remplacer par Lloyd Geor-
ge

La politique du cabinet actuelle
donne prise a de nombreuses atta-
ques et les journaux de Londres
ne se génent pas pour dire que le
retrait des troupes de la péninsule
de Gallipoii fut une bêtise montt-
mentale
Quand on vent renverser un

homme ou un gouvernement. on ne
s'occupe guère des trèves et l'on
trouve toujours des motifs

AVEC NOUS TOUJOULY

“Le Petit Canadien”) organe de
la Societé  St-Jean-Baptiste de
Montréal après avoir commenté les
deux jugements que vient de rendre
le Conseil Privé ajoute les ligues
sdivante: ‘Puisque la lutte conti-
nue, doit nécessairement continuer,
coux qui, de l’autre côté de l'Otta-
wa, (défendent avec tant de vail-

Lance et de persévérance nus com-
munes traditions peuvent conipter
que leurs compatriotes de la pro-
vinee de Québee seront à leurscô-
tés jusqu’au bout”,

Ces encourngeantes paroles ne
nous surprennent pas. Ce que la

 

©

fait pour nous depuis le commen-
cement de la lutte, est un gage as-
suré que Jamais elle ne cessera de
nous aider.

“Pout: de meme. il est réconfor-
tant d'entendre dire que nos frè-
res de la province-mèresont décidés
à nous soutenir quelle que soit la
longueur de Fi lutte. quelles que
solent ses difficultés.

POUR NOS ECOLES

~~ H ne faut pas oublier que c'est
dimanche prochain le grand con-
vert organisé pour le bénéfice de
dés écoies bilingues. Ce concert
stra donné au Russel! et est sous
la direction de M. C1, Marehans!
bien connu dans le moude artisti-
que de la capitalé. Les billets sout
actuellement en veite aux diffé-
rents presbytères d'Ottawa et de
Hull ¢t chez de nombreux amis.
Procurez-vous le vôtre immédiate-
meni.

UNE FAMINE ¢

Au milice des angoisses de
l'heure présente, quand toutes les
nécessités de la vie sont à un prix
déscepérant. on à pour se consoler
la perspective d'une famine uni-
verselle pour l'année prochaine.

C'est la diminution de la pro-
duction agricole dans les pays où

qui cauxera ee fléau. 1! aurait fal-
in que les pays nentres et éloignés
du théâtre des hostilités prissent
des mesures pour doubler la pro-
duction agricole. dfin de compen-
ser les pertes occasionnées parla -
œuerre: ét c'est précisément ve qui
n'a pas été fait.
On pourrait tout de méme ren-

L'AVENIR ES1 A'uLauUs yŸ

FALKENBAYN ET MACKENSEN OPÉRENT LEUR JONCTION

 

BUCAREST AVEC LES FOR

LIES. — L'ACTIVITE RE
MACEDOINE.

Londres 27 — Mackensen et Fal-i
kenhayi ont opéré leur jonction et
marchent sur Bucarest. En un en-
droit il L°'y a que 50 nulles entre
la capitale et les envahisseurs. Les
Roumains reeulent sur leur vapita-
le brûlant et détruisant tout sur
leur passage,
, L'armée entière de Mackeus-u
a traversé le Danube munieré sos

Durant ce temps-là l'urnitée (1
nord de Falkenhasn continue su

s'approchant rapidement d'un en-,
droit ou elle pourrs prendre coi
‘act avee l'armée dela Valuchis,
et renforcer ainsi erandement les
forces contre lesquelles Buearest
devra se battre pour son existence.
Au pas où les troupes allvinandes
avancent. il n'est pas improbable
qu'elles attaquent Bucarest vers la

 
Bucarest rapporte que les trou ,

pes roumaines ont cit des petites y
rencontres avec l'ennemi pres de}
Roshiori-de-Vede. Ceci iudiqne que |
l'armée de Faikerhayn a atecinit:

MACKENSEN TRAVERSE LE DANUBE ET OPERE SA JONC-

TION AVEC LES TROUPES DE LA VALACHIE—LES TEU-

TONS SE METTENT IMMEDIATEMENT EN MARCHE SUR

À L'EST DE L'ALT

VI LUTLIEN

CES DE LEURS DEUX ARMEES
COMBINEES. — MACKENSEN LUI-MEME DIRIGE LES
OPERATIONS. — LES RUSSES ATTAQUENT SÛR TOUTE
LA LIGNE DANS LA DOBROUDJA, MAIS N'ONT REMPOR-
TE ENCORE AUCUN SUCCES IMPORTANT.

LA SITUATION GRECQUE SE COMPLIQUÉ
LE GOUVERNEMENT VENIZELISTE DECLARE LA GUERRE A

LA BULGARIE ET A L'ALL
TROUPES A L’AIDE DES ALLIES EN MACEDOINE—L’A-
MIRAL DU FOURNET DON
CEMBRE A LA GRECE POUR SE RENDRE A SA DERNIE.
RE DEMANDE DE DESARMEMENT DE L’ARMEE. UNE
LIGNE DE RESISTANCE 5ORGANISE A ATHENES. — LA
VILLE SERA PROBABLEMENT OCCUPEE PAR LES AL-

 

 

EMAGNE ET ENVERRA DES

NE JUSQU'AU PREMIER DE-

PREND SUR. LE FRONT DE

 

(Service du Droit”)

caux gonflées et marche en toute
hate sur Bucarest, Laissunt ses uni

tés de lu Dobroudja à la surveil-
lave de subordonnés Macken-

sen à personnellement surveillé le
Dassaue de xes forees sur le sel
roumain et les conduit maintenant
fui-ménte dans leur murehe contre
le siège du gouvernement de Fer-
dinand.

| déportition des ouvriers belges en

LA MARCHE SUR BUCAREST
fin de cette semaine.
La jonction des deux armées al-

entre les rivieres de Alt et Veldea,
au sud de la ligne de chemin de fer
Craiova-Slatina. Berlin n'est pas
très explicite sur ce point. mais
lriese rlairement entendre que ce
sout les troupes réemoutant l'AIt
quj out les premières rejoint lus
troupes de Falkenhayn avaneant
vers l'est,

°

ot deve se rendre dun moment a
l'autre. La seconde colonne des
troupes de Mackensen avançant de
Zinnicea au nord a atteint les for-
tifications sud d'Alexandrie, Les

LES DEPORTATIONS
ENBELGIQUE

LA ‘GAZETTE DE COLOGNE"
PRETEND QUE LES DEPOR-
TATIONS BELGES SONT NE-
CESSAIRES. PAS EMPLOYES
AUX TRAVAUX DE GUERRE.

Amsterdam, 27. — La ‘Gazette
de Cologne‘ publie une déclaration
portant que la déportation des ou-
vriers belges en Allemagne est une]
nécessité Elle ajoute que, comme;
de raison, ils ne travailleront pas a
la fabrication de matériel de guer-
re On leur donnera en général un
emploi conforme à leurs désirs, à
leur degré d'instruction et à leur
valeur.

 

.

UN SOU LE NUMERO

LA SITUATION
DEVIENTCRITIQUE

LE GOUVERNEMENT ANGLAIS
EST VIVEMENT CRITIQUE
PAR CERTAINS JOURNAUX.
ON REGRETTE LA RETRAI-
TE DE GALLIPOLI. — DES
RUMEURS DIVERSES.

Londres, 27. — Le journal de
sir Henry Dalziel. chef du groupe
agressif de la Chambre des Com-
munes, semble annoncer Une Crise

ministérielle prochaine dans 501 ar-
tiele de rédaction intutlée; ‘* La si-
tuation roumaine”
Ce journal toujours très bieu

renseigné «it entre autres choses :
‘C’est une bonne chose que le pu- l'auteur de cet article prétend

tenir de source officielle allemande;
à la Haye que les autorités pren-;
dront toutes les mesures pour qu'on!
renvoie dans leur pays, s'ils le dé-
swent les Belges, qui avaient un
emploi et qu'on a expédiés par er-
reur en Allemagne, et qu'on ne les
forecera pas à exécuter un travail
se rapportant à la guerre.
La ‘Gazette de Cologne nie

qu'il se soit produit des rixes san-
glantes entre les troupes et les pa-
rents des Belges, au cours des dé-!
portations.

Washington, 27. — Hier, le mi-
uistre belge Havenith a présenté au
secrétariat d'Etat une autre appel
du gouvernement belge. contre la

Allemagné Ces instructions ap-
prennent à M. Havenith que la si-
tuation devient de plus en plus ter-
rible et lui recommandent de s'a-

qu'il représente au gouvernement
les conséquences des crimes commis
contre l'humanité. |
~ Berlin, 27.—M. Grey. secrétaire!
‘d'ambassade des Etats-Unis, vient
d'avoir une entrevue d’une heure
avee le chancelier von Bethmann-
Hollweg au sujet du problème du
travail en Belgique. Ha suggéré
au chancelier. mais non officielle-
ment, certaines améliorations rela-
tives au travail obligntoire des Be:-
ges, comme une concession ai sen-

dresser au secrétaire d'Etat pourf

| qué

'blie anglais réalise ce que sera la
durée de la guerre commele fait
que l'avenir de l'empire se joue ac-
tuellement sur les plaines de Rou-
manie. ll n’y a pas de pluidoyer
de la part des défenseurs du gou-
vernement qui puisse changer ce
fait.
‘Depuis le commencement de la

guerre il ne s’est rien Produit etil
ne se produira probablement rien
qui puisse avoir une plus grande
influence sur l'avenir de l'empire
britannique que l'écrasement pro-
jeté de la Roumanie. Ce n'est pas
seulement le fait que Allemagne
va pouvoir obtenir autant de blé et
«d'huile qu'elle en voudra dans ce
nouveau territoire pour continuer
la guerre pendant une année, mais
cela rendra de nouvelles forces à
cet archi-espion allemand, le roi
Constantin. en un temps où il faut

absolument. que Vénizélos sont raf-
fermi,
delle quelle était la semaine

; dernière. la situation n'a pas man-
d'avertir le gouvernement

qu'une catastrophe allait se pro-
duire à moins que l'on ne prenne
des mesures adéquates et immédis-
tes, pour faire face à l'attaque pro-
chaine allemande. Maïs, comme
dans beaucoup d'autres choses en
cette guerre. le gouvernement an-
elais ne s'est éveillé au danger de
la situation que trop tard.

Et l'article contimue, dirnaenit les timent national belge et à l'opinion
publique des neutres On considère

détails d'une reconstruction pro-
bable du cabinet anglais. H an-

 

la guetre n'exerce pas ses ravages |

un endroit à nue vinetaine de ail [forces avancées de Faïkenhayn ve
‘es à l'est de V'AIt inférieur. Co tsont plus qu'à quelques milles de
rapport indique encore qu'Aiexan-|la ville, On verra probablement de-
drie, une ville importante sur lu jimain la jonction de ces deux ar-
rivière Vedea et la ligue de che-finées et leur marche sur Bucarest.
min de fer Zimnivea. est entourée!

PRES DE LA CAPITALE
Alexandrie n'est qu'à ÂT milles, rest du côté rord. La cavalérie

de la capitale. mais les Tentons| jour un grand role dans l'avance
n'auront aucune lene de cheminj des Tentous dans les plaines de la
de fer entre les deux vitles: ve qui Valachie, C'est un des rares théâ-
rendra certaïînement la marchejtres de cette fameuse guerre où les

plus difficile et plus lente. TI pour-|franchées sont laissées de côté et
rait bien se fuire que ce monve-(oila bataille se fasse en rase cant-
ment soit remis jusqu'à ce que les |pugne.
troupes du nor attaquent Buca-)

l’OFFENSIVE MOSÇOVITE e
Les forces russo-roumaines gran-{ Mer Noire contre l'aile droite de

dement renforcées dans la Do-; l'armée germanique. Les contre-
broudja ont fait une tentative de-|attaques Bulgares enlevèrent aux
sespérée pour commencer une of-{ Alliés tous les avantages rempor-
fensive générale sur tout le frout{tés et les ramena rapidement au
du Denube à la mer. point de départ. Sofia dit qu une
‘“L'ennemi à lancé des forces! grande offensive à été projetée par

plus considérables que jamais. dit les Alliés, nfais, que la grande ré-

 

comme coutidentiels les détails def nonce que le gouvernement Asquith

cette conversation. va se trouver en minorité à la
L'ambassadeur d'Espagne. qui! Chambre à moins que le premier

est le représentant officiel des inté-" ministre ne se retire de bon coeur
rets de la Belgique, a qu également | ct ne laisse le champ libre a Lloyd
une conférence avec lé chancelier} George que le dernier serutin à la
sur le même sujet. ! Chambre désigne comme le futur

chef du gouvernement.
La nonvelle liste des ministres

telle que le journal de sir Henry
Detbiel le prédit se composerait de
treize membres seulement au lieu

: dl {de 33 comme à l'heure actuelle.
sant Je service entre la Colombie-| Lioy(l George seraît premier minis-
Britannique et les ports de Atlan...” Asquith. lord Chaneclier, avec
tique, par voie du canal de Pana-{ un salaire de 450.000, Lord Grer.

ma. Cette ligne de vapeurs serait} président du conseil, sans salaire,
la propriété du gonvernement et se-| Lord Roseberrv, secrétaire des Af-
rait administrée par le ministère! aires Etrangères : Lord Derby, Se- |

des Chemins de Fer. erétaire des Colonies. Lord Fisher,
On a demandé des soumissions premier lord de l'Amirauté, Bonar

pour la construction de deux navi-|Taw. chancelier de l'Echiquier et
ces dans la Colombie-Britannique.! Rorinald MeKenna. ministre pour
y a déjà longtemps que dest}‘frlande.
plaintes et des réclamations vien-; Il est certain que cet article ve-

nentde cette province, parce quele, nant d'un tel journal. né manquera
manque de navires empêche des ex-| pas de provoquer toute une sensa-

 

rem

DES VAPEURSCANADIENS
On vient d'annoneer l'établisse-

ment d'une ligne de vapeurs fai-

 
.

Sofia. L'attaque fut livrée par Vin-{
fanterie alliée. ‘aidée du feu des
vaisseaux de guerre russe dans ln

LA ROUMANIE
Les dépèches de Berlin rapportent
les déclarations de prisonniers rou-
mains disant que la Roumanie n'é-
tait pas suffisamment préparée
pour soutenir les coups des euva-
hisseurs. On ne «ait sur qui laisser

dre de grands services au pays et
au monde eu prenant des mesures
immédiates pour amener un redou-
blement d'activité agricole au
printemps. Le fera-t-on? ~

 

_

Quelques statistiques
DIOCESE D'OTTAWA
. Sarsfield, Ont.

Familles Can.-Fran. .. 158
Autres . . . . . . .. 3b

Ecoles Enf, C.-F. Autres  1. Publique 20 10 Londres. 27. — Une dépéchr1

N° 14 Séparée. 105 10 d'Athènes au ‘Weekly Dispateh

dit que si la chose devient néves-

Total .. . 125 20 saire, le Vice-Amiral Du Fourmet  cotupera Athènes, si le gouverne-
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Ce côté de l'organisation ,canadienne a été trop négligé: à

part quelques appels à la production ct à l'économie. on u tout laissé

entre les mains des spéculateurs qui ont cu beanjeuet qui réalisent

des fortunes. oo
" Devant unesituation semblable, le devoir des individus n'est pas

seulement de multiplier les protestations et les appels. mais de prendre

des mesures pour se protéger immédiatement ; et la > ule manière de

le faire efficacement. c'est par la coopération. Co

Aujourd hui. nous avons a faire face & des vonditiony ahsohunent

désavantageuses ; mais il n'est pas encore frop tard pour commencer.

Plusieurs donnent pour exeuse qu'il fant de l'argent d'avance «t

qu'ils n’en ont pas. Plusieurs sont dans l'impossibilité : mais un grand

nombre, le plus grand nombre de ceux qui offrent cette exeuse, trou

ventde l'argent pouraller au théâtre, pour fréquenterles amusements
quelquefois très coûteux. suivent tous les caprices de la mode. ct se
paient des habitudes de prodignces. ( |

Comme nous l'avons dit plus haut. la coopération est un remede
des plus efficace pour les conditions actueiles. mais la cooperation est
impossible sans l'esprit de sacrifice. la bonue volonté et la coufiauce
mutuelle. BE

J-ALBERT FOISY.

 retomberle blame, soit sur la Rus- |

JUSQU'AU ler DECEMBRE

sistance des Bulgares a forcé les
troupes de l'Entente à limiter
lrurs attaques au frontde la côte.

PAS PREPAREE
sie qui n'aurait pas donné l'aide
nécessaire, soit surle plan général
des Alliés ; mais le publie demande
lel pie enquête comme celle qui à
fait connaître les causes des insue-
joo dans les Dardanelles.

x

e

nentgrec ne veut se plier à l'uiti-
matum de l'Entente. Les troupes
royalistes, ajoute la dépêche refu-
sent de remettre leurs armes. On a
vu de l'artillerie à la colline Ad-
metos et des armes ouvertement
distribuées à 10.000 réservistes.
Des pompes ont fait le tour de la

but apparent d'éteindre les incen-
dies: mais réellement dans le but
de distribuer des armes. Mier ma-
tin: une ligue de résistance a été
formée par le général Papoulos.
récemment revenu du Japon. Un

de la Roumanie. 20°. 

ville. toute la nuitdhier, danslc

‘grand nombre d'officiers ont déjà
donné leur adhésion. à cette ligue.

Les malheurs de la Roumanie
contribuent beaucoup au succès de
ees complots, et on fait circuler
parmi les réservistes un mot d’or-
dre disant de se rendre à l'inté-
ri«ur-avant l’arrivée des canons
de marine et de faire là une guerre
d'escarmouches en attendant l'ar-
rivée des Allemands. qu'ils atten-
dent fermement après la-congète

péditions par èette voie.
L'idée d'avoir un officier de

donane cxnadieu à New-York n'a
pas pour but de faciliter ou d’en-
courager l'expédition des marchan-
dises directement aux Etats-Unis.
L'ordre en conseil a été passé sur
les instances du Dr Reid qui arrive
d'un voyage sur tes côtes du Paci-
fique
seere

Ti n’y a oue ceux auxquels on a
tont dit à qui l’on a toujours quel-
que chose à dire.

   

Athènes. 27, — La première red-
dition d'armes consiste en dix bat-
teries de canons de montagne. La
demande alliée dit que si les ar-
mes ne sont pas rendues d'ici au
ler décembre. l'amiral Du Four-

netseverra obligé deprendre des
mesures en conséquence.
La dernière note de l'amiral] Du

Fournet a jeté un émoi considéra-
ble dans le peuple d'Athènes. Le
premier ministre a formellement
accusé l'amiral d'avoir ignoré les
raisons de son refus et d'avoir tôut
simplement en réponse fixé le pre-
mier décembre comme date de la
reddition de l'artillerie. et le 13
décembre comme date de celle des
fusils. Le ton de la note, dit le pre-
mier ministre n'est pas courtois
et n'admet pas de discüssion.
D'après les dipiomates de l’En-

tente. la période fixée par la note
donnerait amplement le temps au
gouvernement de réfléchir avant

 LA PREMIERE REMISE

; tion
J, L. Garvin, rédacteur de 1744 Ob-

server’. de son côté. ne manque
pas de critiquer vertément le gou-

| vernement pour l'abandon de la
campagne de Gallipoli. 11 dit que
la Russie ne poura jamais donner
la mesure de sa force tant que les
Dardanelles ne seront pas ouvertes
afin de permettre aux alliés de ra-
vitailler le cold8se de l’est de 1'Eu-
rope. Il va même jusqu'à dire que
“c'était une folie stupéfiante que
de retirer les tronpes de Gallipoli. 
 

  

de prendre une décision. à
La note de l'amiral Du Fournet,

disent ces diplomates, passe en re-
vue les raisons allégués pour ce
refus de reddition, parle encore duo
la proposition de la France de

cer après la guerre. et déclare que
l’Entente ne fait pas cette deman-
de parce qu'‘elle-u besoin d'armes,
mais parce qu'elle considère que
les armes de la Grèce sont mieux
employés à la défense de la Macu-
doine qui a fait couler tant de sang
grec pour obtenir saIrberté.
Un personnage intime du Ro:

dit que la reddition des armes ne
dépendplus ni du roi ni du gou-
vernement. Les efforts du -Roi au-
près de ses-troupes ont été vains,
parce que l'armée est disposée à
ne pas rendre ses armes, en dépit
des «lésirs du roi Constantin. 

(Suite à la sixième page.)
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qd'il est lo plus grand athlète jamais :
produit au rugby. |» J. E, SEGUIN:. .

23 RUE MARIER TL Rides’‘ager

- qu

Record Armée-Matins pois du moulin, lu corde, $3.50
Gis coupspee vovage -. …. 8150

Spokanc — But, incontain; Lentey

!

1890— Armée, 0; Marine, =4. “$11les.
Tr Patrick, Johnson, Genge, défense ; [1991-— Armée, 32: Marine,16.

à ait Cana lenne ançaise Il est difficile de oerles ‘ Cook, McDonald, Nichols, Mallen | 1892-—Armée. + Marine, 8 EU G.JU LIEN
“Dubble” Kerr, avants. 1893—Armée, 4; Marine, 6 57, RUE VICTORIA - - -

ss. 1899—Armée, 17; Marine, bo. Téléphone, Queen 33C9
1900—Armée, 7; Marine, 1.Les pars du Vancouver ont cu teurrevient encore en scène pour 1917

Les jeunes sportsmen canadiens-français de la Capitale

vétérans d’une équipe de hockey

 

premier exercice samedi soir ot au|l90i—Armce. 11; Mayne. > _ Expert dans la confection et ré-
, i ’ , 1902-—Armée, 23; Marine, 8. rat]

cours d'une joute amicale avec le club 1903Armée. 40: Marine. 5. = paration des fourrures.

 

Central de la ligue de la Cité-terminus
ils ont fait preuve d'une habileté ot
d'une -condition extraordinaire. Frank

TTne visite est Bollicités. 18-0-16311; Marine, 0
6; Marine, 6.

1904—Armée,
1905—-Armée,

s étages. Les billets se vendent cin-

. . SUCCES

Caluriibia

Boyer. . . . 125 — 111—348
Ledoux . . 144 118 123—385
Guimond . . 107 122 167—396
Boulay . 136 107 °176—419

Total. * 512 459 577 1548

Notre-Dame
Leclerc . 178/ 133 126—4837
Parisien 116 118 ...-—234
Jobin . . 159 154 189—452
Dallaire . 98 123 131—352
Paquin . .. A 106—106

Total. . . B51 6528 502 1581

Fronteoac .«oe 0s

donneront, ce soir, une grahde soirée-euchre qui sera

le préluded’une saison intéressante.—Les gaiscontri-
buables font beaucoup pour l'avancement du sport
chezotre population.—De nombreuses sorties en ra-
quettes rappellent les véritables hivers canadiens des
bons vieux temps.—But recommandable.
 

La AGaleté Canadienne-Francaise
d'Ottawa n’a guère besoin d’introduc-
tion au public local. Tous ont déjà
entendu parler de cette brillante as-
sociation qui: fait tant pour l'avance-
ment du sport chez les jeunes; tous
ont encore souvenance des grands
euchres et des intéressantes soirées
donnés sous les auspices de l'élite de
la jeunesse canadienne de la Capi-
tale.

Ces messieurs quise dévouent pour
l'amour du sport, vous les connaissez, comme d’une institution
tous, car ce sont des gars qui sont à
se tailler une niche dans le monde
professionnel comme dans le mande
du commerce.

Grand euchre ce soir

La Gaieté s’est remise à l'oeuvre
cette année, la saison fut déjà inau-
gurée mais le elou de 1916-1917 sera
sas contredit la grande soirée-euchre
qui aura lieu ce soir dans les spacieu-
ses salles du Monument National. Le
public est cordialement invité à pré-
ter, son appui à notre jeunesse; ils
nous préparent un programme qui sa-
tisfera‘ aux goûts les plus exigeant:
les réunions de l'an dernier ont prou-
vé que les directeurs et les membres
savaient très Men faire les choses.

Les éncouragements vinrent pas
seulement de la Basse-Ville, mais de
toutes les parties de la Capitale. Il
faut qu eles sympathies soient encore
plus grande cette anné.

Encourager le sport

Le but principal de la Galeté est
de développer chez notre jeunesse
amour du sport sain et vivifiant. Les
oirées et leurs euchres ne sont don-
nés qu'entre temps pour faire couler
gracieusement et rapidement les lon-
gues soirées d'hiver et pour verser
dans les coffres les quelques mazuma
nécessaire au bon fonctionnement de
l'organisation.

D'ailleurs, la modiqué somme de
50 sous que l'on prélève des amateurs
n’est pas de nature à ruiner un pa-
rotssien et tout Ottawa le versera
soir. Après force luttes et misères,
l'exécutifa fait comprendre aux jeu-
nes qu’ils leur fallait s'adonnér au

 

rieuse aux autres éléments de la popu-
lation d'Ottawa.

La raquette

|quartiers de laville et de Hull.

che, un groupe imposant de jeunes
sportsmen vêtus de costumes aux bril-
lantes couleurs chausser le même
genre de chaussures qui ont fait la re-
nommée de nos ancêtres, les vieux
coureurs de bois et battre les routes
d'ici à Aylmer, d'ici à Britannia ou
sur la Gatineau. Les sorties sont
fréquentes et attirés par les merveil-
leux résultats de l'antique sport les
membres augmentent de jour en jour.
Aujourd'hui on parle de la Gaieté

très puis-

sante et dont la voix s'impose dans le
mande sportif.

Dans l’unien canadienne

Les locaux sont représentés sur
l‘exéeutif de l'union canadienne’ des
Raquetteurs depuis leur inauguratièn,
ils se font représenter aux grands
concours qui ont lien chaque hiver
dans les villes de la province-soeur.

Les gars de la Gaieté ont accompli
des exploits remarquables et partout

où ils passent, ils laissent un souvenir

agréable. Cette année la réunion ca-
nadienne sera probablement tenue à
St-Jean et le violet et gris sera au
poste. Un grand nombre de membres
se promettent d'y représenter Otta-
wa et de faire honneur à notre popu-
lation .

s se

Mais dans l’irtervalle, les gars de
la Gaieté vous convient à leur grande
fête au Monument -National. Allez-
vous leur répondre dans la négative
ou allez-vous montrer que vous êtes
de véritabels sporstmen et que vous
êtes toujours là!

« se

La réunion de ce soir promet d'être
l'événement social de la saison. Tout
Ottawa sera au Monument pour faire
honneur à notre jeunesse canadienne-
française. La renommée de notre
association s’étend dans tous les

wee

N'oubliez pas que ceux qui se dé-
vouent pour réhausser l'éclat de la

? fête de ce soir ont nom Albert Carle,
Ciem. Beauchamp et J. Edmond Côté.
11 yaencore les Trudel, les Foisy, les

sport afin de faire concurrence s« | Villeneuve. les Larocque, lë&Matette,
gaillards quiles Lépine et autres

à prêter main-sont toujours prêts
forte.

owe Le sport de la raquette est.en vo-
gue 2 la Gaieté et ce n’est pas
spectacle rare que de voir les
d'hiver et lesavant-midi du diman-.

ha elon

Quelques détails importants
Ce qui se Pee ce soir. La grande

poirée-euchrd Ue Ia Galeté Canadien-
né-francaise, nne association floris-
sante. saine»

: . »e

L'endroit de la grande fête. —
Salles du Monument National, 4em3

quante sous. “-N’hésitez pas à amener
vos amis, la salle est spacieuse. Prê-
tez main-forte à la jeunesse cana-
dienne da la Capitale.

see

L'heure de-la soirée dela Gaicté.—
Tous les amis de l'association sont
invités à être présents au Monument
à 8.80 heures. .

ese

Ceux qui seront a la tête -—- Tout
Ottawa. La soirée-euchre de la Gale-
té sera le clou de la saison locale.
L'exécutif s'est dévoué corps et âme
pour faire de la fête de ce soir un

sans précédent. En - foule
dotic au Monument, TE

Tout en vous amusant ferme, vous
encouragerez ne oeuvre canadienne-
francaise. ’

 

-Dans la ligue de +"
quilles Nationale

.S&medi. soir, sur les allées du Mo-
nument National, une partie entre.
Notre-Dame et Columbia. Notre-Dame
a enlevé deux sérfes au Columbia.

Voici les séorès:

   

 

 

Notre-Dame gagne deux séries.

ememrutmmmete À *

Position des clubs daxs-
les ligues de quilles

inneLIGUEDE LA CITE

Ottawa . . . . . .. ...
Bfunswick . . . . .
Capital .«oo
Y. M. C. À 1 4 4 4 4 6
Grand-Tronc
Ottawa . . .
Brunswick . . .
Service-Civil
Mercantile .. . . . , . .
National! .. .......
Intérieur .

LIGUE INTERMEDIAIRE DE LA
CITE

C
O
~
O
O
D
M
M
I
W
W
E
G
,

c
u
m
e
s
e
n
s
e
s
a
N p
o

ceva.

G. P.
Canadien -. ....... 14 4

rvice Civil . ... 18 5
servatoire .. .. . .. 3 5

Y, M. C. A... .. 18 9
Emergld . . . 7 8
Crescent .......... 9 9
Capital 1 1€ 1 80 fi 10
Natlopa} . .*. . ...... 8&8 12

. = + 2. 19

un
soirs | appuie habilement le président: Carle

Edmond Côté travaille comme un
géant. Il est secrétaire-trésorier et

ct le vice-président Béauchamp.

LIGUE MERCANTILE

 

’ G. P.
Cie Bell Telephone . . . . . 11 4
Mfilice . . . . . . . .. .. 8 4
F2abody 9 6
Carson . 6 4
Cpilvy . . . . . . . .. .. 5 7
Ottawa Gas . . . . .. . .. 5 7
Fournier .. ....... 4 11
Carkner . . . . +... 6 9

LIGUE DES - IMPRIMEURS

G. P.
Mortimer . 7 2
Le#Droift"” ... . . . .. .. 6 3
American Bank Note . 6 3
Grand; Tronc . 5 4
“Journal” . . . . . . . .. 4 5
Bureau . . Cee ee. 2 4

“Free Press’“Citizen” .. 0 g

LIGUE DU SERVICE CIVIL

G. P.
Intérieur No 1....... 20 9
Observatoire No 1. . . . . 19 5
Intérieur No 2 . 20 T
Douanes No 1 . . . . 15 9
Milice No1 . . . . . 14 10
Travaux Publics . 12 12
Payeurs . 10 11
Postes . . . . . . . . . .. 12 9
Papeterie . . 8 13
Bloc de I'Est . 7 14
Munitions . . . . . . . . . 8 13
Douanes No 2 . . . . . . . 6 15
Observatoire No 2 . . . . . 4 20-
Comdes Chemins de Fer . 2 19

. LIGUE DES MARCHANDS

. G. P.
Ketchum et Cie . . . . . . 15 3
J. M. Garland .. .. ... 9 0
Ottawa Electric. 2: 9 3
National Drug . . . . . 4017 5
Devlin . . eo 9 6
Murphy-Gamble . . 3 11.
Cowan-Hurd .-. . . . . . . 6 6
MeKerracher-Wanless . 0 12

 

Position dés ¢liibs dé”

la ligue Nationale

G. P.
Voltigenrs . . . . . . . .. 3 0
Cartfer . . . 5 I
Alles .’. . . 7 2
Ste-Anne . 7 2
Calumbia . . . . . . 5 4
Notre-Dame . 5 7
Victoria .. ......., 3 6
Diamants 0. . À 8
Champlain .:. . . . . 0 b

 

Far

Recorddes-tencontiéé -
Yale-Harvard depuis 75

1875-—Harvard. 4 buts; Yale, 0.
1876—Yale, 1 but; Harvard, 0.
1878—Yale, 1 but; Harvard, 0.
1879—Yale, 0; Harvard, 0.
1880—Yale, 1 but, 1 mise on touche;

Harvard, 0.
1881—Yale, ; Harvard, 4 sûretés.
1882—Yale, 1 but, 4 mises en touche;

Harvard, 4 sûretés.
1883—Harvard, 2; Yale, 23.
1884—-Harvard, 0; Yale, 48.
1886—Harvard, 4; Yale, 29.
1887—Harvard, 8; Yale, dr
1859-—Harvard, 0: Yale, 6
1890—Harvard, 12; Yale, 6
1891—Harvard, 0: Yale, 10.

| 1892——-Harvérd, 0; Yaie, 6
1893—-Harvard, 0; Yale, 6.
1894—Harvard, 4: Yale, 12.
1887—Harvard, 0, Yule, 0.
1898-75Harvar 17; Yale, 0.
1899—Harvard, 0; Yale, 0, 

  
8  

sible.

contrat.—Une ligue semi-

le domaine du sport.

Avez-vous remarqué que d'année
en année, les magnats offrent tou-

jours des contrats i leurs vétérans et
qu’ils ne voudraient pas perdre ces
preux chevaliers pour tout l'or du
monde. Prenez pour exemple, Pltre,
Laviolette, Lalonde, Shore, les Cleg-
horn, Jock Marks et autres vieux
habitués de la National Hockey AS-|
sociation.

Ces gaillards rendent de précieux
services à leurs clubs,

* + 8

Une chose certaine, c'est que l'ex-

périence et le bon jugement ont plus
de valeur que la jeunesse et la rapi-
dité. Nous ne doutons pas qu ‘il y

ait des jeunes athlètes dix fois plus
rapides que les fossiles, mais ile
semblent paralysés du cou au sommet
de la boîte cranienne.

. e à

La safson approche a pas de géants,
L'Aréna ouvrira ses portes toutes
Agrandes demain soir, probablzment.

et le bruit de l'acier sur Ja surface
glacée rappellera qu’en moins d'un
mois nous aurons le privilège d’as-
sister à des démonstrations scientifi-
ques du sport national d'hiver.

. © ae

ment sauf un qui attend à la fin de
lhiver pour se mettre à l'oeuvre
Lichtenhein a tellement confiance
dans ses Cercles Rouges qu'il a parié

$100 que ses hommes taperont Ottas-
wa dans chacune de leurs rencontres.

ee

Les habitants de la partie est Ac
Montréal ont déjà commencé à ser
disputer au sujet de ‘a valeur des
deux équipes de la Métropole.’ Les
partisans du tricolore n'hésitent pas
à prédire un succès sans pareil pou

leurs favoris. D'ailleurs les Habi-
_|tants ont de nouveaux joueurs sous

contrat. On dit que Kennedy a nrc
le grappin sur un nommé Malone de
Trois-Riviéres et sur deux gars du

Nouvel-Ontario.
-

Que- feraient. des semi-pros”
On parie actuellement de former

une ligue de hockey semi-profession-

nelle à Ottawa. 11 paratîrait que 1-
Royal Canadien nous représenterait
dans les séries. Ce ne sont que des

rumeurs, mais un amateur bien con-

nu déclare que Ja chose est très pos
.

La *

ss e
Sans vouloir dévourager les promo-

tears, nous nous permettrons de tem
faire remarquer qu'un tel circuii au-
rait autant de vogue ici qu’une pati-

noire sur le so'eil. Lie public ne dé
bourserait pas les p::« que devraient

commander chaque joute.
v

Il est certain que si les semi-pros
se mettaient en frais de jouer et de
faire opposition à la ligue de la Cité,
ils ne préteraient pas leurs services
pour les beaux yeux dez gérants. Il

leur faudrait probablement des bi-
dous et le public serait appelé à
payer. Pour nous, nous sommes
d'avis que les choses devraient rester
telles qu’elles sont pour catte aunée.

Newne

La saison du rugby aux Etats-Unis4
a produit des sensations. Quand les
Universités jouent, on peut s'attendre
à du beau sport et 1e public sait ap-
précier les efforts des rah rahs. Les
dépêches disent que pas moins de
75,000 personnes ont vu Yale et Har-
vard se tapocher. La rencontre Ar-
mée-Marine a soulevé autant d’inté-
rêt. “Et lon ditgle Vargéntastrare

+ +*

I} ne faut pas s’enlever du caisson
que le 228ème bataillon sera l’équipe
à tapocher cet hiver si on a des pré-

tentions à un championnat. Les guer-
riers sont à peu près ce qu'il y a de
plus redoutable dans le pays à l'heure

L'expérience vaut plus que la vitesse et la jeunesse—Le
hockey demande beaucoup de bon jugements—La £ai-
son approche et tous les clubs s'organisent, sauf un
seul—Georges Kennedya de nouveaux joueurs sous

de vogue dans la Capitale—Coup d'oeil général dans

Tous les clubs se préparent fidèle-

professionnelle n’aurait pas

 

actuelle,
» » *

Pour l’amour de tout ce qu'il y a
de comique sur la machine ronde, re
gardez donc’ un instant leur liste de

candidats: N’y voit-on pas le fameux
Percy Lesueur, les sensationnels
joueurs de défense. Howard et Geor-

i ge McNamara et Goldie Prodgers?

* + +

N'est-ce pas qu'ils alignent Amos Ar-
bour, le héros du Canacien, champion
de l’uivergs en 1916? N'ont-ils pas
mis le grappin sur Marchand at Roxy
Beaudro (mieux -connu sous le nom de
Boudreau dans la province de Qué-
bec)? Ne lanceront-ils pas Meeking
et Eddie Oatman au centre de la gla-
ce? Voilà des gaillards qui feront par-
ler d'eux au cours ae :a saison,

“ = +#

Pire quele conflit mondial

@n peut tenter de nous faire croire

que Je conflit européen est épouvan-

table; on peut nous raconter les pé-

ripéties de ce drame émouvant, mais

on n'admettra jamais qu'il soit à
comparer au combat annuel que se
livrent les magnats ot les joueurs de
l'est.

L'offensive de ia Somme, l'exploit
de Courcelette et l'attaque de Ver-
dun ne sont en réalité que jeu d'en-

fants.

*

À jeter un oeil sur les succès qu'ont
obtenu les directeurs du club Otta-
wa, On s'imaginerait qu'ils st -

lés à la chasse aux étoiles avec une

carabine Ross! Is ont bloqué aux

premiers coups tirés dans la grande

campagne pré-saison.

e = 9

Au nombre des choses qui n'arrive-
ront jamais on peut classer !es en-
têtes suivantes: ‘“BduieLivingstonea
promis au-228ème de lui fournir ses
instruments gratis pour lui avoir

vermis d'aligner M. Keats avec les
Ruenilles blenes". Une autre chose

très improbable serait: ‘Les joueurs

d’Ottawa ont offert un grand ban-
quet à M. Dev pour, Te récompenser
de sa générosité à leur égard".

» * oO

 

N'est-ce pas que le plublie sourirai
si on lisait quelque part: “Frank
Nighbor, Eddie Gérard et Clint Bene-

dict ont refusé les angmentations que

leur offrait la gérane Ils préfére-
rent “aeceptef- ane diction à cause
des circonstances «fifriciles.

e e -

Quand Newsy Lalonde appose sa
signature à un contrat, tous les jour-

noux lui consacrent plus d'espace

qu'à un scandale du ministère de la
Milice. Les nouvelles de la guerre
sont suspendues pour faire place à
une biographie, une photographie et
une phrénologie du fameux meneur

de champions.
Newäy cest sage;

leur.

il connaît sa va-

= * * a

La troupe des fossiles du Québec
sera encore en opération au vieux

coin de rue cet hiver. Marks, Craw-
ford, Malone et Mummery commen-

cent à ne plus avoir de chaume sur
‘eur fabrique intellectuelle. Jack

Marks faisait du hocxey quand nous
h'avions pas fait notre appnrition sur
ce globe. Moran est un autre gail-
lard qui est loin d'être jeune. Mike
Quinn songe à ic remplacer, il a son-

gé à obtenir !es services de Sammy
Hebert.

t

Le concours de poo. et de billard
organisé à l'Institut Canadien mar-
che rondement. La cédule est lon-
gue, mais les gars aiment les billes
et ils seront fidèles à remplir leurs
engagements. Tous les concurrents
semblent d'égale force.

 

 

1900—Harvard, 0; Yale, 28.
1901—Harvard, 23; Yale, 0.
1902—Harvatd, 0; Yale, 23. :
1903—Harvard, 0; Yale, 16.
1904—Harvard, 0; Yale, 12.
1905—Harvard, 0; Yale, 6.
-1906—Harvard, 0; Yale, 6.
1907—Harvard, 0; Yale, 12
1908—Harvard, 4; Yale, 0.
1909—Harvard, 0; Yale, 9.
1910-—Harvard, 0; Yale, 0
1911—Harvard, 0: Yale, 0.
1912—Harvard, 20; Yale, 0. )
1913—Harvard, 15; Yale, 3.
1914—Harvard, 36; Ya'e, 0
1915—Harvard, 41; Yale, 0.
1916—Harvard, 3; Yale, 6.
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Aylmer et Brownsburg

dans la Lower Ottawa
Hockey Association

L'enthousiasme régnait, samedi
prés-midi, 4 la réunjon de la Lower
Ottawa Hockey Association, tenue au
Russell. La réunion ne s’ouvrit qu'à
3.30 lfeures, à cause de l'absence du
secrétaire ‘Marion, qui avait manqué
son train. Finalement, 6 éommuniqua
dvec Alex et il autorisa les délégués à
ouvrir l'assemblée; M. Bryan, de Rus-
sell, présidait en l'absence du prési-
dent Flynn. Deux nouveaux clubs ont
été admis: Brownsburg, dans la séc-
t'on est et Aylmer. dans l'ouest A
Aylmer on érige une patinoire de 226

a-

Shepherd représontait In petite ville.
Royal Canadien n'étaitpas repré

sonté. Les délégués ne discûtèrent pas
ls question de s’affilicr à la “Central
Amateur Association”, mais tous sem-
blent en faveur de se réunir au nou-
veaû bureau de direction.

L'élection des officiers a donné ies
résultats suivants: Président. BE. L.
Bryan, Russell; vice, J. L. Langlois,"
Buckingham; Alex. Marion, sec:tréso-
rier.
Les délégués préseuts, section ouest, J mi-temps.

pieds de longueur et 120 en largeur. M. |,

Hull; F. Sheppard, Aylmer.
Section est, A. A. Blanchard, Vank-

leek; W. MacKimmie, Lachute; R.
Patterson, Hawkesbury; A. StOnge,
Bronwsburg. La prochaine réunion au-
ra lieu le 8 décembre; chaque section
dressera alors son échelle de parties.

re

Pittsburgh triomphe encore
Pittsburg. 25-—Les étoiles de la Capi-

tale canadienne se sont encore fait
massacrer ici ce soir, par le Duquesne
d’Eddie Nagle. Le store final fut de 6
a 0 et les Jocaux menaient 3 4 0 & la

Sabourin et Gagné ont bril-
lé pour Ottawa.

Points: "Cameron, 2: 7. McCormick,
2; L. McCormick.Y; Gorman, 1.

Alignements probables
des équipes de la

ligue de l'Ouest

 

Voici les joueurs, qui, en toute pro-
babilité, s’illustreront à la Côte du Pa.
cifique cet hiver:
Vancouver — Lehman, Patrick, Grif

fis, Seaborn, défense; McKay, Taylor,
Roberts. Stanley.
Portland — Murray, Alex. Irvin,

Laughlin, défense; Tooin, Dunderdale,
Marples, Dick Irvin, avants; Harris,
Barbour, Uksila, substituts.

Neattle -— Holmes, Carpenter, Rowe, J. 1. Langlois, Buckingham: .W. kK.
Campbell, Rockland;

4

B. L. Bryan, défense; Walker, Wilson, Morris, Foys-
Russell; R. Muilen et G. Galiagher, Je avants; Rickey, substitut.

/

| Maxim's Choice,
ont aussi couru.

Patrick s'attend & ce que son club dé
croche la guenille cette année. Près de
1,000 spectateurs ont vu l'exercice.
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Legore sauge Yale
d’une défaite certaine

New Haven, 26—La saison américal-
ne de rugby a pris fin, pour ainsi dire.
ici samedi, quand les représentants du
vicil Eli ont tapoché les guerriers de

Percy Haughton, par un score de 6 à 3.
Quatre-vingt mille personnes ont été

témoins de la recontre qui fut chaude-
ment contestée et une des plus émo-
tionnantes de la saison. Il n’y eut que

deux scores au cours de la bagarre.
Horween laissa tomber un magnitique
frapper du champ dans le premier
quart et Yale répondit par une mise en
touche à la dernière session. Casey, de
Harvard, compta une touche, mais les

arbitres refusèrent de Jl'accorder et
Harvard fut puni de 15 verges. Quel-
ques minutes plus tard, Légaré inter-
cepta une passe d'avant et Neville
plongea pour la première mise en tou-

che enregistrée par Yale contre Har
vard depuis neuf ans.
Les scènes qui se déroulèrent à la

fin de la joute, car il n'y eut pas de
score dans la dernière mi-temps, étaient
extraordinaires. Yale vainqueur célé-
bra son triomphe, tout en faisant
honneur aux vaincus. De vieux gra
duds commie de jeunes débutants se
livrérent à des démonctrations qui
n'ont pas d'égales dans les annales

sportives américaines.

Leur première sortie
Plusieurs pousse-pilules bien connus

ont,fait leurs débuts samedi aprêés-

midi sur la glace du canal Rideau,
près du terrain de l'Exposition. Cy.

venneny, Harry meering, Stephen-

son, Skene Ronan, Eddie Lowrey.
Bill Mooney .et autres ont moutré au
vieuË Dey qu'ils savaient se com-

porter sur une paire de patins.

On espère que Nighbor et autres:
aljoueurs apposeront leur signature

u.1 contrat local ce soir ou demain.

 

 

‘Reg. Sims est président
de l’Association Centrale

Montréal, 26—La fameuse organi-

sation Centrale de hockey, dont on

parlait depuis longtemps, est devenue

réalité au St-Régis, zamedi. alors que
Ces représentants de tous les circuits

amateurs se sont groupés dans l'inté-

rêt du sport d'hiver. Une des plus
importantes décisions de l'association

fut de demander affiliation à l'Union
Athlétique Amateur du Canada. Il
est encore décidé que les joueurs
t'auront Pas le droit de sauter d'un

club à l’autre et ne devront jouer que
dans une seule ligue. à l'exception
des employés aux munifions. L'éleu-

tion des officiers a donné les révuitatn
suivants: Patron honoraire, le due de
Devonshire ; présidents honoraires,

Art. Ross et Eddie St-Père; vices ho-
noraires, R. E, Molviile, Guy Boyce

ct Miles Lonergan; président, Reg.
Sims; vices, S. G. Newton et J. J.
Carrick; sec.-trés, E. M. Hart; pré-
sident des comités, II. A. Melville ;
président de district: Ottawa. Guy
Boyce; Montréal, Chas. N. Chamber-
lain; ‘Québec sera annoncé plus tard.

Dartworth paie 569.50
à Bowie—Hauberk

gagne encore

ji Bowie, 25 — Voici les résultats des
épreuves disputées samedi à la piste
de Bowie:

1ère course, mille — Napoleon, 108,

Crump, $5.00. $3.40, $2.70, ler; Cher-
vry Ripe, 109, Troxier, $4.80, $4..0, sc
cond; Ed. Roche, 112, Burlingame,
$4.70. troisième. Temps: 1.44 4-5, Re.
bel, Radiant Flower, Glory Belle, On-
wa, Great Dolly ont aussi couru.

2ème course, Brookdale Handicap,
7 furlongs-—Fruit Cake, 118, Havnes.
$3.10, $2.40, $2.20, 1er; Bondage. 116,
Robinson, $3.40, $2.60, second: Dandy
Dude. 115, Burlingame, $2.40, troisié-

me. Temps: 1.27. Kentucky Boy. Kilts

et Joanna II ont aussi couru.
Aéme course, 6 furlongs—Ina Kay,

106, Crump, $7.20, $3.60. $3.50, ler ;
Pontefract, 110, Robinson, $3.70, $2.40
second; Rae B., 110, McAtec, $6.20,
troisième. Temps: 1.21 1-5. Luzzi.
The Busybody, High Horse, Humilia-
tion, Etruscan, Progressive. Favour,
Anxiety ont aussi couru.
4ème course, Southern Maryland

Handicap, mille — Hauberk, 120, But-
well, $3.90, $3.20, $2.60, ler; Kewessa,
108, Crump, $13.00, $5.00, second
Squeeler, 107, Robinson, $3.10. troi-
-sième. Temps: 1.42. All Smiles, Sand

Hill, Fenmouse, Daddy's Choice .Cel-
to out aussi couru
5ème course, mille et 1-16—Dart-

Les alignements: worth, 110, Schamerhorn. $69.30,
Ottawa. Pittsburg. $33.60. $17.60, ler; Penniless, (07,

But McAtee, $8.70. $6.10, second; Mina.
Tobin. Co. Milles |110, Dominick, $10.40, troisième.

Point Temps: 1.51 2-5. Song.of Valley, Zo-

Canley... ... ... ... . . McKay |diac. Southern Gold, Chivator, Mr.
; Couvert Mack, Pinalce, Gainsborough, Or-

Magurn.. .. .. .. .. ... . Madden perth. Uncle Will, Fern Rock, Bob
Voltigeur Redfield. Typography. Daingerfield,

agné... ... ... vo... ....McCormick |ont ausshcourn.
Centre Gème course, mille et 1 furlong -—

Sabourin. .. . . . Nagle Butglar, 107, Obert, $23.70, $8.30.35.
Aile droite. Aer; High Tide, 114, Robinson, $3.70.

McKell . . . Oy McCormick [$8.00, second; Devil Fish. 112. Car
Aile gauche roll, $7.00, troisième. Temps: 1.58.

Hawley. . Cameron

|

Handfuil, Thomas Calloway, Hahy
Sister, Freda Johnson ont aussi cou-
ru.
7ème course, mille et 70 verges —

Margaret N., 98, Brown, $11.10, $4.80,
$4.60, 1er; Jem, 110, Ball, $3.10, $2.80,
second ; Sevitltan, 104, McAtee. $6.50,
troisième. Temps: 1.47 1-5. Little
Nearer. Thought Reader, Cliff Field.

Hops, Jack Reeves

- ee

Armée triomphe
de la Marine

Now-York. 25 — Cinquante min:
personnes ont vu l'Armée décrucher
la paime contre la Marine aux
rains Poln, samedi, par un score de 15!
A

* et tous les critiques s'entendent à dire

ter- 7. Oliphant a ét% le héros de la fête

6; Marine, 19.
0; Marine, &
G; Marine, 4.
0; Marine, 3.

1906-— Armée,
1907—Armée,
1908—Armée,
1910—Armée,
1911—Armée, 0; Marine, 3.
1912—Armée, 0; Marine, 6
1913—Armée, 22; Marine, 9.

20; Marine, 0.
14; Marine, 0
15; Marine, 7.

1914—Armée,
1915—Arméce,

1916—Armée,

 

Concours à l’Institut
Canadien-Français

Parties jouées samedi soir et hier
PIN—2ème CLASSE -

Barrette vs Robitaille. — Barrette

gagnant.
McKay vs J. E. Langlois. — Lan-

glois- gagnant.
Laperrière vs R. Côté. — Côté ga-

gnant.
Bélanger vs Laperrière. — Bélan-

ger gagnant.
McKay vs Roméo Coté. — Cott ga-

gnant.
Jean Gemnest vs Dubois. — Dubois

gagnant.
Roméo Côté vs Désilets. — Côté ga

gnant.
POOL 7
C. Paradis. Letel-Letellier vs

lier gagnant.
Lapierre vs Lajoie. — Lapierre ga-

gnant.
Patrice vs Lapierre. — Lapierrega-

gnant.
Brûlé vs TPatricee — Patrice ga

gnant.
Parties à jouer ce soir:

.POOL a
Lajoie vs Robitaille.

CARTES DAFFAIRES
ee —

f N. POIRIER & Fils \
Entrepreneurs en Construction

193 RUE CATHCART

OTTAWA
Devis, Estimés,

Gratuitement.
Plans, Fournis

Etablissement deNettoyage et de
Teinturerie de

PARKER
160 RUE SPARES — prés-Kent.

Tél, Queen 708-709

180 RUE RIDEAU or

LaCieGAUTHIER, Lite

Entrepreneurs de pompes funèbre
et embaumeurs

Service d’antvulauce et voiture
privées.

 

259 rue St-Pawice. Tél BR #0
20-=14

COMBUSTIBLES

Je désire annoncer au public
que j'ai en mains une grande
quantité de bon bois sec et bon
bois vert coupé.
Tout ordre sera rempli avec

promptitude et attention.
S'adresser à M. A. Romain, Tél

Queen 6272, 32 Sherwood.

( Tél, Rideau 3011. 27-3-13 J

P. 1. BOIS
Entrepreneur Ferblantior et PlombChauffage à air chaud, à eau lor.

ct à vapeur,
Corniche et couv >
Appareils de beurrerie ie Crome84, RUE DUKE, OTTAWA
—

10-11-162
VOUS‘TROUVEREZ.ALA

Librairie JEANNE-D’ARC
Mile M* L. Girouard, pro

15, rue Du Pont '? Hall
Un bon assortiment de livres,

journaux et papier à lettre,
20-9-16-83

R. JACQUES
PEINTRE-DECORATEInformez-vous de nos prix avant deplacer vos commaudes ailleurs.

93, Maisonneuve Hull, Tél. Queen 2758
2-10-16-3

FOURRURES
Hâtez-vous de faire remodeler

vos fuurrure à des prix modérés.
H. DONALDSON

21544 rue Bank Tél. Queen 8819
__14-8-16-6

CARTES PROFESSIONNELLES
AUG. LEMIEUX,"CR.
Avocat pour Ontario et Québes
EDIFIOB ‘‘BLACKBURN’’

15, rue Rideau, Angle dos rues Bideau

 

 

 

et Sussex, Ottawa, Ont.Tél. Rideau 2717. Cee
" Belcourt, Ritchie, Chevrier

& Leduc
Avocats, Procureurs et Notaires

pour Outario.
Belcourt, Chevrier & Leduc

Avocats pour Québee.
ARGENT A PRETER

Edifice Banque Nationale, Ottawa ,Ont.
Tél. Queen 503-504.
— 1-11-16-18

Bernardin BOUTET,B.L.
AVOCAT, NOTAIRE, Ete.

18, RUE RIDEAU OTTAWA
Edifice de La Banque Nationale

Téléphone Queen 5477. 23-613

~SEGUIN&SAUVE
Successeurs de Vincent et Séguin

AVOCATS et NOTAIRES
ARGENT A PRETER

Etnde: 18 RUE RIDEAU. Bdifice Ae

La Banque Nationale. Tél. Q. 1186.

A Hawkesbury, chez M. Jos. Paquette,
en facc du presbytère, tous les jeuLit

© 1-1148ag

 

 

 

HENRI ST-JACQUES
B.A, B.Ph., B.és-Pédagogie

AVOCAT
Etude: Honeywell, Caldwell,

Wilson,

Central Chambers, - rue Elgin.
OTTAWA. 11-10-16-3

EER

 

Alf. E. LUSSIER, B.A.
Avocat et Notaire Public
Commissaire pour |’Ontario

ot Québec.

Edifice Matthews, 96 rue Rideau
Coin Mosgrove, Ottawa .1-9-1:   
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401 rue Sparks, T61. Q. 5658.
811 rus Dalhousia, TéL BR 71

W. J. LANDREVILLE
Entrepreneurs de pompes fundbre
Ambulance Privée et Publique.

; 3-6-13

M. ALBERT LAROCHE
Plombier

Spécialités:— Installation de
chambres de baïn, réparages de
toutes sortes. Ouvrage garanti,

‘61, rue Frontenac, Hull.
Téléphone Queen 5792

17-4-16-18
EE EE 

E.W. LAFLEUR
Glace de première qualité prise sur
.*‘La Gatineau,'’’ Voitures pour

déménager. Prix modérés.

248 RUE CHAMPLAIN, HULL
Téléphone Queen 2276

29-4-16-12

 

LA SAUVEGARDE
Assurance-Vie, Capital $1,200,000.
Vend une police d'assurance de 85,004

à un prix qui défie toute compétition
Une autre de $2,000 est à la portée de
toutes les bourses. La Cie assure fem-

mes, hommes et enfants .

L. H. Morisset, gérant de 1'On-
tario, Pontiac, Wright.

Edifice Banque Nationale, Ottawa

——

BLANC D'INFORMATION.

 

me dtre quelle serait la prime d’une as

surance de $.....00000

(Signez et retournez.)

15-8-16-13

J B. ARIA
Ferblantier, Plombier,

Couvreur.
Installationdpappareils du

uffage.

160, rue Water, Ottawa
‘Ta, Rideau 1236.

25-9-16 12

 
 

Je suis âgé de.....ans, venilles donc |

Dr R CHEVRIER _
168 AVENUE DALY

3pécialité: Chirurgie Abdomiitäle
Heures de bureau: 2 à 4 pm.

Tél.: Rideau 796 “1-11-L110

Dr F. ALBERT DUMAS
Des Hôpitaux de Paris ét de Lopdres

Spécialté: Chirurgie.
Consultations: 8 à 10 a.m.; 2 à 4
.; 7 à 9 pm

- 119 RUE WELLINGTON,

 

9.10

 

rél. Queen 2985 FULL :@
— 1-11-16-6

Dr J. T. COUPAL
Chirurgien-Dentiste

307 rue DALHOUSIE, OTTAWA
Appartements Gauitn

Téléphone: Rideau 2906.
1-11-16-12

rer r—————
+ Dr GASTON MORIN
Des Hôpitaux de. Paris Londres, Vien-

ne et New-York.
Bpécialités: Yeux, Oreilles, Nez po

Consultations: A Ottawa, 1 à 5
tous les jours. 7 à 8 p.m, mardi, jeud
3t samedi. À Hull, 82 9 p. m., iss.
mercredi st vendredi.

105, RUE RIDEAU, OTTAWA

 

Tél. Rideau 849, 1-11-18-8
Fy

Dr A. I. TELMOSSE
“B.8cV., MV.

Inspecteur médical pour ‘‘The General
Insurance Co., of Canada.’’

| Vétérinaire consultant pour ‘‘The Nf.
tional Btock Food Co, Limited.”

120, YORK, OTTAWA. Tél. R. 1692
1-11-16-6

—

Dr J. H. LAFRAMBOISE
Médecin-Chirurgien-Vétérinaire ---

Spécialité: Race Canine.
Hôpital en connection avec bureau.

13, RUE ULARENCE. Tél Rideau 8444
Résidence:

492, ST PATRICB. Tél. Rideau“M0

 

 

EUGENE LeDUG
du Conservatoire Van Ende, Ny

aPROFESSEUR DB
CHANT. x

Nouveau Studio: 58 rue Ridèna
Téléghorn Queer M0.
relée 220-104 

[reo

y}
w
i

»

Lia[PL !

v

 

 



  

EDITION QUOTID'ENNE,

 

 

 

"sr ECHEVINE

co"iainaiment provoquer une tent-
pête ce soir à l'hôtel de ville,
‘us-emblée + péciale convoquée à

li demande des écherins Chénier.
J'Jardeau, Talbot. Navion et La-
vigne, _
Un sait que cette question u été

étudiée devant le comité dés amen-
dements à la charte et que le con-
il l’a fmalement rejetée comple
tement. Comment se fait-il que le
comité des bills privés ait propos
la réduction ? voila cv que les pro-
po: eurs de la séance se demandent |
uvee anxiété. ;
te quien cherchera à savoir ce sou
qui a bien pu sout£fler cette propo|
sition au comité des biFs privés, et
si jamais on peut l'appreue fo
coupable peut s'attendre à se fair
dire des choses plus où moins
agréables. On ne se cache pas pour
eritiquer fortement le gouverne-;
ment de vouloir ainsi impeser sa
volonté à la municipalité.
La proposition du comité des

hills privés a jeté le désarroi nprmi
os délégués à Quiche. Lie comité:

avant demandé à l'avocat de la vr-1
le de faire une clause à cet effet, |
vofni-ci a dentandé un peu de
temps pour l'écrire, 1 s'agissait,
pour ui de savoir dans quel seis)
faire cette clause. Devait-il prepo-
ser la «isparition des quartiers où
Ja division de la ville en six quar-
tiers ÿ C'est ce qu'il demanda aux [de tranchées of
délégués qui ventrérent dans une
‘erande discussion d'où it fut im-
possible de tirer une conclusion.
Ce voyant, on demagida au comité
fq”ajourne ro étude des amende-
ments à la charte de Hull à jeudi
afin de permettre aux délégués de
consulter le couseil dé ville à ce
sujet. La consultation se fera ce
sôlr,

Le gouvernement parait décidé
à.faire la réduetion proposée, H
restorait done simplement rt con
seil-de décider si les quartiers lis
purditront. où s'ils déviendront aulque.
nombre de six. On salt que ect
amendement entraînera tout une
série d'autres ameutlemuents dans

On- commente Aussi en - ville de
diverses manière. Vattitude du

comité des bills privés
ment à l'emprunt proposé pour
l'instalfafion d'une usine de fltra-
‘tion mécanique pour ean de hois- |:

que ALGRTHSe verra bien!
placé il veut imposer cette usine
à la ville. puisqu'il ne veut permet-
tre un emprunt à cet effet. D'au-
tres -prétendênt au contraire qu'il  Lente . fain *Queher Mining Corpaäration * dont leétait utile de faire un amend: | cite sorial est ici L'assemblée « élu

ment sur cette question. étant don-: tes officiers de cette voinpagnie pour:}
né que la loi de 1915 autorise lelun an. Out été élus:
conseil. sur un simple vote de : bi A À. II. Joyal, MBL, M.D, Me,

CL, de Vidlevbory, Out, Président:majorité de ses membres à con-j
argeter un emprint nécessaire à

linstallation d'un système offic,
ce de traitement de Pean do bols-i
sonLa question de Veau ne paraît
«done pas complètement vidée,

ILS PAIENT

Les deux marchands deliqueurs
“1 gros, Herbert et Ryan accusés

d’avoir vendu de la boisson au dé-

tuil, ont été condamnée chacun à
payer #30 d'amende et les frais.

LA POMPE MARCHE u
Noire pompe-automohiic est à

prouver si valeur aujourd'hui par
un essai -continuel de 10 heures ce
matin à 4 heures de l'après-midi,
près de chez Eddy. Eîte à déjà subi
uvre épreuve de 12 heure: avant
d'être ‘expédiée,

SON PROCES

Le tagistrat Govette à comme:-
eù ce matin l'auslition des témoins
deus la cause de George Marshali
contre Jolin MeCrimons qu'il ae-
«use de lui avoir enlevé une somme
d'environ $130 dans la cour du
Cottage Hotel .

Marshall arrivait de l'Ouest. le
Jar en question avee le résultat
ale-trois mois de travail aux révo!-
tes, 11 s'est mis Immédiatement à
faire le tour des hôtels, et comme
tte dit lui-même dans sou témoi-
nage, il a pris assez des boisson
pouren devenir malade. C'est peu-
dant sa maladie que son argent a
«di paru.

:  ASSEMBLEE CESOIR |

 

Li anniversaire

i
!

en 24 rue

|

Inv a aneun don- (3 Hull, qui désirent d'abonnes an

A Hall, Pol,

grès de Pennemi en

contribution du Canada,

guerre saiute,

cols des Canadiens ot

te qu'il entendét

quables du conflit;
Hi commencé
cette

qu'il fuit à tous ceux ani l'interrogent
cu sujet de

auront été Scrasest”

cordiale

SOMES,
Jo mode d'éléetion. té, car il

l’'Anglokerre:
est de tout

relatives grande cause qui nous int“re

pousser la
véritahle

soit obtenue. H uit qu'il

la ville. ¢ ] ; vs i In disposition du peuple afin de peo.
son de la ville Que ques-uns (lise ut or maiuefo110 0 Ail BINGE Aly s.r

| ming, Qué.

“six anddies ol fied,

compagnie
par le gérant,
équipe de travaillants,

rons.

tes deux provinees de Québer

vinet
de riches dépôts de minéral,

; maine.

voutre-niûtitre à un CC Fy
se rétinissaieut à leur|

pois ent présenter un;
Jeli cadeau. en l'honneur 03

ce teur

eut lecture d'une joie adre
M. Pelletier à läquetle M.
répondit en termes choisis.

! OCCASION D'EPAPGNE
2 Mt! i

conti-

1

(Proulx.
| PRL Eddy[+ question de ta réduction du, 1 FeAY.

nombre de nos échevins à six, va, demenre

-se.par|
Prix

conmimencée €her

du Pout sr

nuera toute la semaine proclaine,o.,
Ou y trouvera des vélos de st2
$1.70 la ve ree pour io son

AU PUBLIC VE nULL
Tontes les personnes demeurant

[ir vent

Journal Le Droit ou l'acheter
sont priées de s'adresser à M, l
À. Laroeque, 139 rue Maisonneuve,

Queen 7905. aui leur
indiguera où sont les différents
déppts de la ville.

L ‘Administration du ‘‘Droit’’.

»>

JAN HAY AU CANADIAN CLUB
prises:yf

Le capitaine John Hay Berth
“Tan Has”) était l’invité dhonneur

au Canadian Club, samedi après-midi

et il fit l'histoire de la troupe héroi-
que de Kitchener qui enraya les pro-

France et ani
continue à remporter de splendides:
suceès depiéis le ler juillet, quand i

troisième période, In période lo pos
importante de Lu guerre s'ouvrir.

lan Hay dit qu'il avait été envoyé

on Alaérique pour raconter aux popa-

hitions les faits d'armes de la guerre
pour enroler la svm-i

il lovangen Ja part oul ig
grand conflit; ‘lait

dit il, à notret4
ne sera jumais onbliéc|ii

par l'empire britannique. Ypres, dot |B

plus au Dominion qu'à toute quite: N
partie de YVempiro, x

le confirenciey u

  

pathie de tous:

Canada darts le  
combartu  uux!f
Lt sente ploru-'8

ving d'en homes il 8
le costume écossuin, 318

incident veMiar-
pour hai ‘a guerre

qu'au ter juilloe de

c'est cette réponse

n’aimait pus
raconte plusieurs

année et

la durée du kr dispute. I
ne faudra arrêter, conclat-il, que tors

L'esprit hachaëe ob de Jus = Le

Le Duc de Devonshirée reui tre

réception des menbres pre
I dit qu'il était honoré eu flat-!

apportait un message de
le peuple dû vieux pave

COCUT avec hous +rs la
0 tant.

dit que l’KEuipire est déternin i

guerre jusqu'à ce cu une |g
solution, la seule possible, À

se piwait à

——___es

TEMISCAMING, QUE.NORI

‘avoir Heu, f'us-emplée ge
actioanaires de la Compagnie

Vient à

nérale des

»

Paul Huard,
vice-président: le.
North Cobalt, Ont,
TT. Marleau, courtier,

gérant: H.

PQ. directeur,
Les aetionnaires ont raiifié

glements préparés pur le bureau de di
rection, v compris l'achat par la com-
pagnie de SOD geyes de terrain minier
aurificre d'apparence très riche: or
natif parait à plusieurs places sur cet-
te propriété stuée sur la rive nord de
ln rivière des Quinze, et seulement à

rentier de Hatteyhery, Ont,
Montfort, NA‘, de

seerdtaire-trosorier;

Nord Temisen

Robert, de Huit.

les poe

Les nutionnitires ont nporouvé an rè-4
rlement de la compagnie à l'effet d’é-
mottre 100.000 actions du eapital à H5
centins pie action de da valeur au pair
de £1.00,

des travaux <ne la
sont

prepotété de Ja

poussés aver rigueur

assisté par une Donue

tous des envi

    

sépare ei.
et «l'On-

n'est pas un signe que notre pro |
‘e Québee ne possède pas puss

tent com

La hgue nnaginaire qui- - += 1

tarig.

1:3 ! .

mariare. 1 vB

; 2 cu. A
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L ne reste plus que 23 jours pour faire vos achats de Noël. Le temps sécoulr
rapidement. C'est aujourd'hui que commence la vraie saison dus fêtes.
Les achats de Noël sont déjà comnences, Mais c'est maintenant que l'es-

prit de Noël commence à régner partout. Le magasin entier est rempli de cet
esprit, et les marchandises elles-mêmes semblent répandre une atmosphère de
paix. Préparez-vous pour Noël. :

Co magasin était foulé samedi, d'hommes et de femmes qui venaient
directement aux comptoirs des cadeaux avec leurs listes de Noël. Il semblait
que des centaînes de personnes avaient formé le projet de faire leurs achats
de Noël te plus tôt possible, 

<nablement,

deaux de Noël maintenant.

Les Assortiments de Noel sont au Complets
Le Magasin Entier est un Magasin de Cadeaux de Noel

N achetant vos cadeaux de bônne heure, vous êtes assurés que de motifqui vous porte à donner est toujours mieux représenté daus les cadeauxque Vous donnez, parce que vous avez eu le
et de choisir exactement ce qu'il on cie appréciera davantage.Un cadeau bien choisi est an cadeau birn apprécié. ®

Nous observons déjà l'esprit de prév oyance de ceux
Noel, et il est évident qu’il y a cette année, un plus grand nombre de per-sONIles qui choisissent leurs cadeaux de Noël de bonne heure.
la manière qui donne le plus de satisfaction aux acheteurs.

  

   

  

  

   

  
  

  

temps de les choisir conve-

qui achètent pour

C'est vraiment

Achetez vos_en-   
La Commission Gouvernementale fera enquête sur le coût de la vie.

Cela ne serait pas nécessaire avec de telles valeurs dans les

Carpettes, Rideaux, et autres articles
… De tellesvaleurs contribuent à réduire les dépenses.

OU avons lait notre ence en temps pour protéger vos intérêts. Nous
savions que les prix des carpettes et autres articles d'ameublement aug-
menteratent. Nous savions que cette anigmentation rendrait les prix

Nous avons commande nos assortments d'autorare depuis plu-
Nous avons semé et vous récoltez.

N
«xorbitants.

SICHIPS 101s,

TAPIS POUR CHAMBRE DE BAIN.
Vonrsutis de couleuss qui ve chançerrt pats, er hevtibles.

Très hiisants; de jolis patrons. Grandeur 27654,$3.50 of

Prix de BREA, chaeun

UN LOT DE CARPETTES POUR FOYERS
Carpeites Wilton of \xndnsters différesuts pit? visits 1

couleurs, avec Mears on dessins orienta Vu gp ~

"58.45leurs de SILu 515,00. Fn vente à

toutes les cou-

CHINTZ IMPORTE.

luentionnous ques
quantité de chiurz import,

* 29c

‘avant Noël: enn,

yon à peu près

 

d'aujourd'hui.
de votre

tide .
lt prière

lue vu

Lacs soni guranties te ques changer, Nous ne
les prix réguliers, \Vuis une surprise vous attend

Vous Venez assez à bonne heure, La verge

Occasion de 8.30 à 11.30mardi matin.

Kimonos courts de $1.25, pour 98c
x sont faits de coton crêpé de bonne qualité,

copeuhague, azur el mauve.
Mauichettes de Fantaisie,

Les couleurs sont rose,

bandes de couleurs semblables.

vandenurs 34 à 44, (rs kimonos

init, à 98e au lieu de $1.25 chacun.

Troisième Etage

Charms de

PHissés à da taie,
soul en vente mardi de 5.30 à 11.00  
 Les Gilets deviennent de

plus en plus Populaires
Gilets pesants «t_laineux, pour

grand collet mntelot of ceinture,
laine anvora blanche, et

graueds boutons d'écnille.

Manteaux pour Entants
Tous les enfants trouveront un

Job petit manteau dans notreshimes: aver a .. :
Maneheites en Rayon de Vêtements pour Bébés.

aussigurnis de Leurs mères les aimeront auss
Spécial . $7.50 car ils sont bien faits et chauds.

POUR BEBES.

Pour les petits qui ne mar
chent pas, nous nvons de jolis

nauteaux de henreloth avee dou-
blure de soie molle et jolis col-
lets roulés, $2.95 a S5.7!.
Manteaux Teddy Bear

aver “loublure chaude,

$4.00 jusqu’à 82.95.

POUR FILLETTES DE

2 à G ans.
mauteaux chads

vhivehilla et blanket
doublure chaude; toux de

Prix: $4.93 et jus-

Valeur exceptionnelle dans les

Corsets $2.49
Modèles de $8.50 à €12.50.

Ilest encore temps de profiter de cet-
te vente de corsets de haute qualité à
*2.49—prix qui et moins élevé que le coût
de production. Ce sont les corsets bien
‘ontms  Grecian Treco—dans les gran-
deurs suivantes: IS. 19, 20, 21, 22, 25, 29,
30 et 94 Blane of Yose. Laces $2 49

. a”vi avant Où ch 2rrière

Troisième Etage.

blanes,

prix cie

Bons faits
de tweed.

cloth;
Jolis modèles,
qu’à 87.75.

BONNET SPECIAL.
5 bonnets eu mouton Angora,

Joh modède, longues at- ¢
taches de soie, Spécial 1.75

BONNETS DE LAINE.
Modèle Duteh, Blane ou aves

hordure de conleur. I'rix, 95c¢.

TOILETTES EN IMITATION
DE FOURRURE.

Très convenahles pour les pe

Uts enfants. Collet et margehon
ensemble. Prix, 95¢.

Troisiéme Etage.

* e ° . ’

Chiffoniers désassorties
Chiffonniers en vieil

hlane, ehène quartier et
coustiuuits: avec Miroir
aval

Reégulier: $25.00, £25.00, £2000, $15.00.

Pour: $25.00, $16.95, $15.95, $10.95
Sous-8ol.

Ivoire. émail

acajou: bien
biseanté carré ou   
 

UNE CCCASION TRES SPECIALE DANS LES RIDEOUX
DE DENTELLE IMPORTES.

20 patrons différents à choisir:
garantissons que les prix sont plus bas que les prix coûtants En

Modèles convenablos pour toutes les ‘
mitison, Tant qu'il y en aura, Précis,:8150
. - . (

LINOLEUMS IMPORTES.
Linolews pesants, de jotis palrous. La verge carrés, 85e,

   

 

  
  

  

  

pourla Maison
ES cadeaux durables attirent une amitié stable. Et

chose d acheter cos cadeaux de Noël niaintenant.
c'est nae excellente

Quelque chose pour|»maison est fonjours bien apprécié—spécialement dans ces jours où ilfaut pratiquer l'économie, Les occasions suivantes vous feront épargner de
l'argent.

CARPETTES CRIENTALES.
Notre ussortimeut complet de

de réduction, ,
carpeftes ocentales Offte

leaux

Hu pr

nous I

picces

chart

rout feront un hon marahé.

Chanumray, Linon brodé, «
Modèles bien taillés et

’ 
E ° .

piceries
TELEPHONE: QUEEN 5040.

Sere St Lawreuee, Redpath où Lan-
de 20 livres . . $1.69

ou Royal Household, sac
He Zt livres 212. $1.50

{graisse Crisco, la hoîte .. .. . 88e
Noix éculées, I livre .. .. .. .. 49c
Raisins sans pépin de Califorme. 2 pas
quets pour ... , .. 27e

Corn Flakes Kellogx. a paquets .. 2£c
l‘ramboises en conserve. marque Sirdar,

la hioite 1 11 22 24 12 1 1. . 206
Macaroni importé, marque Luxury,

3 paquets 1 1 2221 22 2... 256
Marmelade à l'orange pure, boite de 1

livres ©. 21 22 22 11122... .. 69€
Sauve JHEPda bouteille .. 1. 1 .. 22c
Cacno Perfection de Cowan, boîte de

Te fivres ©. 21 22 12 21 1. 4. 28c

Grunau Purity, gros paquets .. .. 23c
Asperges Libby, la hoîte .. .. .. 28€
Biseuits frais mélangés, LV Hwres | 382
Card Santos, fens et pur. ki livre 270

tic, sac
Farine Purity

Quatrième Etage

Jambon ! Jambon ! Jambon!
LI jambons fumés, doux: en en- 28

tier où moitié. Mardi, la ib C
Poitrine de hoeuf fraîche, au moreeau,

la livre 2. 22 24 2. -. 18€

hôtis roulés choisis, ln livre .. .. 28:
Bon fromuge canadien, la livre ©. S0C

Suindoux  léusifiist, chaudière de 5

livres 1. 21 . 60c

Quaerièrn1e Etage

UUTgan rave

garnis,

 

  
STORES POUR FENETRES.

Stores crèmes et blancs pour fenêtre.
durables,

ix de

BAGUETTES EN

tension double, s
vente à 40c .

Montés sur rou

   

  

  

Grandeur 26x70 pouces, A évouler" 45

CUIVRE POUR RIDEAUX

“agranelissant jusqu'à 4 pouces,

FEUTRE POUR CALFEUTRER.

aranti pour épargner 2306 sur votre courte de“39

Con. Taunt qu'il v en aura.

Occasion de 8.30 à 11.30 mardi matin.

BlON mw
ouses à 79c

Beaucoup de personnes tes preudraient pour des blouses de 41.25 ot
meme $1.50. Au prix de mardi matin, 79e, toutes les dames qui en achète-

Elles sont faites de Voile blane. Organdie.
Grandeurs,

79c chacune,

’

 établi ses

 

Cela sembl-
d'une grande partie
la ville,

NOS poupées sont assez jolies pour Lai-

ve danser de joie les petites filles qui au-
ront la bonne fortune den avoir une.

  

  

li boîte

Quatrième Etage.

++ à 44.

Troisième Etage. (

Oh Maman
Regarde

ces Jolies

 

être la phrase favorite
tes petites filles de

LE BONHOMME NCEL EST DE NOUVEAU

AU MILIEU DE NOUS.

Amenez tous les enfants pour le voir.
quartiers-généraux au Sous-Sol,

It a

 
 me Ontario en possède à quelques

les de là.
C'est ce que da Quebve

poration vit prouver,
Done succès à tt nouvelle compagnie,
Le froid s'aecentue et aujourd'hui

NOUS avons une tempete de neige quit

hat cneore son plein,

mi

Mining Cor

CL'ETAT-MAJOR

vue armée à Verdun en février 1916, Le général

« Brand-officier de lu Légion d'honneur hrigade d'octobre
cn avril, enfin, en juin dernier. com- d'hui, comme
mandant un groupe d’'armées. dant en chef

It général Nivelle était. lui u
colonel, à la tète du 5e d'artillerie. |
et officier de la Légion d'honneur

GENERAL FRAN-
PENDANT LA GUERRE AtaientCALS

 

Cordonnier,

divisionnaire.

des troupes françaises” lus officiers généraux au cours de la
aussi, SUr le front de Macédoine. nombre avaient, à

également ¢
depuis peu de temps, les généraux de. lieutenant-colonel.

général de division Paulinier,
1913, est aujour- ete.

comman-; Parmi les officier-

guerre, un grand
brigadiers, et la date du Z uoût

En tance empèche les häteznux de ve - il est aujourd’hui général de division. division Berthelot, qui vient d’être. iers. citons les 1
nir à notre quai, et le courrier nou. Dans un récent article, le “Gaulois” [commandant une armée et grand-lenvoyé à l'armée roumaine; Charlesj Masson, du 137e
vient maintenant que New Liskeard, vappelle ce qu'étaient, à Ja date du 2] officier. | Mangin. le béros de Marrakech et de |dacq, du 159¢;
Out. goût 1414, les cheïs actuels des ar Le général Fayolle. en août 1914, | Pouaumont; Humbert. Hirschauer|

Tusieurs de nos cuftivaten:: ont
commencé à travailler à

Li putpe.

 

><>=resin

On demandait un jour an grand 'a
; Gladstone combien de disrours un!re. portaient déjà les trois étoiles et

vecupaient

en chef:
ral de Custelnau:

homme peut préparer en une se-
H répondit: ‘Mi c'est un 
 
 

inées francaises,

l'industrie de [Tes l'auto
ceusture ,ont pu, à différentes reprises,
fFtre prononcés:

ceux, du moins, dont Ferry.de | Grossetti.
l'autorisation de la

était depuis trois Mois au cadre
réserve comme général de brigade.

Nommé, au début de lu campagne, au
commandement d'une division de ré-
serve, il cest

division, à la tête de son armée. Le
général Fayolle est dans sa soixante-
sixième année. Le

Le général Micheler.

noms, avec

dun; Hély
Nous ne parlerntis pas, bien enten-

u. des généraux qui. avant la guer-

des emplois de généraux
le général Joffre et le géné-

les- généraux roech,

général

le brillant
‘dant de la division
batailles de Champagne et sous Ver-, roc;

d’Otssel, |
maintenant général de vient de gagner sur lu Somme, à la} 1

tête d'un corps d'armée, la plaque de gin,
grand-officier de la Légion d'honneur.

Pelle,

comman- | Hd "Ecole de guerre:
de Nancy

Navral Martin
Guiilaumat, qui

dun; Vuilieriot,

L'un des cns les
qui fit torte In

des armées du

   

d'infanterie;

Riols de Fonclare,

supérieurs deve-

1914, lv grade de

Parmi cs der-
ieutenants-colone!ls

Mor-
Passaga, du 41e; Polla-

chi, du 35e; des- Vaillières, professeur
Niessel. comman

el dant un régiment dec zouaves au Ma-
de Bourgon, chef

d'état-major du gouverneur de Ver
Mignot.

Juba, bichult, ete.
Emile Man

pius intéressants
Wr ce point est assurément celui des

également Première partie de lu campagne com-1g'‘néraux de Lardemelle et (laudel—
Tati ri 140 ’ armée sur me major général Ce “ ot .L'Association Athlétique Ama- homme de haute capacité, un senl:|Franchet d'Espéres, Rogues, Sarrail,! Commandant Ceeen SAT| rorn-est. Audébut de la guerre, il botsgénquPraiepot

> ; , NN , 1 ees . € ‘Ois ;- ail. Nous ne parlerons pas davan- noe, et 00 FE CLal- l'etat eetes ra nr l'aése. ue le .teur de Hull aura une assemblée si c'est nn moyen, deux où trois; RA ener de division davai. major du Be corps darmee; son fréve |€tait colonel commandant les troupes/au début de la guerre.ctait lieutenant-
ve soir à huit heures à hotel si c'est un habéeile. une dou ’ Lo 1 ; aîné, passé depuis au cadre de réser- |auxiliaires du Maroc. après être resté | cutonel. ‘cher d'état-major du ler

; : 0 * Hastre de révorve quis avant, eux aus- : EE + lusieur ées à ferli . ;
Bank brane! |! ; . ve, command un corps d'armée, à la! Plusieurs années serlin comme at-leorps d'armée; i fut nummé sncees. Zi : #4, occupé ovant la guerre des em-| SE a ! A tach? militaire l'ambars te to lai

SOIREE ———— {lois ds ganéranx en ebel, furent rap-| tête duquel il tnt. l'an dernier, pric. tach? militaire ambarsude  de|sivement colonel ot chef d'état-major
om rés ; AR Togné … ¥ - me 5 ner, - i ee -_ + sas + ,

Samedi soir les nombreuy am Ce n’est pas là richesse qui crée neiés au service en la même qualité, VéMent D'esté, s général de Mir stacllonen: otcommandant Rentraldebrigade
M ur et Madame Joseph le rang social. H. Bordeaux. comme les généraux Galliéni, de Lou-| Le général Goursad, ae'wellement] le général de Mitry, ne rmotlemens Crient. ’ vision ende: Monsieur et Madame Joseph lo rang s ’ gle de Cary, Maunoury. Aussi bien.’ commandant dune armée sur le{@‘néral de division, Fait, au moment rien Lo=— Va France n'a pas oublié ce que ces ‘front français, après avoir commandé de la guerre, colonel commandant pay! Quant au général Claudel, il était

“jy"0iR soldats ant fit pour elfe. le corps oxpéditionnaire des Darda-{itérim une brigade de cuirassiers. {Heutenant-colonel an Maroe. où il
| Trois grands chefs sont au premierinelles. était. au moment de la dévla-|Le général Duport, qui vient d'étre! venait de donner des preuves éclatan-
plan: Pétain, Nivain et Favolle. Le/ration de guerre, et depuis peu, née appelé, après deux ans de front, auxites de ses hanites qualités militaires.

fonctions de chef d'état-major géné-iau cours de l'expédition de Kénifra.

a  

général Pétain, au débat de la guer-
‘re, Était colonel et
;brigade d'infanterie. Il
‘gu'uUuc année à faire avant d’attein-
|dre la limite d'âge de son grade.
‘cours

; vement
“en noût 1914, commandant une divi- set grand-officier.

‘sion et g“néral de division en septem-
bre, officier
pe “vanardant un

octobre,

De mêfe, commandait une
n'avait plus) qui, ‘de

Au cores d'armée,
de la campagne, il fut successi- Honimé,
nommé général de

Le général
de la Légion d'honneur

corps d'arinée en’ sionnaire au
commandeur de la Légion commanda un

« bonneur en mal 1915, commandantarmée.

ri! de brigade.
le ginéral de Maud’bus,

brigadier.

fre, commanda une division, puis un

à quelques mois d'invervaile,
brigade, commandeur de l& Légion d'honneur devant Verdun. était. en 1914, colonci

gade de juin 1914, à été nommé divi- hb la tête de la division de Toul—la

ral au ministère de la guerre, était
divisionnui- coolnel commandant par futérim une

brigade d'infanterie.

Le #énéral de Pazclaira.
manda brillamment un corps d'armée

passa

puis une armée, cot fut

au 155e d'infanterie, Le g‘néral Nour
de bri. Prisson. qui s'est révélé un grand chef d'Urbal, généra!

qui com-; mois d'août ‘suivant ét'division d'acier—était colonel chet
corps d'armée, puis une d'état-major du Ye corps d'armée.

¢ Colonels également les généraux de

Nommé eolonel en novembre 1914, il
a reçu les deux étoiles 11 y a quelques
jours seulement. Il n’a pas encore
quarante-six ans ct il ost, si nous ne
faisons pas erreur, le plus jeune offi-
cler générai de l'armée française

II nous faut encore citér quelques
noms, par exemple, le g/néral Mar-
chand. qui était depuis plusieurs an-
nées coloncl de rigerve ct gut wom-
pressa de reprendre du service actif
au débit de la campagne, au cours de

Oo

 

laquelle il fut grièvement blessé, et
aussi son vaillant compagnon d’Afri-
que, le général Baratier, qui comman-
de actuellement une division de cava-
lerie.

Citons encore les deux fils du ma
réchal de Mac Mahon; l'aîné, Patric
de Mac-Mahon, duc de Magenta, con»
mandait, en 1914, le 35e d’infanteric
à Belfort: le second. Fmmanuel de
Mar-Mahon. rommandait le 1556 à
Commercy. [Iv sont tous deux géné.
raux de brigade.
Mais la place nous fait défaut pour

citer tous jet noms qui méritent de”
l'étrez Aussi hien, le rapide expogd
qu'uif vient de lire montre combicit
dechefs éminents se sont révélés qui,
on temps normal, fussent restés dans
l'ombre; ce sont ces chefs qui con-
duiront nos armées à la victoire. IT-
ont déja commencé.

LUCIEN NICOT.

—A

ELECTRICITE
pour l’éclairäge, le chauffage, la
cuisine, le repassage, ete.

Ce que l’argent peut acheter
de mieux au plus bas prix.

Sonn NDL2a

Hull Electric Company
117 rue Principale, Hull. Tél. Q 1378
ee>routes

 

Un inerédule mourant: “Jai
Été assez libertin pour désirer “que
Ja religion fut fausse. mais je n'ai
jamais été assez sot pone le
eroire.

: x

 
 



i
s
a
n
1

me
ss
e
w
e
r
a
n
s

t
a

p
e

dns +ph EE

PAGE QUATRE.

 

Tr

1e eee

 

SAUVE PAR DEUX
 TELEGRAPHISTES

Luckeport, N.-Y.. , — On croit

que couruge de deux télégraphist-s,

Miles Ethel Spangler et Violet Shultz.

qui sout restées à leur poste, pour

demauder du secours des geus de

Joliet, à quatre rutlles d'ict, a sanvé

Lockport de lu destruction par le

fou, de bonne heure aujourd'hui, Les

flammes ont consumié l'entrepôt de lu
Northern Illinois Cereal Company, à

une centaine de pieds du bureau dn

téléphone. On évalue les pertes à

$200,000.

-
27

J

T'n impie disait avec arrogances
Je ne erois que ce que je com-

prends.” -—— ‘l'est pour cela, In

répoudit quelqu'un, que vous pas-

sez pour ne croire à rien.”

AGENTSDEMANDES. — Nousvous
ferons gagner $73.00 par semaine,

sûrs capital ni expérience. Ecrivez pour
renseignements Chevalier et Daniel,
Dept FE, 14 rue St-Jean, Montréal

200-6

BONNE CUISINIERE, — Purlant les

deux langues. S'adresser à 1’hotel

Montreal House, angle Wellington et
du Pont, Uull 200-6

JEUNE FILLE.—Pour coudre dans les
habits d'hommes, aussi un jeune gar-

con. S'udresser à M. Quimet, chambre
7, 104 rue Sparks. £00-6
JEUNE FILLE pour aider aux soins

du ménage. S'adresser i Mme Can-
tin, 42 Avenue Hastey. 201-3

FONRGERON d'expérience pour tra-
vailler dans nne boutique de cam-

nagne. S'adresser h Odilon Chénier,

#mbrun, Ont. 198-6

FORGERON immédiatement, Chanee
exceptionnelle pour s'établir. pour

‘sune homme ou homme marié, étant
ton forgeron et surtout bon ferreur
da chevaux; soit à acheter ou louer,
magnifique bontique de forge, centre

d 1 village, bonneclientèle. Anssi mai-
son privée si nécessaire; pas besoin

de: capital pour homm” sérieux et
probe. S'adresser à Anastase Roy.

Maniwaki, Qué. 203-6

 

—— -

1ESTITUTRICE, — (‘omme principale
pour érole séparée No 1 Capreol. Sa-

tre $450 par onnée. S’adresser à D.

Forget, sec.trés., Hanmer, Ont 200-6

IN3TITUTRICE.—Rilingue, pour la se-
“onde partie de l'année scolaire, i

I’école No 2 de Badgorow. S’adresser
i 4. Pabbé O, Racette, Verner, Ont,

200-6

PERSONNE d'âge moyen pour tenir
maison pour un veuf avec enfants.

 

 

Position-permanente--pour-bonne-per-
14 Le

208-6
sonae. Ecrire à casier No
‘Droit’.

SEILVANTE—Sachant faire la cuisine
rt porlant l'anglais et le français.

S'adresser à Mme Maadonnell, 197rue
Wurtemberg. 199-6

SERVANTE au No 181 rue Stewart.
202-3

BU. INE SERVANTE avec références
#1 No 260 Avenu Luurier-Est.

202-2

SERVANTE pour afderaux soins du
1 nage dans une petite famille.

Pas délavage fii repassage. S’adresser
1 20 Baird. 202-3

SEHRVANTE générale dans unc petite
famille, S’adresser a 20 rue Oak.

 

 

 

 

J 203-2
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CHAMBRE.—Meublée au No 113 rue
_ St-André. 199-6

UHAMSBRES avec toutes les améilo-
rations modernes et usage du télé-

mhone. S'adresser à 72 rue Water.
; . 202-3

CHAMBRES—Bonnes grandes cham-
bres au No 42 rue Murray. 201-6
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À VENDRE
MAISONde brique, 26 x 30, avec tou-

tes, les améliorations mogernes,
bien finie, à trois minutes des tratn-
ways. S’adresser à 100 Catherine.

195-26

PIANO ‘’Dominfon’ à très bon mar-
--6hé. S'adresser à 21. rue Metcalfe,
Hull,;près de l'école Gauvin. 195-12

PIANO; — Automatique, n’ayant été
«nployé que 2 mois, en parfaite con-

dition,. Donnera là même garantie que
pour un neuf. S’adresser à 308 Wil-
brad, appartement No 7. 196-6

PANO dernier modèle àvendreà
très bon marché. S'adresser à 43

$ -HvAcinthe, Hu. 203-6

» LAUITIBNL & Un prix exception-
nellement bas. S'adresser à 302 rue

Wilbrod, Apt. No T. 203-6

4 EBRAIN.—De 45 acres, &t 6 milles
de ‘la ville. Bonues bâtisses S'a-

arsser 3 J. Charlehois, 85 St-Florent,
Hull ou A Nap. Longtin, Bourget, Ont,

. 199-6
—re rn +n aperte

TERRE de 200 âcres à South Indian,
co. Russell, Ont, à 22 milles d’Ot-

tawa et 7 arpents de l’église, 425
âcres défrichées, roulant et récolte
plus 200 minots d'avoine de 19315.
l’rès du couvent, de la gare et de la
fromagerie. Conditions faciles. S'a-

 

 

 

 

 

 

 

‘dresser 4 M. le Curé J. H. Limo
South Indian. Ont. Frs163-jno

 

  
  

PERDU
PENDANT D'OREILLE en or avec

camée. Récompense promise à qui
rappottera à Mme S. Séguin, 110 rue
1.4vis, Hull, 201-3
JEUNE CHIENNEespagnole. Couleur

café. Prière de retourner à 228
“Taisonneuve, Hull. 203-3

i. _ ps

—___TROUVE 7
JEUNE CHIEN — Prière de réclamer

ches M. Duvernois, 37 rue Taché,
all, 203-2

à

 

 

 

DIVERS
07 DEMANDE à communiquer avec

propriétaires de bonnes fermes à
‘evdre. S'adresser a Northwestern
Business Agency. Minneapolis, Minn.

203-26

DYYMATOLOGISTE— Brevetée, poils
follets, signes et verres enlevés à

l'aiguille électrique. Mme de La Mi.
rand, ‘256 rue Bank. Téléphone Queen;

oe. 600
40" VISAU salon de barbier étmaga-

sin “de tabac par M. A. Archam-
Lault, 277 Dalhousie. Coupe de che-

 

 

LA REORGANISATION |
ENALLEMAGNE

TOUS LES HOMMES DE 17 A
60 ANS SONT APPELES
POUR REMPLIR LES SERVI.
CES AUXILIAIRES EN AL.
LEMAGNE. DISETTE
D'HOMMES.

(Service du ‘’Droit’’)
Londres, 27-— Une dépéche d'Amr-

terdam à l’agence Reuter, décrivant le
débat . devant la commission prinet-
pale du Reichstag sur la loi sur le
service auxiliaire, déclare que dans
l'esprit du secrétaire de l'intérieur
von Loehell, cette loi est plus impor-
tante que toutes celles qui ont encore
été adoptées depuis la guerre.
Le secrétaire von Loebell a ouvert

les débats sur le projet de loi, qui
requiert les services de tous les hom-

mes de 17 à 60 uns. H a déclaré qu’-
outre les millions qui seralent ainsi
obtenus dans l’armée, on aurait ainss
les services de 3 millions d'hommes
qui seraient employés à d'autres
oeuvres dans cette guerre qui ‘n’est
pas seulement une guerre d'armées

mais une geurre d’économie politique

une guerre de nations’. y
En expliquant que le but de cette

loi était la mobilisation du travail
le ministre a déclaré alors, qu'au dé
but de la guerre, le travail manquait
maintenant c'est la main-d'oeuvre qu’
manque, surtout pour la fabrication

des munitions et du matériel de guar
re de toute sorte. M a ajouté que le
but de cette loi était d'assurer les
moyens d’existence des population:
ouvrières «t que la force ne serait cum

ployée qu'en dernier iessort et ne se

rauit certainement pas nécessaire er
ce qui concerne le travail des fem

mes. ‘Cette loi, a-t-il dit, doit prouver

au monde entier que l'Allemagne est

décidée à lutter de toutes ses force-
jusqu'au bout”.

Le générat Grosner a
que l’activité du ministre des muni
tions en Angleterre rendait nêces
saire une augmentation considérable
de la production des munitions es

Allemagne. Il a montré que le but de

cette loi était de rendre à l'armée
tous les hommes qui jusqu'ici avaien‘

été considérés comme indispensables

à l'intérieur.
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LA RAFLE DE LA
STE-ELIZABETH

Jeudi dernier a eu lieu à la maison-
mère des Soëurs Grises, rue Water
la râfle annuelle d'un couvrepieds, au
bénéfice de la Société Ste-Elizabeth

Le couvrenieds avait, cette année
été donné par Monseigneur l'arche

vêque.

Une somme de 5302.60 a été réalisée
et les membres de la Société aui se
sont dévouées à la vente des billets
méritent certainement des félicita-

tions pour le beau succès obtenu.
Les concurrentes dont les noms

suivent ont perçu les plus forts mon-

tants et ont incidemment gagné les

prix que donnent la Société à celles
qui sont en tête de la liste:
Madame Ledoux, ler prix, $5 en or
Madame Liberge. 2e prix, chile.
Madame Langlois, Se prix, taices d’o-

reillers hrodes,
Mademoiselle

‘coussin, peint.

Madernoiselle Fink, 2e prix, coussin
brodé.
Mademoiselle Giaude, 3e prix, chile.
Voici les noms et l’adresse de ceux

qui ont gagné des prix dans cette râ-
fle:

Mademoiselle R. Mongeau,
Grey Hospital. couvrepieds.
Mme R. Beaudcin, 300

rouleau en chêne.
Mme Casault, 46 Cathcart,

peint.

Mme Coderre, 218 Dalhousie, porte-
balai brodé.
Mme Tremblay. 83 Stewart, centre

de table.
Mme Roy. 122 King, statue,
M. Greenberg, 375 King, service A

limonade.

+

 

Provost. ler prix,

Lady

Catheart,

coussin

Mme Désilets, 227 St-André, gilet
en laine. .

Mlle Valiquetle, 148 St-Patrice,
chapelet.
Mme J. D. Lalonde, $ Heney, centre

de table.
Mme Ratty, 393 St-Patrice, statue.
M. le chanoine Campeau, archevé-

ché, coussin brodé.

M. Léo Roy, Banque Nationale, pan-
toufles.

M. H. Lefebvre, 9 Osgoode, centre de
table.
paie Renaud, 156 King, tablier bro-
ce, ‘

Mme Fauteux. 195 Water, coussin
brodé.
Mme, Grant, 193 St-Patrice, sucrier.
Mme Asselin, 174 St-Ondré, statue.
Mme Lee. 193 Cathcart, bonnet de

boudoir.
Mme F. Belisle, 221 Guigues. sac à

ouvrage.
Mme Racicot, 290 Guigues. bonnet.

; Mme Desjardins. 281 Clarence, gi-

el. .
Mme Matton. rue Guigues, chapeau

brodé.
Mme DgCelles, 55 Cathcart. centre

de table,
Mle Potvin, 63 Bolton, honnet

boudoir.
Mme Guttadaurla,

toufles.
Mme Lamoureux,

robe brodée. .
Mme Madore. Guigues, collet brodé.
Mlle Street, Dépt. Finances, porte-

mouchoirs.
Mlle Grant,

de table.
Mile Quevillon, 114 Russell Avenue,

service a the.
Mme Pelletier, Clarkstown, gilet.

. Mme Lemieux, 199 Guigues, panier
à ouvrage.

de

Dalhousie. pair

640 Cumberland,

193 St-Patrice, centre

Mme E. Lemieux. 203 Water, ser-
vice à dessert.
Mme Lafontaine, 11 Carré Carth-

cart, mouchoirs hrodéa.
Mlle Bordeleau, Water, plateau à

fruits. i
Mme J. A. BARIL,

Présidente.

—

TOUT AUGMENTE!
Buffalo. N.-Y., 27. — Cinq jour-

nanx de cette ville ont aatoncé au
Jourd'hui qu'ils se vardront désor-
mails deux sous le numéro au lien
d'un son. L’accroissen ent du coût
du papler et du matériel est la cause

 

 ‘eux, Les:Teint, talac- cânadien &laquolle on attribne cette augmen-
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CONCERT DE LA
STE-CATHERINE

Les demoiselles du couvent du Sa-

cré-Coeur, rue ftideau, ont célébré,

samedf soir. In fête de la Ste-Cathe-

rise. Divous tout de suite que cette

féte ne pouvait étre célébrée d'un

facon plus charmante, plus intéres-

santé et plus avitstique. Coux de

l'extérieur qui ont pénétré pour la

première fois dans cotte enceinte

toute imprégnée de distinetion natu-

réelle. de bon gaût et de trenquillité

an Out visporté le ni fleur des sou-

venirs, lu plus bolle des impressions.

Le couvent du Sacré-Coeur est cer-

‘aineruent l'une des plus belles insti-

‘utions de la Capitaic.
En habitué une pen blasé de rou-

es sortes de séapues, de soirées de

toutes sortes, j'étais parti pour le

convent de Lt rue ftideau avec la co

viction intéricnre que jv allais un

en mi» ennnrer. J'ai p-u-être été

‘e spectateur le plus intéressé: je ne

‘ai certainement pas été le moins, (1

d'y & pas jusques aux petits bouts de

bons hommes qui sont venus ouvrir

ie prograninie de leurs chants cufan-

ting qui n'aient été non seulenrent

-harmants de grice candide, mais de

listinction déji remarquable, d'un

aplomb surprenant chez de si jeunes

nfunts. ‘Les petits musicins” ont

‘té simplement ravissants.
Non moins charmantes ont été les

retites fillettes qui sont venues chan-
er la fable du Renard et Is Cor-
eau”. Chez elles la même simplicité

‘harmante, le niême sens artistique,

a même distinetion de manières, Ces
ontes petite flillettes se sont com-
ortées camme de grandes demoisel-

es, comme les grandes demoiselles

ui dans Ta mite da programme vin-

ent présenter à l'auditoire de si

selles choses qui les présentèrent si

-entiment, si simplement or d'une fa-
on si parfaite. L'orchestre du cou-

ent n'est pas assez connu; !! doit

uffir de dire qu'il est sons la direc-

ion dn professeur Tussé ct qu'il est
ligne da professeur lIui-meme. “Mi-

non a été superbement enl>vé.
Et les deux choeurs d’Fsther. Ren-

lus dans leur sublime beauté, avec

in ensemble, une pureté d'interpréta-

ion et une appréciation qui décèle

‘hez les membres de la chorale Je
ens artistique parfait.

La savnète el la ravissante petite

ee “Pas de*fumée sans feu” ont

3té magnifiques et magnifiquement

endues. Inutila de songer à adres-

«er des félicitatiors aux participantes

:n particulier. I faudrait une men-

fon de tous les noms, En toute jus-

ice cependant il faut mentionner en

articulier Mlle Charlotte Daoust,
tans le rôle de Marguerite de Ser-

‘an, Elle était l'héroïne de la soi-

ée. Sn diction et son jen de scène

“ont remarquables; ily a chez elle

lus que de l'exéeutante ordinaire, il

- a de l'artiste.
Voici le programme délicieux qu: a

‘té rendu:

Programme:

1.—Orchestre: Ouverture

Said—A., Thomas.
2—Les Petits Musiciens.
3.—Choix de Tante St--Catherine

--Sarnète.
4,—Chseur d'Esther

\cte--Scène JI. Riga.
9.—Le Renard et ic

Me chantée. ; _
— Pas de Fou sans Fumés”—Ter

“Le

\
No 1.—1er

Corbeau: Fa- 

6.

acte.
*,——Orchestre: “Mignon” - A.

Thomas.
8.—-"Pas de fen sans Fumée” —

3ème acte.
9—Les Etoiles Filantes — LE.

Holst, ©
19.— Choeur d'Esther No 1: ler

acte—Scène V. Riga.

Soliste: Mme J. Lacroix
— Collation des Diplames,

* O Canada.”

Personnages

ft.!
1

Tante St-Catherine. Mle Irène Ri-
chard.

Rose, nièce. Alberte Chénier
Violette, nièce . . Laurence Gauthier

Germaine . . Germaine St-Lanrent
Simnne.. Simone Robitaille
Esther . Esther Chassé

SPAS DE FEU SANS FUMEE"

Personnages

Madame de Maintenon
Miles Alice Prendergast

Madame Dangeau
Laurence Meanregard

Nemoiselles de St-€vr:
Margnerite de Servan

Miles Charlotte
Renée D'Ambotuse

Daonrst

Eléonore Quesnel
Presles

Antoinette Barrerue

isabelle d'Avenay Jeanne Sénécal

Charlotte de Septenil
Blanche Bourget

Constance de Pons Gabrielle Bigras
Nicole (servante) Aline Dupuis.
La scène se passe dans !l& maison

de St-Cyr.

Anne de
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Le club May Court
obtientplus de $6000

Les divers comités du Club May
Court out été grandement surpris sa-
medi soir, lorsqu’ils constatérent que
la grande campagne de trois jours, ”1-
ganisée dans le but de prélever $6,000
pour subvenir âux dépenses toujours
croissantes de cette organisation ch -

ritable, avait rapporté plus que le
montant désiré. Le grand total est de
$6.274,76. La présidente, Mlle Ailce
Fitzpatrick et ses assistantes ne peu-
vent trop remercier le public d'Otta-
wa pour ga grande générosité.
Les vingt équipes avec quartiers-

généraux-à divers endroits, ont raj-
porté $3.991.81. La troupe de Mile
Edith Cochrane. composée de Miles
Hilda Murphy, Eleanor Soper, Mary
Hamilton. Mildred Montizambert e*
Mme Louis White a prélevé $526.24.
La plus forte contribution vient de

Mme E. C. Whitney, sous une forme
d'un chèque pour $300. M. A. J. Frei-
man à donné $100 et M. Mortimer a
imprimé de grandes affiches gratuite-
ment. Le montant perçu sera partagé
entre les divers.comités pour leur tra-
vail respectif et pour le maintien de
l'institut des convalescents. 199 rue
O'Connor.
Un fort montant sera employé a

combattre la tuberculose au dispen-
saire du club. rue Rideau.
a

la douleur qui nous vient de la
destinée est plus profoude mais
moins déprimante que celle dont la
source est en nous-méme, dans notre
faiblesse, dans notre lacheté devant 

-

UNE CHARGE DE
COSAQUES

MERVEILLEUX EXPLOIT DE
LA CAVALERIE RUSSE

 

EN

 

Nous trouvons, dans une correspon-
dance du ‘“Novolé Vrémia”, un exem-
ple intéressant d'une attaque de la
cavalerie russe en appui de son in-
fanterie. Bien que cet article se rap-
porte à un fait vieux déjà de quelques
mois et ne donne pus tous les détails
qu'il serait important de connaître
pour se rendre compte de la manière

LE DROIT, LUNDI, 27NOVEMBRE 1916. -
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dit qu’ils sont restés en arrière. La
mitrailleuse fut ramassée par l'in-
fanterie qui sufvait.

ee
Cependant, la fusillade ennemie

continuait, mais désordonnée, la pa-
nique commenca. Autrichiens et AI-
lemands se mirent à fuir de leurs
tranchées et à se rendre par centai-
nes: on put voir un seul cosaque, le

knout à lu Muin, conduire à l'arrière
une centaiue de prisonniers.
Après avoir franchi au galop qua-

tre lignes de tranchées au profil de

campagne (dont la 2e protégée par un
réseau de fils de fer rompu sur cer-
tains points), les cosaques aperçurent
une batterie hongroise. Une dizaine
d'entre eux avec deux aspirants à dont a procédé cette attaque, il nous

& paru utile d'en extraire les lignes
générales nous montrant la physio-
nomie du combat et ses résultats.

L'affuire est menée par le vaillant
ler régiment cusaque de l’Oural. À
L heure 50, son commandant, le colu-
nel B..., recoit l’ordre de soutenir,
avec deux sotnias, l'infanterie. qui de-
vait enlever de fortes tranchées en-
nemies. protégéesen certains endroits
par des réseaux de fils de fer.
-Les chaînes avancées des Russe:

étaient couchées et se retranchaient
sur Jes pentes est des hauteurs à at-
taquer. L'urtillerie avait ouvert un
feu terrible qu’accompagnait sans
cesse le crépitement des mitrailleu-
ses.
Les he et Ge sotnias du régiment

cosaque furent désignées pour se
porter en fourrageurs dans la direc-
tion d'une certaine hauteur et pour
charger l'ennemi dès que l’infanterie
russe se porterait en avant. Mais, es-
timant que deux sotnias seraient in-

suffisantes pour remplir la mission
fixée, le colonel HB... déploya encore

en fourrageurs deux autres sotnias,
lex Se et 4e, et prit lui-même le com-
mandement de la ligne de combat ;
la réserve, comprenant les 1ère et Ze
sotnias, devait suivre sous les ordres
du colonel A...
A 8 heures 15, l'infanterie partit

à l’assaut.… Ce fut aussi le signal pour

les cosaques, qui chargèrent contre

les tranchées ennemies, chacun se
choisissant un chemin tout en s'ali-

«nant sur les voisins et ceux-ci sur

les officiers. La 1ère section de la 17e
batterie à cheval amenant les uavant-
trains se porta au galop derrière la
réserve et se mit en batterie à  dé-
couvert.

L'ouvagan de plomb et d'acier lancé
par l'ennemi croissait sans cesse d’in-

tensité: hommes et chevaux tom-
baient. L'infanterie ne put résister à
ce feu effrovable et se coucha a 15

ou 20 pas de l'ennemi. A ce moment
survint la trombe des Ouraliens. qui
dépassa les fantassins: ceux-ci se re-

levèrent et se jetèrent sur les tran-
chées, baïonnette en avant, aux cris
de: Hourra!
Les cosaques, après avoir trovaillé

de la lance et du sabre sur la pre-
mière ligne, se précipitèrent sur les

sés toujours plus avant par leur

commandant, qui voulait chercher la
solution du combat sur les derrières

de l’ennemi. Un épisode montre leur
ardeur. Un cosaque, passant au ga
llop prês d'une mitrailleuse abandon-
née, crie à son voisin: “Prends-la !”;

Ze, 3e et 4e lignes de tranchées, pous-

leur tête, se jotèrent sur elle. L'un
des aspirants tomhe mortellement

| frappé à quelques mètres de lu bat
!terie: l'autre arrive dans celle-ci et
commence à faire enlever les culas:
ses, parce qu’il craint de ne pouvoir
l'emmener. 11 tombe à «ce moment
auprès de son butin. Heureusement
la réserve arrive à temps el se jette
sur le soutien dont une partie est
sabrée, une partie s'enfuit et Ic reste
est fuit prisonnier. La lore soinia
s'empare en outre d'une mitrailleuse
en action. Les cosaques mettant ra-
pidement pied à terre, attachent des
cordes aux trois canons de la batterie
et l’emmènent à l'arrière sous le feu
violent de l’ennemi. La cavalerie hon-
groise apparaît en ce moment, mais

la 4e sotnia faisant rapidement une
conversion se précipite à sa rencon-
tre,

La nuit venue, on sonne le rassem-
blement. A 22 heures, les sotnias sont
regroupées, après avoir ramussé leurs
morts et leurs blessés.
Le butin comprenait 3 canons de

80, 2? mitrailleuses, 22 officiers et en-
viron 1,500 hommes prisonniers ;

ceux-ci encore sous l'uffroi de lu
vhurge, disaient que le 20e bataillon

de chasseurs allemands de réserve

avait cessé d'exister.
Comme pertes, les Ouraliens comp-

ltaient: 1 officier tué et 1! grièvement
blessé; 9 hommes tués, 26 blessés,
1 contusionné: 25 chevaux tués, OS

blessés, 3 disparus.
L'auteur de cet article affirme

l'authenticité de ces chiffres d'après
les documents officiels qu'il a eus en-
tre les mains, et il ajoute qu’un offi-
cier d'état-major aurait dit de cette
affaire: “Si l’on avait proposé une

pareille solution dans un thème tac-
tique, l'auteur aurait certainement
reçu 1 au plus comme note, tellement

c'était risqué.” -
En tout cas, elle confirme l'ancien

adage: ‘’Audaces fortuna juvat”.
lt <> <<

Une fondation officielle belge pour
# la reconstitution des foyers

beiges détruits.

Le rouvernement belge au Ha-

vre continue à s'occuper active-
meut des mesures qui s'imposent

 

ritoire.
Par un arrété-loi publié au Mo-

niteur belge du 29 septembre 1916.
1! vient d'instituer nue fondation.
qui portera le nom de “Fonds du mais celui-ci lui répond: ‘Prends-la

toi-même!” et tous deux continuent
la charge, ne voulant pas qu’il soit

 

aussitôt après fa Hibération duter!

re

en temps de paix anx oeuvres
d'habitations des classes laborieu-
ses, spécialement à l'occasion de
la découverte des gisements houil-
lers de la Campine,

Le but de cette fondation est de
pourvoir, à mesure quelescircons-
tances fe permettent aux nécessi-
tés les plus immédiates de l'habi-
tation dans les régions de la Bel-
gique dévastées par les événe-
ments de la guetre,
‘Le rétablissement des foyers,

dit le rapport an Roi. est la pro
mière des réparations que réela-
ment les victimes de la guerre et
la restanration commel'avenir des
cités détruite= vont dépendre sur-
tout de la reconstitution prompte
des agglomérations sociales.

L'Etat belge a doté le Fonds
d'un premier capital de dix anil
Lions et garantira les emprunts
qu'il pourra être umené à contrac-
ter,

Le Fonds peut recevoir des dons
vt des legs et il semble certain que
l'oeuvre des habitations provisoi-
res, des populations belges sans
Abri, sympathiques entre toutes,
tentera la générosité de plus d'un
phifantrope,

Le Ministre de l'Intérieur prési-
dera le conseil «d'administration
de la fondation. Les administra-
teurs seront nommés par le Roi.
Le Directeur général qui sera ur
homme d'affaires prendra les Int
tiatives nécessaires sous le contrô-
Le du conseil d'adnunistration,

Libre dans le choix de ses
moyens d'action, procédant À le
fois à fa construction d'habita
tions provisoires, à des réparation:
urgentes aux immeubles endan
magés et exeeptionnellement à des
reconstructions définitives, li
Fonds du Roi Albert contribmera
puissamment par les solutions pra-
tiques les mieux appropriées, Aa
relèvement des ruines et au sonta-
gement des misères dans ls rée-
rionse particulièrement éprouvées
par la guerre.

——_____.eee

Ont-clles bien compris leur
douce mission, ces femmes capri-
cieuses, au caractère inégal et
violent, qui ne semblent vivre
que pour tourmenter ou quereller

A

UN SUPBRZEPPELIN ©
hy " DETRUIT

Londres, 27 — Une dépêche d'Ams-
terdam 1 "Exchange Telegraph ap-
nonce qu'un super-zeppelin à été dé
truit dernièrement au cours d'une
tempête. La nouvelle ‘a été apportée
par des voyageurs venant de Munich.
Sur un équipage de 28 hommes, il ny
a eu qu'un seul survivant. Le zeppelin
ue rendait de Friedrichshaven A Wil
hemshaven.
——

LES POMMES DE TERRE
‘EN ANGLETERRE

Londres, 27— Le Board of Trade
publie un ordre cujoignant i toutes les
personnes du royaume cultivant plus
de 10 acres ide rendre leur stocks de
pommes de terre et de cesser leurs
contrats pour le 7 décembre.

LA LAINE DE LA
NOUVELLE ZELANDE

Londres, 27.—Une dépéche Je Wel
lington (Nouvelle-Zélande) à l'ageuce
Reuter dit que le congrès des produe-
tours de fuine du Dominion u déeidé de
vendre toute la production de l’année
au gouvernement britannique à ua pris
très inférieur aux cours de 1915 et 1916.

rm

NOUVEAUX MASSACRES
D'ARMENIENS

tee

Londres, 27,—Lue dépêche de Petro-
grad à l'ayence Reuter dit que les
Tures ont tmiussacré 6,000 Arméniens à
Sivas.

 

 

rteIII: seaman

L'EQUIPAGE DU
"*COLUMBIAN"’

Madrid, 27.—Les matelots de 1'équi-
nage du **Columbian,”’ qui a été coulé
var un sous-marin allemand la semaine
dernière, vient de passér par Madrid eu
se rendant à Cadix, Ils s'embarque-
ront ‘litus çe port à bord du ** Montser-
rat" à destination des Etats-Unis,
rs

Les grandes tendresses durables
sont comme les monuments que
l’on n’improvise pas; il les faut
construire avec prudence et en
choisir chaque’pierre de ses pro-
pres mains,

 

Cest le défaut des délicats que
de chercher chez les autres les
finesses qui sont en eux. }

> oo
Les femmes, a dit Mme de Mainte-

non, font et défont les bonnes mai- quelqu’un.
 

sons.

 ER—— Roi Albert” en considération de
l'intérêt tont particulier que le
Roi Albert à toujours manifesté

et erfants. En vente partout.

Sirop du Dr Fred. Demers
POUR LES ENFANTS,

Employez-le toujours, car ï est bien supérieur 2 tous Tes Autrés &ploye tou j s les autre
pour sommeil, dentition, contre coliques, et pour tous les besoins des

mat

DEPOT: 209 RUE ST DENIS, MONTREAL.
 

Un
de

 fa vie. © |
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Sir Robert Borden

Dans son pressant appel en faveur du Ser-
vice National, le 23 octobre dernier, Sir
Borden disait : |

N’oublions jamais cette vérité pro-

v
s

fonde: que la nation ne se compose
pas seulement des vivants mais aussi
des morts et de ceux qui sont à naître,
et que nous sommes par conséquent
à la fois héritiers du passé et garants

C’est une grande res-= de l’avenir.
ponsabilité, mais qui comporte quel-
que chose de plus grand encore: l’ob-
ligation de s’en montrer dignes à
l’occasion; et je prie que celle-ci ne ,
soit pas perdue.

Noe, Sur + ol

ns des Mandataires Fidè__ oyons des Mandataires Fidèles

€

+ ; MARK H. IRISH .
5 Directeurdu Travail des Munitions,

‘ k. Commission du Service National,
i” ii Canada.
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| Suceursale de E pers HE| ‘

Saccursale de Nun, 300 >>TORONTO. | Ei

MONTREAL < ——-F —==7%. | SU NE

Coin des rues Desfosses €? d | ; fi

RURES “PAQUET”sont Confectionnées
. . . 59 |

Le public fera bien de se rappeler que le nom “PAQUET” est synonyme
’ 9. ° 9

de tout ce qu'il y a de mieux tant en QUALITE qu'en VALEUR

C’est chose très facile de demander à votre fournisseur de vous montrer les

marchandises de La Compagnie Paquet Limitée, quand vous avez besoin de

et autre À Hommes de Chante
: ttsillstrisreirtiltediriii à $

4 LES MARCHANDS DEVRAIENT NOUS ECRIRE | LES MARCHANDS DEVRAIENT NOUS ECRIRE |
POUR OBTENIR NOS LISTES DE PRiX POUR OBTENIR NOS LISTES DE PRIX ;

S'ILS NE SE TROUVENT PAS DANS : S'ILS NE SE TROUVENT PAS DANS i
LE TERRITOIRE PARCOURU PAR ‘ \ ours ni LE TERRITOIRE PARCOURU PAR

NOS VOYAGEURS. “| LE . race NOS VOYAGEURS.
reread: DIVISION du Gros: Pointe aux Lièvres, Québec
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   PETADR

Salonique, 27. -— Le gouverne;
ment provisoire grec. se CONIPO-
sant des,partisans del'ancien pre”

LA GRECE
Londres,

dant de l'agence Reuter à Athènes
dit ; “Dans les cercles vCnizélistos
out dit que le gouvernement pro-
visoire a déclaré la guerre & ta al
garie afim de prévenir l'iuterpré-
tation del'entrée de Vénizélos
dansla’eampagne. comme nresit
ple manoçuvre politique. En face

© PERSECUTION CONTRE VENIZELOS
Paris, 27. — LL!ambassadeur: de

France à Athènes, à présenté nu
nom ce la France, de l'Angletèrre
ot de la Russie, un avertissement
au gouvernement grec, lui disant
que cesgouvernements ne peuveut

rester fdifférents cn faco de ia
persécution dont les. Vénizeli ii»

a. e-

Londres, 27. — Les Itälfchs ton-
tinuent Jeur avance à L’onest et au
nord-ouest de Monastir, et sont
maintenant presque aux portes de
Tornovä. À l’est et au nord-est du
la mouvelle capitale “erbe, l'avan-
ce alliée est‘arrêtée. d'après
rapports officiels, Les Bn'garezdi-
seut posséder Dobromir. la ville ai
nord-est de Monastir, occupée 1! 5
n qnelque temps par les troupes

L'ACTIVITE RENAIT
Londres, 271. — l'infantérie -ai-

lide ot allemande ont eu des enga-
sements hier sur le front de l'onest
malgré les brouillards et la pluie.
Les Allemands ont avancé sui les
lignes auglaises à l'est de Beuu-
mont-Hamel, au nord de Aner,
samedi soir. C'était leur premiere
attaque sur ce front depuis pla-
sieurs jours. En face du feu des
batteries anglaiset, les troupes als
lemandes n'ont pu atteindre nos
tran .chees, et oni du retourner à

leurs positions sans avois aticint

CHIMERES DE CONCULTE |
Para‘a , 27. -— Les milliers de mots

envoyés par le télégraphe chaqu-
jourde l'autre côté de BAtianiique
pat Jes Teutons défigurent vom;
plètement le plan allemand dans
la poursuite de ectte guerre, dit le

Au sujet de la campagne
da paix. PTE
Une grandepartie du peupie n'a

phs abandenné toute idée d'an-
ubxion, avec des garanties militai-

regeféconomiquesquirenrendraient
lhpaix iniqueet insupportable, lis
nf voient rien sur la cavte milita:-

et
24 Le‘ 22
fl aa by} =

clelhhnonce un raid fait jeudi par
sk" térpilleurs allemands sur la!
ébte-anglaise. Le raid a été infrue-
theüx;‘ajoute le bulietin, et les six
tarpiljpurs ont rapidement tait
volte{face après avoir tiré quel-

ANAT iL DECLARE

27, — Le corre-non-‘de cette situation.

LESITALIENS AVENCENT

ws

TIERS Tpoursnivent te ohiimere;

UN RAID INFRUCTUEUX
| Londres 27. — Un bulletin:offi-, ques rondes,

LAGUERRE
tanfer minigfre Venizelos a. formei-
lement déclaréla guerre à PA
magne et A la Bulgarie.

EN GUERRE
l'Entente cou-

sidère que la Grèce est pratique-
ment en guerre avec la, Bulgari-.

Le. gouvernement provisoire
aussi déclaré la guerre à l’Allema-
rue purce qu'elle u torpillé dos
vaisseaux portnt des forces arte,
pales et des partisans du gouver-
noanént provisoire.

sont objet, et que ces vations
veulent que les Vénizélistes jouis-
cent de tow: les droits que leur ac-
vorde la loi.

Cet avertissement, ajoute lu dé-
pèche, aurait été provoqué par
l'emprisonnement de M. Lambtru-
ki. éditeur du journal **Patris”

| franedises/ .
Le rapport bulgare rapporte ‘a

prise d'une grande quautité de
matériel de guerre aux Îtaliens
près de Tounova. Sur l'aile oppu-
soe, li mauvaise température à pa-
ralysé les opérations militaires. La
‘journée, à été margnée par des
combat: assez viojents entre Ser-
bes et Bulgares à Gruniste. envirou
120 milles à l’ourvst de Monastir.

leur but.
Sur le front de Champaguce. les

Allemands ont Hivré deux attaques
violentes, une samedi soir et au.
tre, dimantehe matin. Toutes deux
out été factement repoussées par
les canons francais. dit Paris, Les
patroutlles at.emandés ont fait des
baide au nord-est d'Arris, et près
do Beaumont,

les attaques Francais es dat
(foret d'Apremont et au sud es
| BDouehavesnes

= Lit

i de

ont échoué.

peQue des territoires occupés: ee
qui les porte à cto.ce qu'une pars

ESTOILSE dans Jes conditions pré-en-

tes teur rapporterait de grands
avantages. De là la campagne in
vitant les Américains au pacilisme.

Les pacifistes humanitaires. amé

Is ont pour exeuse qu'ils viverz
trop loir des évènements pour se
faire une idée nette de ce que l'A!-
lemagne veuf etdes méthodes em-
ployées ponr réaliserses plan: de

_<ouguéte et de spoliation.

atteignant un pett
vaisseau et lui causant des domma-|-
ges légers. Aucun membre de t'é-
quipage n'a été blessé. Apparem-
ment, les torpilieurs. opéraïent
dats le voisinage de Ramsgate, i
15 milles au nord de Douvres.
 

 

H. DAVID MCNICHOL
/. (VIENTDE MOURIR

3 -
illoi ont,71.27. — David Me-
Ÿ ial} pendant plusieurs années
vice:igsidentet gérant général du
éd… vient de mourir au sma-

1 Îlomewood. après une assez,
iw  périnde de mauvaise santé.
3 otike, sou fils of sa fille ont

yfescotés jusqu'à la fin.
(TidPosts mortels de M. MeN
éHol : été trarisportés à me
hivtk à:Büfd d'un ‘convoi spécial en-

   

  
eNichiol est de descendançe

Line, né à .Arbroath, en Ecos-
G5; 11852. Après cvoir travaillé
hé dHoirs, chemins de fer anglais
if: in du Canada od il entra au
divi dit chemin de fer Northern,
à Col itigwood, Oùt., en 1874 1
alla. épauite à Toronto. pour la con:-
flail (treyet Bruce. nuis en 1882
il'éfitta au service du C. P. R. Par
sbi häbilèté et ses qualités il s’éle-
va: jusqudu rang de vice-président
ctgrant. général.
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“Selhona de bonnes
nous récolterons de bonnes
tiohs,

penscées,
ac-

  

ipl4“campifarie>>Fem

BLE D'AUTOMNE ET

LABOURS D'AUTOMNE

A cause de l’état sec du ‘sol dans
Ontario, les labours et les semences
du blé d'automne ont été difficiies.
}Le 31 octobre: 656,500 acres seule-
ment étaient ensemencés, contre 820-
#90 ucres en 1915, une diminution de
164.000 acres, ou de 20 pour cent.
Lans l'Alberta aussi. il y a une dimi-

|uution de 36,500 acres, ou de 14 pour

cent, savoir: de 260,500 acres à 224,-
000 acres. Pour tout le Canada la su-
perficie que l'on évalue être ensemen-

c:e en blé d'automne cst de 899,300
acres, contre 1,100,800 acres, une ai-
minution de 201,500 acres, ou de 18
pour cent. La condition du bl& d’au-

d1e*51 octobiv était, Pour. tout
le Canada, de 76 pour cent de l'étalon.
contre 88 pour cent l'An dernier et 97

pour cent en 1914. De la superficie
totale de torre destinée aux semences
de l'an prochain on évalue que 51
pour cent avait été labouré le 31 oe-
tobre, les proportions pour cent dans
l’onest sont, 47 pour le Manitoba, 28
pour la Saskatchewan et 21 pour
l'Alberta.

. .

—

| ©n ehenapan, échappé deb: po-
lice correctionnelle, disait en riea-
nant: ‘La region, c'est hon
pour les femmes. ’— ‘Et la pri- 
 

  

 

- Quand le cours de la nourriture a
thgvers le canal alimentaire esc re-
(ardé par Faction lent du foie ou dea

tins, 1a nourriture n'est pas di-
pr et elle fermente,
-est -ce qui donne natssance aux
8ûz empolsonnés qui se massent au-
ur du coeur et causent l'étourdisse-

ment et les ‘étoriffaïnents, éaissi bien
ttllé le battement irrégalier du coeur.
æ foie en s'efforçaut d'enlever «es

ribigons du sang s'agrandit et entin
lait défaut permettant aux poisons
de. he répandre dans toutes les par-
ie du système humain. Des com-

Catlons ÿe déclarent et c'est là le
côtamencement de la maladie de
Bright, fe direissement des artdros.et
l'apenieste.

esIrciuiers dérangemeonts au avg.
tothe igéstif sont tels que décrits
dans tétcb lelfse de M. Rochon. 1
sigttule uussi la manière de los gui
vin pat d'asage dès Pilules du Dr

son, c’est bon pour les hommes
comme toi” Péptiqua une brave
femme.

Jon estomac était très malade
;, Il souffrait d’étourdissement

Los foie était en désordre et tout le systèmeétait empoisonné.

 

Ottawa, Ont, éerit: “Pendant aaviron

 

ASITUATION
“AAUMEXIQUE

UN PROTOCGLE STIPULANT
LE RETRAIT DES TROUPES
AMERICAINES DU MEXI-
QUE EST SIGNE À ATLAN-
TIC CITY. — VILLA TOU.
JOURS EN GUEREE. .

(Service du Droit’)
Atlantée City, 26 — Les membres

 

{LA
La

: DE

 de In Commission américapo-mexi-

nes du Mexique et JA surveillance det
la frontière par des patrouilles.  ‘’

k1-ton
caine ont signé hier le -protocolé stipuw-+
lant le retrait des troupes -aitiéricai-! Le protocq'a stipule que le,retraiti

‘les troupes américaines, comman-'
ées par le général Pershing, aura lier
dans Ing quarante jours suivant l'an- |
probation de ce document, ii moins
que la situation dans le nord du Me-
xique ne soit devenue dangereuse pèr.
la présence des bandits sur la fron-

tiére américaine.
La surveillance. de la frontière a

été laissée respectivement à chacun

des deux gouvernements,
patrouiller de son côté. La question
de lu coopération sur lu frontière est
laissée à l'approbation des officiers
commandant les deux armées dans
cette zone.

par écrit dans l'accord, les commis-
saires américains ont dit à leurs col
lègues mexicains que le
ment des Etats-Unis se réserverait le
droit de poursuivre au-delà de la fron-
tière du Mexique toute troupe de ban-

dits qui aurait pénétré sur le terri-
toire des Etats-Unis.

VILLA ATTAQUE CHIHUAHUA
Juarez, 26— Francisco Villa a

HOUVElÉ ses uttaques sur
Il a été de nouveau repousséet ses

troupes ont été chassées de leurs po-
sitions on dehors de ja ville,

re-

Onn annonce officiellement que le
combat pour la possession de ki pre-

mière et de lu deuxième ligne cs
tranchées des troupes gouveruenien-

tales a Sth une victoire pour les Yor.
ess du gouvernement “de facto’.

l'arniée du général Trevino.

——————at>MORreee

C'EST VOTREFOIE!
VOUS AVEZ DE LA
BILE,DESMAUX DE

TETE; MALADE?
Ne restez pas constipé, avez une
haleine forte, avec des aigiaurs

d'estomac ou unrhume.

Faites votre vie heureuse !Nettoyez
votre foie, vos intestins cesoir
et vous vous porterez

mieux.

, Ce soir certainement !
poison de votre foie et de vos intes-
tins qui vous rendent la tétu lourde,
la langue chargée, l'haleine forte
avec des aigreurs desrd'éstomiar.

restez pas bilieux. malade,

enrhumé avee des maux de tête.
Pourquoi n'achetez-vous pus mainte-

tre pharmacien” Prénez-en
deux tab'ettes ce soir, et vols aurez.
un foie et des intestins bien nettoyé

comme vous ne les aurez jamais us
Vous vous éveillerez en bonne santé.
et distcz,

jamais de coligues et
nent
commune le fent le calemol,
les pilules. “

Elles agissent parfaitement et dou-
-coment. [ns mères devraient donner
à leurs enfants ma‘ades,
ou fiévrenx, une tablette entière de
Casearets à n'’imporie quel moment.

Elles sont inoffensives ct elles sont
aimés par les enfants. # si
+ t— a—

ne vous don-

Nouvelle défense
--le 10 mai det-Jyondres. 27.

de grains pour la fabrication de
l'alcool sans la permission expresse

bre de Commerce vient de rendre
publique une nouvelle défense.
‘Les biysseurs, à cause des prix

très élevés de l’orge, avaient acheté
du blé pour faire leur hière.
gouvernement ‘vient
Fusage du blé pour la fabrication
de à bière. Cette défense entre en

vigueur airourd”hni.
teÉDres

K THURSO .
: a .

Le deetenr Lewsienx, de Québec,
vient de g'installer 4 Thurso avec
Vintention de s'y fixer. {Il ouvrira
son bmréau sur la rne Prinéipate dans
la maison de N. Cavan. Dès le ler
décembre le docteur sera prêt ik rece-

“Mi,

HomLe di sainte ‘éete.
’
. abt mini:

lade.
j'avais des gaz sur l’estomac ét de,
grande douleurs dans le côté droit.
Le -fo‘e semb’ait être en désordre,
alors je commençai à prendre les Pj-
Jules du Dr Chase pour le Foie at 1g
‘Koguons. Ce traitement semblait ctre
inste ee qu'il me fallait, et avant
d'avnir terminé la‘ première boite,
j'étais guéri et jé me sentais m'eux
que jamais. J'ai aussi pris la u
riture du Dr Chase pour les Nerfs
quand j'étais faible et souffrant de
maux de tête nerveux, et je recouvrai
bientôt une Lonna santé. Je louange
les remédes du Dr Chasé et jo les re!
commande de nrétérence a tous les
remèdes de médecins.” |

Pilules du Dr Chase pour la Fole
et les Rognons: une pi‘nle chaque
dose. vingt-cinqsous la boîte, chez,

mon estomac était très ma-

 
Chae ur le foie €: les rognons.-

. ‘Louis ftochon, R. R. No 11.
car i. à
bro ve

tous lea marchands on cfiez Edman-
san, Bates & Cu. Limitée, Torontn. |

31
s

Je souffrais d'étourdissement,|
Dimanche derniar eut Heu 2 l’Aca-

démie Châtelain de Thurso la soirée
de Saîinte-Cécile donnée par les musi-
clännes’ du couvent t préparée par
los Révérendes Soeurs St-Coeur de
Jésus-Maite. 7

- . Toe enn
tours Priitunières:* J. Ga.

gn-1. M !--flamwr S. Morvan. H
2.Réunion d'Elèves: R. D'Ara- FR

sou A. Ledue, fl

Le P tit Carnaval: F. Nadon,
R.,“Latrémoutlle. i
4 —L'Orphelin: Chant. | f
5 «—-—Cavalry Charge: M. J. Mor-

van, A. Gagnon. ’ |
6.—-Class Reception: M. Laflamma, 3!i

M. B, Groulx. | HES
t—Hymne à Sainte-Cécile. if
8.—Les Chasseurs à Cheval, Y.

Gagnon, £. Laffamme. ’
TIANNE. 1

  

—_

La complaisance est le grand
motif de lIant tr

~~

Quoiqu'il ne soit pas fait mention’

Chihuahua, i

CETATS-
—

Troit”')

  

POLITIQUE AUX
UNIS

(IL NUGHES ENVOIE SES FE-
LICITATIONS AU  PRESI-

DIN? WILSON AU SUJET

£A RPELECTION. +BB
.CONGRES BT LESENAT 38

} RAIENT DEMOGRATES:

) fService du ‘7
* Washington, 2—Le président Wil-

.en rentrant hier tard. dans Ia

| Intéressant pourles

Funieurs
Yi.

 

, Letabac, commele blé,le raist.,
1Jorge, a hesoin d'être fermenté;
il nya qu ‘au Canada où on le

a fait là véputation peu enviable
du tabac canadien.

Notre Compagnie, voulant re-
médier à cet état de chose a fondé
à Saint-Jarquesl’Achigan un éta-
blissement defermentation moder-
ne, et par un choix judicieux des
récoltes et un procédé de fermen-

Ottawa, blessé. --

wa, bl

fume à l’état brut, et c’est ce qui|-
we, blessé,

—_—— nnre Bstem S++

a mee

Otta-

4 ee1 AGE

John C. Smith, 237 Holland;

HoveiG. Spear. Hillsen, Otta vrai
blessé.

(‘ap. James West.
tionale, bleasé.

Wiilianr Bethel,

Jos: H. Gobsen, 7! Harvey.
blessé.
Chas. P. McCuire, 451 Lisgar. Ota-

Imprimeria Na-

Westboro, blessé.
Ottawa,

L.-&, Alex. Poter, 11 Norfolk, Ottu-

wa, blessé,
Walter Gervin, Billings Dridge, Ot-

tawa, blessé.
Irwin Kelly, Ctte-;

wa, blessé.
Lieut. Robert W.

per, Ottawa, blessé.

Henri Marinier, Hawkesbury.

249 Creighton,

Powell, 180 Coo

Ont. - soirée, à lu Maison Blanche, à trouvé tati : - rai fi| ation rationnel et scientifiqueest manquant:
le message > lui vait . hl = . sar

bron cilégranhiquetient *L Cha(Arrivée: J. Àéliminer le goût de| Hector Merleau, Fort Coulonge. P.i q nt ! l’âcreté

ét

1 ît de ni Q.. blessé.
Jes KE. llughes, candidat malheureux vert, acre et le surcroît & nico- C. Brisbols. Monréal, blessé.
% la pré:idence: ;tine, qui produisent cette odeur! i Bélanger, S-Edouard, P. Q..bles-

| ‘Lykewoo!. New-Jervex, ‘forte si désagréable ; 2. À faire un se.
“Zz novembre 1916. |rabac inoffensif, avec un urôme| FH. Boucher, Torono, mor de bles

“Le pdésident, Maison Blanche,

Washing:on,

“Ea raizon
(l'élection,

lifornie, et.
miné,

élection.

mer
“complet

tion.

{| Fu
sfuhressé

Pines,

mettez-moi

venir.

Washington,
Doremus,

rr’ pense,
aujourd'hui à M. H

gouverne- télégramme suivant:

“Charles FR.

meilleurs voeux pour les

des résultats €
fat attendu la fin du

; poulllement officiel du scrutin cn Ca-| qualité.
maintenant qu'il

aussi vou

Hughes, Laurel
Lakewood,

de vous

de
dé-

err

est ter-
permettez-moi de vous adres ‘ ”

qui devra [ser mes félicitations pour votre  ré- HEROS
Je désire

mes meilleurs voeux

xteuès de votre auFREin rons 1 ib.par la poste, sur récep-

18 espri
pour

"CHARLES E. HUGHES.”

le président Wilson a,
ughes lc

in

Per-
mes

Républicains. .. 213 -
| . Progressiste. . . . . . 1

“WOODROW WILSON." Socialiste. . . . . . . 1
98 — Le renrésentant Protectionniste. .... 1

président du comité démo- Prohibit'onniste. 1
! Indépendant .. 4 + + + = 1crate du Congres, est certain que lors-

que les résultats des électious dans
les districts douteux auront été revi-

sés, les démocrates seront en majo-

lrité dans ta prochaine Chambre. 1! HEROS TOMBES AU
buse =o cernicade sur les résultats de

trois districts en Ponusvivanie. un 9
Juarez. Mexique, 27 > Selon 165 dans le New-Jersev et un daus la CHAMP D HONNEUR

dépêches de Clidhuahua aux représen-{Carotine du Nord.

tants de Carranza. dei. Ville et ses} On affirme que M. Ciyde Kelly al )
Bandits ont repris leurs attaques eon jpgog M. Coleman, représentant réou-] Lieut. Robert E. Greene, 58 Phim-
tre Chihauhue, à l'aurore, ce Mali. plicain, dans le 20e district de Penn- rose, Ottawa, supposé mort.
Cela marque le troisième jour d G-uvivanie, M. Kelly n'était pas candi-; Charles H. Gibson, Westboro, sup-
forts que lait le général Villa pour dat démocrate, minis candidat pro-| posé mort.
entever la capitale de fa province à gressiste et probibiltionniste et fuai- Neate Labrecque, 7 Pinehurst, Ot-

 

the

New Jersey,

— “Je vous suis très revonnaisunt de
votre message de félicitations.

exprimer
unnées à

doux et délicat; 3. À assurer une
combustion parfaite et l’uniformi-

1té permanente du goût et de la

i Nous offrons sous le nom de
un mélange de Havane

“je de Quesnel. Si votre marchand
ne l’a pas, nous vous en expédie-

‘tion d'un bon de poste de 75 sous.
! La St-Jacques Tobacco Packing Co.

Limitée.

St-Tacaues. Cté Montcalm, Qué.
more

de l'Illinois, et affirme que M.

ner, démocrate, a été réélu.
D'après M. Dorcmus, la €hambre

future sera composée comme suit:
Démocrates. 20202 217

 

Taven-

 
  

sures.
O. Roy, S-Raymond, P. Q. man-

quan. ;
J. Douce, Halifax. bless. '

| -

——.

Veillée Patriotique

Théatre
LE 3 DECEMBRE, A

PAR

“Directeur: C.

£ous le distingué patronage de

lL'Orehostre est sous la direction

BILLETS . - - - -
En vents awl @ficets pres

‘

(La seère ve

à l'Université

Le FThant et sous la direction de MA
de la paroisse Ste Anne d'Ottavn,

POUR NOS ECOLES

“LES OUVRIERS’
DRAME EN VERS EN UN ACTE D'HUGENE MANUIL.

EDITION QUOTIL

 

   

E. Mirauit&Fils
Buvez les liqueurs de °*#

MIR-0-PURE i
Au détail par toute laville. *
60c la caisse de 2 dousaines, .. -

Cidre de pommes, 5c la bouteille,
ou G0o la caisse, partout, -

Eau MIR-O-PURE.5 gallons, 256

317, RUE RIDEAU
Téléphone: .BIDEAU 878 1}
 

’

AVIS AUX CLTREPRENEURS ‘

uraper - -">eté ih
Île sautuissinn  cachetées  adreasées , au

President ot any membres du Bureau dés
Coitittsauire. Hôtel de Ville. seront recues
par le Secrétaire du Buresu des Commissa)®
res jusqu'à 4 heuves pm. Jeudi, le 30 n
veizlre 1916, pour fournir et livrer,

QUATRE SOUPAY:R DB SURETE

Toute sont sion recs Kprées la date men-
tHonnde cidesus sers déclarée irrégulière.
Le spéeilicaticns ol andres détails peuvent
cire obtenus en * deeuent er Hura-v de
1 i ge nieuws de is ville. Hotel de Ville, Ott-1wè.

eérorstion ne <'eutage pux à accepter:
tu ies bassi ni aucun des soumissions. #

A. F. MACALLUM..
Cutan essnire dé Travaux.

te de Ville OL wa, =4 nos. 1976.

et Récréative au

Russell ‘
8.15 Hres FRECISES Jt

LE : RE

GROUPE MARCHAND
BONNES CHANSONS FRANÇAISES, OPERA-COMIQUE 7

ET COMEDIE. ©

E. Marchand.

Lady et de Sir Wilfr.d Laurier. tod

de M. Emile
d'Ottawa.

Rochon, professeur

>F. Champagne, maitre Ce chapelle

- 25c 3bc—50c et 75c
bytères u'Cttawa et de Ynll.

“

de nos jours.)

|
Enlev-z le

Noi

esnstipé, !

nant une hoite de Cascarets chez vo-:
une ou.

Les Cascarets ne causent l

jamais d'ennuig le lendantiin.’
‘es sois et.

maussades|}

nier, le gouvernement anglais à dé-l
fendu aux disti}lateurs de se servir!

du ministre des munitons. La Chaw-{[}

T,ci

de défendrel

voir conx qui voudront s'adresser à 1

 tait seul contre M. Cl‘olemun après lc tawa, blessé et manquant.

 

 

 passe à Paris,

reirait CU candidat démocrate. On Magloire Labelle, 29 Walker, Hull,
| asaure que M. € HE, Camppell, démo-® manquan. “AU LARGE"
rerate, a butia M. Barehfeld, reprisen- wugoue Lalonde, Main,  Otawnest.! >reoE TAIYE SPECIALEMENT POUR ACCCMPAGNER TROIS CHOEURS
plant copublivain. déns le i Jlistriet n:Hhauant. it. Point Gatinea L= BOTREL,. PAR JULES TREMBLAY.
da Pennsylvanie; et que illlam oseph Legeault, Pointe atineau, pent + ae
ki, ‘Tabius, démocrate, a battn M. P, Q., manquant. _ . Orchestration de A. c. 0. Sénéval. ; .
Chas. A. Rowland, représentant répu-! Lieut. oGrdon F. Armstrong. 45 “vêtue -6 passe sur un Tervæneusier = 20 choristes on <etnes j
Blicain, duns le 216 distriet de Penn-{ MeLeod, Ottawn. blessé. an ê AS ‘
syivanie, On prétend aussi que M} Emile Champagne, 4  St-Henri, Sur demande spéciale it
Heidi, -représeutant démocrate dans Hull, biessé. .
le 3e distriet du New-Jersey, à été dé- Léandre pesjardins, Eastview, ORT, “L’ECOSSAIS DE CHATO oo
claré réélu. ez enfin M. Zet Weaver.| hlessé. - EN UN ACTE DE LEO DELIBES.
démocrate, à battu M. James J. Britt£! Thomas Gravel, 92 Beechwood, Ot- CPERA COMIQUE | N te nos jours.) E
représentant républicain, du 106 dis-| tawa, blessé. (À Chatou, de nos jours,

trict de ja Caroline du Nord, George Kellè, 960 Wellingon. LES
M .Doremus voil encore une victoire, tawa, blessé. Lu MATINEE LE MEME JOUR A 2 Hres PRECISES POUR

démocrate possible dans le de district 187 Slater.’ ENFANTS SEULEMENT. _.Laurence K. Murphy.
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Voici un sujet qui mérite volte attention

et votre entière considération

UAND le prix de ce que vous
mangez -- le beurre, les oeufs, la

farine, le pain, le sucre, etc. --augmente

continuellement -- quand le prix des

etements et toutes les autres dépenses

sont élevés -- vous Êtes-vous jamais
arrêtés à remarquer que le taux de l'électricité

rete toujours sur une même échelle ?

Savez-vous ce qui le maintientair.si ?

C'est la compagnie municipale d'électricité connue sous le

nom de Commission Hydro-Electrique d'Ottawa.

Voulez-vousetmpêcher les taux d'électricité d'augmenter et

même contribuer à les faire diminuer ? \ °

N . [a . .

Encouragez votre compagnie municipale — la Hydro-Electri-

que — dont vous êtes propriétaire — et usez de toute votre

influence auprès de vos voisins pour les engager à supporter

aussi cette compagnie. ,

L'Electricité est la commodité

la moins dispendieuse.

1 sou—nn simplesort de cuivre peut faire
Covi

1 son chaufiera unfer éfeetrique pea-
dant une heure.
| sou mettra en xQuvement une net-

toveuse YVacuwm pendant deux heures,
} sou tiendra en mouvement Un éven-
tail de 12 pouces pendant sept heures,
1 sou chauffera un gril à pain élee-
trique pendant une heure.
1 son évlairern une lampo de 95.watt

pendant vingt heures.

  
 

   

2:0mp-rese2 0e

OttawaHydro-Eleciric
Compassion =ii

#25

109 RUE BANK,angle de la rue Albert

Téléphone Queen 1901 | j
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Un once de fait vaut une
livre de théorie

(ressants peur Vous,

I
o
o

Voiei quelques faits in

Le coût des maières premières peur installation

du système « augmenté continuellement. Je prix
du fil de cuivre par ex: mple-—qui est nne despre-
mières néeussités d'un système d'éleetricité-— a,

plus que doubl® Et ainsi de suite sur “touteficat

Hane. E
e
m
e

Le travail entte plus cher.

i
>
a
4
4
a
i
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SE
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En conséquener, la production du service d'êlre-e
triecité est plus dispendieuse -ot la soute manière
pour nous de waintenir fes taux has ou même de
Les ditin-er est d'avoir plus de clients. Nous
pourrons alors donner plus de service aux mêmes
taux. .

Ce nouveau elient c'est vous-même. C'est. votre
privilège en wméme temps que votre devoir de sup-
PORE ee gil vous appartient. .

En plus, le simple bon sens ef votre intérêt per-
sonnel le demandent.
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Qu'avez-vous intention de faire à ce snjet?

Si vous n'êtes pas
un elient de la Hyvdro-Eleetrique, n'hésitez pas à
te devenir. Si ses fils sont déjà posés à votre mai-
son, il ne Vous en coûtera rien pour vous assurer
le service de la Hydrodleetrique. Demaudez-nous
d'envoyer un représentant qui vous expliquer
notre systénie.
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Voyez l'étalage “| apparoîls économiques pes RIB

b dans notre salle C..bAntilions. H-62 =} LA
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Mant:

tintendant des Centres de Coutrô-

R'iences Agricoles. ‘Le Paiement

‘ 9:00 a.m~~Elections3 des officiiors

Bs rendrait capables d’iñjecter dans

Mbnines reviennent à la santé par Fer-

H
9

Mriés. ett cem ‘est une joie.imexpri-

gerrozône est connu d'un rivage 2
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La sociét& d'industrie laitière.
St-Jérôme ‘tiesdrs un granc

-ongrès les 29 et 30 novembre
1916. Voici fe programmetel qu'i
sera Suivi:

Mercredi, la 20 novembre
10.00. a.m.—Ouverture de !a C'on-

ention par M. Gusiave Boyer.
[.P., président.
Conférences:
10.30 a.m.—M. Georges Cayer.
sgistant-Insp.-Général. ** Rapport
nnuel et Corseils aux Fabri-.

11.00 a.m.—M. Pierre Bouichand.
ssist.-Insp.Général. ** Rapport
nnuel et Pasteurization des Sous
roduits Laitiers.’
11.30 a.m.—M,.J. B. Trude!, Su

La n£-
vompte et

des Vaches Laitières. ‘
essité de se rendre
griculture.””
Discussion sur ces.rapports.

Tercredi après-midi, 29 novembre
Conférences:
200 p.m.—M.oJ. I. Giisdale, Di-

eteur des Fermoes Expérimenti.
3 du Dominion. ““ Conseils Ac
ualité.”

2.45 p.m.—Rêv M. Mou. Bui.:
Préfet des Etudes de l'Ecole d'A-
ricuiture de Ste-Anne-de-la-Pocu-
iere. ‘La Culture des Plantes,
Racines en vue de l'Alimentation
es Vaches Laitières.
3,30 p.m— Dr Réné Mayotte.

nspecteur en Chef du Lait à
Tontréal. ‘Soins à donner au Lent
ans les Villes.’

4.00 p.m.—M. L. P. Lacoursiore
ssist.Insp.Général. “Rapport
nnuel et Remarques sur la Clas-
fication des Produiis Laitters

- Mercredi soir, 29 novembre

8.00 p.m—Adresses de bien, -
ue. Réponse et discours du'pré-
dent. Discours des honorabies
binistres d agriculture d'Ottawa
de Québec.

«

FRUITS
Employés dansla (composition

de “Fruit-a-tives”,
Il serait absolument injuste de dire

"Je ne prendrai pas “Fruit-a-tives”,
car j'ai essayé d'autres remèdes qui ne
m'ont fait aucun bien.” D'un autre
côté, le fait que Fruit-a-lives” est
complètement différent des autresprépa-
rations de l’univers, est précisément la

raison pour laquelle vous devez lui
donner un assai raissonnable si vous
souffrez de maladies de l'estomac, du
foie, des intestins, des rognons ou
de la peau.

“Fruit-a-lives'est composé du prin:i-
pe aclif des Pommes, des Oranges, des
Figues et des Pruneaux.

50e. la boite, G pour $2.50, grandeur
échantillon 25e. Chez tous les pharma-
ciens ou Fruit-a-tives Limited, Ottawa
dr

ct directeurs pour 1917.
Lenférences:
10.00 a.m.—M. J. D. Levlair, ins-

pecteur-Général. ‘Des Svndieut:
de Beurreries.

10.45 a.m.—M. EE. Bout beau, Ins-
pecteur-Général. “Statistiques sur
l'Industrie Laitière de la i'rovince
de Québec.

11.15 : Trudet,
Gérant de la Société Coopérative
Agricole des From, de Québec.
De la Coopération pour la Vente
des Produits Agricoles.

Jeudi après-midi 30 novembre
2.00 p.m—-M. À. i,. Garcau,. EEx-

pert Agricole. ‘Le Trèfle et la
Graine de Trèfle.””

2,30 p.m—M. Omer Tessier, As-
sistant.-Insp.-Général. ‘Rapport
Annuel et Conseils aux Cultiva-
teurs.

* 3,15 p.n—M. le Dr Dauth, Pré-
sident du Coilège des M. V. ‘La
Ventilation et ses Principes.”

Jeudi soir, 30 novembre

 

                  

  M J. Ç Chapais, Docteur esRE 8.00 p-m—M. Noé Ponton, Pro-
lence Agricoles. “Le Jubilé de fesseur à l’Iustitut Agricole d’Oke.
abeock. RR
M. A. T. Charron, Doeteur es-

Lait sur la Matière Grause.
Alloeutions de M. Te sous-minis-
e de l’Agrieulture et de plu:
eurs invités.

pudi matin, 30 novembre à © hrs.
a.m.-précises.
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IN NOUVEAU PURIFICATEUR DU
SANG QUI AGCOMPLIT DES

MERVEILLES

donpege vie mux pefigpuasshies DigDe plusieurs an 5. ; Hy
urs ¢herchent une: préparation qui

sang les ¢léments qu'il nécessite.
eci peut être fait maintenant et tou-
les personnes pauvres de sang peu-

A nt devenir fortes et en ‘parfgite
anté. Déjà udbom‘nombre de per-
pnpies faibles ont prouvé la nécessité
p. prendre deux petites pilules Fer-
pzône recouvertes de chocolat, avec
né gorgée d'eau après chaque repas.
eci est très facile et toutes person-
8. qui s'en serviront sauront dire
& c'est un traitement nutritif, for-

flant ‘et purificateur.
Pensez-y bien Ferrozéhne agit sur
nt leisystéme nerveux, rend le sang
ir et wiche, ct'donne l'aide que né-
bssite‘ la faiblesse et la langueur.
est par dizaine de-mille que des per-

zône; si vous en faites usages vous

Pviendrez robustes, vous aussi; ses
enfaits sont apréciés même après
ne semaine. Il remplit immédiate-
ent ‘son travail, enlève la cause du
al et donne bien vite une guérison
mplète. . es
Pour. les personnes sans sommeil
nerveuses Ferrozône est un bien-

iteur; Îl est spécialiste dans ce cas.
Où I! y a de la pâleur, de la lan-
eur et manqued'appétit, Ferrozône
nne,-de la patience dans quelques

purs. Pour la fatigue, la nervosité
fièvre et la débilité, le pouvoir de

rx

autre èt est essayé universellement
ec de grands résultats.
Laissez Ferrotône refaire votre sys-
me, ¢t vous donner une santé nou-
plle; il le fera promptement si vous
hi donnez la chance. Vendu par
bus 165 marchands, 50 cents la boîte

6 boîtes pour $2.50.  Rappelez-
bus du nom de FERROZONE.

 
1

‘Les Soins de Préparation des
produits.

8.30 p.n.—Dr D. Généreux, Pro-
fesseuràl'Ecole Vétérinaire lua- 

val. ‘‘L’Hygiène des
Hygiène du Lait.

9.00 p.m.—M. George Barr, Chef
de la Division de l'Industrie Lai-

 
Etables et

Htière. d'Ottawa.
** Li’Industrie Laitière en Géné-

ral avec Tableaux et Démonstru-
tions.‘
- 9,45 p.m— Allocutions de piu-
sieurs personnages” distingués.”

Clôture de la Convention parle
ident.
us les amis de | ‘Agriculture ct

de l'Industrie Léaitière ainsi que
les Dames sont cordialement invi-
‘tés.

Invitation spéciale aux représen-
tants des journaux.

—-—

‘CONGESTION DES
SERVICES DE PRET

Revenu récemment de New-York.
où |! s'était rendu pour affaires, M.
Macinnes, gérant du trafic du fret
pour la compagnie du Pacifique Ca-
nadien, a été surpris de constater
l'état de congestion qui existe dans les
services de fret çe la métropole amé-
ricaine .Il y a une grande rarcté de
wagons dans l'est des Etats-Unis et.

les compagnies de chemins de fer

sont fort Decupées actuellement à
trouver des moyens pour parer au
manque de facilités de transport. Des
règlements plus sévères seront impo-
sés aux expéditeurs ct consignataires,
mais on compte qu'il sera difficile de

beaucoup améliorer. .les conditions
existantes tant que les affaires seroit

 

 

aussi actives. Naturellement, comme
c'est l'opinion de M. Maclnnes, la
guerre, avec le courant commercial

qu'elle a créé, est responsable pour
ces difficultés dans le transport.et
d’après lui, à voir l'activité extraor-
dinaire dont “font preuve ceux (cui
sont chargés d’alimenter la terrible
machine qui depuis deux ans fauche
les hommes par millions en Europe,

il est difficile d’être optimiste ct de
croire à la fin prochaine des hostili-
tés.
———A

Etre bon, c’est mettre les au-

Le ciel est gris, les cotcaux sont) Gant qu’ils se batteet’..
noyés de brume, les arbres (risson- Priez pour eux..
‘nent au passage des
gues de froid..
autres, Jes feullles se détachent, tour
nent un beu dans l'espace, ot tombent
sur la banalité de la route où cir-
cule tout le monde...
Les champs sont morts, eux aussi.
Leur rôle est achevé ;tcut ce qui

est utile est enlevé: les blés sont par-
tis pour de lointaines destinations ;
les betteraves champêtres vont deve-
nir de l’alcoo! industriel, et leurs fa-
nes flétries gisent, à perte de vue, sur
la terre où elles ont poussé.

Est fini aussi tout ce
beau. : .
Les dahlias pendent. noirs de ge-

lfe; les roses rustiques luttent en-
core comme la petite chèvre de M.
Seguin.

Mais, demain, tout sera terminé...
Et, sur'la terre morte, s'élèvera seul
le parfum amer des chrysanthèmes,
fleurs de désolation, dont les pétales

pendent comme les cheveux  défaits
d’une femme éplorée .
Et moi je pense que je re fais pas

premières

|

qui

exception à la loi des choses d’ici-
bas.

Un jour viendra où, quelque pré-
cieusc que me paraît ma personne...
quelque effrayante que me semble
l’éventiualité, moi aussi je serai la
feuille desséchée, puis la feuille morte
qui, dans l’indifférence générale, se
détachera de l'arbre de vie.

Oui, un jour viendra où moi. qui
reuoute la foule, moi. si amoureux
des choses personnelles de mon home,
je serai, pauvre loque douluureuse, iv

la merci de tout le monde, soumis à
la prose des odieux médicaments ; 5 ;vo à ‘ ’ se Apprends- ° s
Puis je serai étendu par des hommes| sn prend moi la mort, toi qui as
à gages dans la boîte banale que, ba-! gi le "Dies irac.. Jour de colère”
nalement, calhiote le banal corbiller:1,]4 rs drons cettes nn.“au milieu de la rue distraite que nous enten rons cette semaine.
Je serai l'avbre qui ‘fini son vit terrifiant au début, sur quelle

> Ber arbre qui à 1 F0 |ayavité il se termine!.. “Infer ours
temps. ; . ; _ *7ocum prarsta...”

Je serai le flot qui, après avoir: Et c'est la douceur infinie de cette
traversé la joltesse ou la mié'ancotie

de maints paysages est arrivé à J’o-
céan dans lequel brusquement toute
vie s'abime. ..

Jo suis le vivant... le sl vivant qui!
devient cette chose froide et myth
ricuse qu'on appelle un “mort”.
vivant qui devra accepter la confe

devant Jaquelle hésita même le Christ
“Pater si possibile cst ”

Et pendant que ce drame tragique :

des rires égrenés dans l’espace... #1
y aura de beaux levers de soleil, ce
splendides couchers, de la lumière

écigtante plein Te ciel... 1! fera bon

et chaud vivre...
Et moi je serai on dessous...

quelques pieds de terre lourde

froide.
IParfois peut--être une personne vien-

dra écarter les tiges d'un rosier que
j'ai plantté sur là tombe des miens,
ct elle dira:
—Oui, c’est bien là qu’il est'...

Mais serai-je vraiment là?
Ma dépouille, peut-être!
Mon habit corporel...
Mais le reste: mais le principal...”

ce que voilait cette dépouille...? ce-
Iii qui regardait par mes yeux...

qui entendait par mes oreilles... qui

parlant par ma bouche. .? ce qui, pen-
dant plus d'un demi-siècle, a fait
que je suis resté “moi” sous les appa-

rences sans cesse modifiées de mon
corps, où sera-t-il..?_
Où sera mon âme. .? Î
Où est l’âÂme des miens.

où est l'âme de ceux que j'ai

més..?
Que de fois, seul,

sous
et

ai-

la nuit, dans la
campagne. dans le silence parlant

des choses... devant le mystère de
ces mondes qui semblent nous fixer
dn fond des immensités, je me suis
posé la question!.. Et, à certains
moments, elle fut tellement angois-
sante, que tous les ressorts de ma
raison se tendaient à éclater, comme
si je voulais connaître ici-bas ce qu’il
est interdit de savoir... le mystère
suprême au delà duquel il n‘y a plus
de mystères. .
Et alors. pauvre petite chose êcra-

sée par tout cet infini. je suis tombé
à genoux.
Ft c'est ainsi... ainsi seulement

que j'ai trouvé la réponse, et c'est
celle de la foi:
Après la mort, l'âme parait devant

Dieu, comme un soldat paraît devant
son chef après la bataille.    Pendant cette bataille, ne jugez
pas.

Uertains soldats tombés peuvont
être plus grands que d'autres de-
bout.

Savez-vous l'hérédité qui fermente
au fond de Jeur race..? Savez-vcus
les poussées, les tares, les tomplici-

L’OMBRE.. .

va-

Les unes après les

était
I

se déroulera en mon être doulou-’ rents detous les martyrs de ma pa-
reux. les hommes continueront del:ric!.
courir à leurs affaires comme si, eux PAUL L'ERMITE.
aussi, ne devaient pas passer par là.} " “La Croix”.
Ne grands faits, des découvertes,

des livres nouveaux passionneront ——-
l'opinion...
Les fleurs continneront de fleurir, RACINES ET RECOLTES

ttje no ‘seraï-prus-ii pour les admit FOURRAGERES
rer.

Il y aura des printemps exquis... La ruperficie totale ensemoncie

Savez-vous quel fut le poids,du jour
et de la chaleur..?
Non, ne jugez pas les autres

Mais comme il est prudent de re

Dieu.

dune ln clarté d'en haut inonde-
ra le moindre repli de mon âme, quel
jugement porterai-je sur l'oeuvre qui
apperaftra..?
Quand le métal aura passé par lu

Tlamme. que restera-t-il au fond du
creuset ?
Qu'y a-t-il de vraïment méritoire. en

! toute ma vie..?
Puis-ie me glorifier du courant qti

aa porté..? :
Puis-je faire entrer en ligne de

compte les circonstances heureuses

qui m'ont favorisé, ou les nécessités
de bien agir qui m'ont été imposées”

Puis-je même porter à mon aétif ce
que j'ai fait avec plaisir ou facili-
ts..?

Le t:gre est-il responsable de su
férocité, et le mouton peut-il espère:

wire récompense pour sa douceur”
Dans ces conditions. quel déchet

peut s'entasser à mes pieds?

Que me restera-t fi d’or fin..?
Secret de Dieu!..
Nui ne sait s’il est digne d'amour

ou de haine.
En la quittant, je ne sais pas er

Gue vaut ma vie, et c'est là une de:
principales cruautés de la mort.

Heureusement, qu'en me penchant
sur la tombe du Christ, je sens qu’elle
vient, de toute sa force divine. au se-
cours de la mienne.

conclusion: Pie Jesu Dominc... c’est
l'espoir absolu dont l'Eglise nous fait
une obligation... c'est certitude

{ que la nuit atroce s'ouvre sur une
; aurore de bonté, de beauté et d'a-
;inour... c'est la foi au repos éternel
€ dans la lumière, le rafraîchissement

et la paix, que je veux laisser, en fér-
minant, à tous ceux qui, pendant ces
Jours, sont courbés sur des tombes...

: tous las coetûrs meurtris... aux p -

   
 

cette année en racînes et en récoltes

fourragères, comprenant les pommes
de terre, les navets, etc. le foïn et le
trèfie, la luzerne, lc maïs fourrager-

et les ‘betteraves fourragères, s'élève
à 8,480,000 acres, qui est presque la
meme superficie qu’en 1915; mais le
total cest atteint avec une augmenta-

tion d’environ 100,000 acres de foin
et on trèfle, cette récolte oceupant

une superficie totale de prés de 8
millions d'acres, et d'une légère di-
minution pour chacune des autres

récoltes, qui sont relativement peti-

tes. La valeur totaie, aûx prix locaux,
de ces récoltes pour 1916 s'élève à
$249,882,000, en comparaison à 5229.-
523.990 pour 1915. Le rendement du
foin et du trèfle cette année atteint
le record de 14,799,000 tonnes, soit
une moyenne de 1.8 tonne à l'acre, le
plus haut rendement moyen enregistré

pour cette récolte au Canada. La valeur
moyenne par tonne est de $11.50, contre
plus de $14 l'an dernier. Les pommes de
terre sont encore, en général. une pau-
vre récolte, ce rÉultat étant dû aux
conditions défavorables dans Québec et
Ontario, où le rendement moyen par
acre est, pour Québec, de 131 boisscaux
contre 149 l’an derniepet pour Ontario,
61 boisgeaux contre 92 boisseaux. Dans
les Provinces Maritimes le rendement
des pommes de terre est bon, soit

206 boisseaux par acre pour l’Ile du
Prince-Fdouard, 201  boisseaux par
acre pour la Nouvelle-Etosse, et 192
boisseaux par acre pour fe Nouveau-
Brunswick. Le prix moyen par bois-
seau des pommes de terre, est de 81
cents pour tout le Canada, 95 cents
pourTiedu Prince-Edvuard. 89 cents
pour le Nouveau-Brunswick, 97 cents
pour Québec et $1.28 pour Ontario.
Pour les provinces des prairies les

rendements des pommes de terre ont

pen-|

juger soi-même! Car, pour soi, on
connait des choses que d’autres nel’
connaissent pas.
Et alors quelle angoiseante ques-

tion !
Que pèserai-je dans la balance de

  ETTanDEAL

sa Toux Répands des Germes
—ARRETEZ-LA
Celui qui tousse, se fatigue,

augmente l’enflammation des
muqueuses déjà attaquées, et en
plus répands au loin les germes
de sa maladie.

Le Sirop Mathieu de Goudron
et d'Huile de Foie de Morue
arrête la Toux, et grâce à ses
qualités toniques il produit en
très peu de temps une guérison
permanente.

Les guérisons complètes accom-
piies par le Sirop de Goudron et
d'Huile de Foie de Morue de
Mathieu sont la cause principale
de sa popularité.

En verte partout, en grandes bouteilles.

J. L. MATHIEU CIE., Prop.
Sherbrooke, P. Q.

PourTee wituy de (ites employes Jez Povdres
Nevvines Mathirn, elles pont disgarraites
aussi {r(8 efficacement la flevre et 168
doulrurs qui rompagnent souvent lad
rhumes. 23 cfs ln boîte, 17

}

 
 

de 170 à 177 boisseaux, et les prix,
étaient de 92 et 93 cents le boisseau, |
en Manitoba et en Saskatchewan ot!
de 84 cents le boisseau en Alberta. En
Colombie Pritannique le rendement
moyen par acre est de 189 boisseanx,

et le prix moyen de 70 cents le buis-

seau. La qualité des tubercules est!

entre 89 et 95 pour cent ge l'étalon|

pour les Provinces Maritimes, plus de
50 pour cent pour le Manitoba ct la

Saskatchewan et 854 pour cent pour
"Alberta ct la Colombie Britannique.
Pour Québec et Ontario ia qualité est!
de 76 ct 77 pour cent.

——_ww

 

Que de paroles nous avons dites
autrefois et dent nous ne nous sou-
venons plus, mais qui. recueillies
par une autre firme où restées dans
la nôtre, y ont germé comme une
semence oubliée. |

On ne demande généralement un

-  -_# *

avis que pour fairo approuver le sien. |

——————DWe

NOTICE TO CREDITORS
 

In the Matter of
the Estate of Henriette Lanthier,

of the City of Ottawa, in the Coun-
ty of Carleton, marriced woman. |
deceased.

Notice is hereby given pursuant to

Sec, 56 of Chap. R. S. O., 1914, that‘
all persons having claims or. demanda;
acaînst the estate of the said Hen-
riette Lanthier. deccased, who died
on or about the 15th day of June,
1916, are required to send by post.
prepaid or deliver in the undersigned
administrators, Capital Trust Corpo-
ration, Limited, Ottawa, Outario, on
or before the fifteenth day of Decem-

ber, 1916. their christian and sur-
names and addresses with ful parti-,

culars in writing of their claims, and
statement of their accounts and the,
nature of tue securities (if any) held,
by them duly verified by statutory
declaration.
And take notice that after the said

fifteenth day ofDecember,

 

distribute the assets of the said de-
ceased among the parties entitled

thereto having regard only to the
claims of which it shail then have
notice, and the said administrators
will not bz liable for said assets, or
any part thereof. to any person or
persons of whose claim notice shall
not have been received by it or its
said Solicitor at the time of such
distribution.

Dated November 11th, 19186.
Capital Trust Corporation, Limited,

J. P, LABELLYE,  été assez bons, les moyennes variant

oeadda ne

«

 

Cachetsdu Dr
GUERISON EN 5 MINUTES DE TOUS MAUX DE TETE.

N’en accéptez aucun À moins que
gravé sur chaque cachet.
inoffensifs. ;

DEPOT: 309 RUE ST

 
 

 

19 tres à la place de soi.
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Les Soutanes
sousla Mitraille
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“..Cetto fois, mon cher ami,
ous*vôilà mt poste honour et
it danger. C'est admirableef ter
ible. . On peut y mourir ‘of cfla
ous enchanfe. Classés dans les

on-eombattants. on nous envoie
ous ja volée des bombes. et desti-
és à ramasser les victimes. nous
pmmes offeiellement canardés
ar les Prussiens.
“Tout ce qui est beau, humain

t géhéreux, attire la rage de ces
auves échappés. Ils fusillent tout,
étruisent les ambulances et mi-|
raillent les croix rouges.
“C’est donc au péril comme au
évouement que noue sommes con-

ible,”

 

dre l'étendue de cette Joie, 1a fris-
sonnante fierté que jai ressentice,
hier soir, au moment où mon équi-
‘pé-allait partir pour relèver les
blessés, sur la ligne dufeu, à peine
cinq cents mètres en arrière de
notre infanterie qui montait à
l'assaut.
“Le major nous faisait ses re-

commandations, nous donnait la
(iernière consigne. Et ii fut franpe
de- voir tant de moustaches nais-
sautes et de nouvelles bai bes.

‘ —Mais, tonnerre! je né vois
que des prêtres en avant.
‘Les prêtres en avant? Comme

c'est bien notre devise à tous! Les
camarades nous disent téméraires.
D'ailleurs, ils ic soct autant que
nous. “Je voudrais te faire comprou

+

- en vont À la beaogne sa:glaute ;
Uots, C'est en priaot, ily a dn

Eux, c'est en riant qu’ils.

danger pourtous. mais la joie de
se dévouer fait qu’on le défie.
Seulement. sans forfanterie, j'a-
voue qu'il faut du coeur et du
vaime pour s ’en aller, un brancard
aux mains, dans cet enser.

‘Souvent, tu enteodras dire aûx
bicesés que lc soldat se sent evu”
“eux et sûr de lui tant qu'il +sou

me perdue, il manque d ‘équilibre
et son bel entrain chaneelle.

‘“ Alors, nous qui n'avons jamais
de flingot et qui sommes de chair,
comme eux,tu juges si noussentons
queiquefois l'émotion nous frôler
la peau; mais on marche quand
même... on marche surtout parce
quec’est plus beau. Et puis, là-bas,
les malheureux © nous attendent,
gémiseant. criantrou râlant...

‘“Ils attendent le brancardier;
iis espèrent le prêtre. Que d’abso-
lutions j'ai déjà données à de ma-
guifiques repentirs... Ceux-là, il
semble qu'en les voie monter au
ciel, tellement on est sûr que Dieu
accepte le sacrifice et le récom-
pense...’

Mon ami Duroy. comme un vrai
brave, a fous les courages. les
ands et les petits, — celui qu'il

fusil entre les bras. Une fois l’ar-|

d’écrire à ses amis, entre deux

randonnées sur lu champ de ba-,

taille,
Cette première lettre m'appor-

tait son impression générale, com-

me un tableau d’ensemble des

grandeurs de la tâche à laquelle
sont voués les prêtres de l'année
tragique.

D'autres me sont vennes, grif-
fonnées à la hâte avec un crayon
à la pointe émoussée. Des feuilles
A demi déchirées, salics, maculées,
m’ont apporté un écho de la gran-
‘de épopée, dans un style télégra-
phique dont j'ai recueilli les mots
queje voudrais enchasser dans un
écrin d’or.

.C’est le soir, après la nuit
tombée. Pas à pas, la muraille mou-
vante, la frontière vivante des poi-
trines a gagné du terrain sur l'en-
vahisseur refoulé. Chaque mètre
de sol conquis a coûté des masses
de vies humaines. C'est encore une
journée rouge écrite dans l'histoi-
re, avec des flots de sang.

La bataille continue. et dans le
ciel passent les terribles bolides
qui a'écrasent avec des éclats de
foudre.

Partout des cadavres et des soi-
dats couchés. Les uns se trainent dut à la guerre pour braver la

mort et cet autre, que j'admire, et rampent cur les genoux, ur les
couiles, pour chercher le refuge.

a

Co sont les seuls vraiment bons,

Plaza Building,

Fred. Demers

   

    

 

c'est un devoir

ployé dans la nourriture. d'est

faire une euquête. rare.vous

quête. Venez dès aujourd ‘hui.

 

{

ni

lo. r «

Nous croyons que.

pour tout chef de fariille J ‘ass

est fourni dans des conditions suiituires.

est toujours prête à vous recevoir ct vou.

+

cer la qualité du lait em-

«; ii:portant qu’ou devrait

+i fo init que vous gmployez

ia Ottawa Dairy ~

: invite à faire en-

4 À
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POUR LES

de manque de sommeil.

Le Sirop Gauvin
POUR LE

RHUME
Soulagedès Ja première dosc et

guérit prompternent
. Toux, Rhumes, Bronchites,

Enrouemnent.9

PRIX: 28 cts la bouteille.

  

Le Siro dAnis Gouin
Offre de précieusesressources aux mères qui élèvent une
famille. C’est un remède qui a donné des preuves par
milliers de son efficacité dans les cas de dentition difficile,
de coliques, de diarrhée, de dysenterie, de choléra infantile,

ON DEVRAIT EN AVOIR TOUJOURS A LA MAISON.

EN VENTE PARTOUT: 25 cents LA BOUTEILLE.

 

ENFANTS

LCachets Gauvin :
CONTRE LE

MAL DE TETE
Soulagent promptement

Maux de Tête,
Migraines, Névralgies, Sciatique,

et toutes les douleurs. ®

PRIX : 25 cents la boîte.
~

 

  
 

 

 

LA BANOUE
Capital payé ..
Réserve ..

se ss soe

.. .

Succursale à Paris, France
Ottawa, 16 rue Rideau
Ottawa, rue Dalhousie

Succursale à Hull. Agences à

FONDEE À QUEBEC EN 1860.

212 SUCCURSALES ET AGENCES.

‘Bourget. etc.

NATIONALE.
$2,000,000
1,900,000

es ce. se eo

. «as ev oo

- - 14 Tue. Auber
N. Lavoie, jr, Gérant

P. A. Leclerc, Pro.-Gérant.

Montebello, Pointe-Gatineau,

 

 

 

 

 

 

LA BANQUE
D'HOCHELAGA
 

FONDEE EN 1874.

Capital et Réserve $7,700,00

Total de l’Actif $38,000,000

 

T
E

 

M. J.-A. Vaillancourt, Président;

A.-A. Larocglte, A

DIRECTEURS:

l’hon. F-L. Béique, Vice-Président;
MM. A. Turcotte, B.-H. Lemay,1’hon. J.-M. Wilson,

W. Bonner.

1916. the
said administrators will proceed tof

Ottawv, Outarjo.!

M. BEAUDRY LEMAN, Gérant-Général,

La Banque émet des Iettres de Crédit Cireulaires payables dans
toutes les parties du moude, ouvre des Crédits Commerciaux, achète des
traites sur les pays étrangers, émet des chèques et fait des pasements té-
légraphiques sur les principales villes du monde, prend un soin spéefal
des uncaissements qui lui sont confiés et fait remise promptement sux
plus bas taux de change. Intérêt alloué sur tous les dépôts d'’épargue au
plus haut taux courart.

Succursale d’Ottawa: Edifice du ‘‘Droit’’
Coin des rues Georges et Dalhousie.

D. LAROCHELLE, Gérant.

  —_  
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Charmante Brochure par l'Abbé Lionel GROULX

“ LES RAPAILLAGES ”
TABLE DES MATIERES:

Les adieux de la Grise; Une leçon de; pa; --
triotisme; L'ancien temps; La vieille croix du Bois-Vert; Quand ots
marchiens au catéchisme; Le blé; Le vieux livré de messe; L'herbe ‘
évartante; En tricotant; Le dernior voyage.—Prix: 40 sous.

p
V

}

La leçon das érables; le nom ‘‘Dr Fred. Demers’’ ne soit

DENIS, MONTREAL.

 

 

D'autres gisent et ce tordent dans
l'inutile effort désespéré. Parfois

1des voix douloureuses s'étéignent
brusquement ai milien d'un eri
terrible et inachevé. C’est une bal-
H de fusii ou de schrapnell qui,
avec cette ironie eruelle des ehoses
inconscientes, brise une existence
déjà fauchée. .
En avant, la lutte groude sans

merci, acharnée, furieuse,— la mad.
lée du jour qui se continue sous
les étoiles. Du vacarme cffroyable
qui affole les cerveaux et fait
trembler les coeurs les plus soli-
des, Duroy mecit qu'il faut l'à-
voir entendu pour en connaitre
l’horreur immense: “A côté de
cela, le fracas du fonnerre n'est
qu'un vague roulemeny «de tam-
hour”.

Surles traces de la mort qui s'é-
loigne. voilà la charité qui vient,
la pitié qui console, le dévouement
qui répare. Voici les brancardiers
qui parcourent le champ du mas-
saute et recueillent ceux qui respi-
rent encore.

Éti et là. des lueurs piquent la
nuit et chacune porte fon espoir.
Aw fond de l'obscurité. des yeux
les suivent, appartet des voix
1e appellent.

‘est le sceours qui viet, hers
manité qui passe, la charité qui se

 
+

efficaces et | SERRE & Cie
Téléphone: Rideau 2304 497, RUE SUSSEX, OTTAWA ‘ 
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—Emportez-moi!
ll, posent le braneard.
—Rgmasse celui-ci, dit le cama-

rade ; moi, je vais voir là-bas.
Duroy cherche le blessé en dé-

tresse. Le mafhenreux til a l'épau-
le fracassée et le bras presque dé-
tache.
—Veux-tu que je te donne l'ab-

solution, mon petit?,.. jesuis prê-
tre. ‘ _

L'autre, épuisé, répond : ‘“ Oui”
d'un geste de sa patvre tete Jour-
de.
—Nete fatigle pas; je vais ré-

-{eiter pour toi Yaete de contrition.
Encore une âmeré“eoncilée ; eu-

penche sur les douleurs immobiles.
-Maintenant quela tempêtes’est

assoitrdie, les voix du champ de
bataille s'entendent plus ngttes ot
désespérées,

C'estle triste concert des appels
at! secours:
“A moi, ici...
J'ai les jambes cassées..
trine percée. Je perds *
sang.

La funèbre moisson s'active.
Souvent, dans la lueur d'un falot,
une main se lève sur une tete af-
faissée. Un murmure s'enten:! au
milieu de la grandeplainte lointai
nedescanons etdel'autre, plus
proche. des soufiraners impatien-jecre lui qui parfifa,etbientot, ear
te. une syneope le terrasse et le visa-

C'est Un prêtre qui guérit uue* ge, vidé de sang. blémit et devient
{ame avant de relever un corps. une face de cadavrd

*

! emportez-moi!..
la pol-

ant monvs

 
»

kb L'abbé Duroy est tont à sa mis-} . .
sion de salut. À cette heure, il ve| (À suivre). Ee
conge qu'à sauver. Avee un de
—ses confrères. il a déjà recueilli

bien des blessés et ils reviennent.
la civière vide, pour la charger
d'un nouveau et douloureux far-
deau. quand une p'aizte qui domi-
ne les autres les arrête. attentifs et
cherchant d'où vientle eri.

C'est plus au loin, sur un talus.
près d'une haie. Et tout près.
d'eux. un autre appel monte dui
fosee do la route:

J. B. Renaud &Gie
NEGOCIANTS EN amont

Farine, grains, provisions,
épiceries. te

104-150 rue SHPaul, QUEBEC
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“ METEOROLOGIQUE

 

PRONOSTICS. -- Vents du vord-
est, Plutôt Leau avec quelques Lrouil-
lard: de neige aujourd'hui. - Lbemain |
veats de l'est, Louu ct froid,

h FAITS-OTTAWA |
Ww Un chapitre d'accidents

M. et Mme édéon du Teraple Israël,
Toston, devaient donner une confé-
reuce au Forum, hier soir, mais une!
série d'accidents, dont ils furent les
victimes/ les empéêcha d'être à Ottit-
wa à l'heure fixée, Personne n'est à
blämer pour ie contretemps et l’audi-
toire prit bien la situation.
Tout d’abord, le train qui les ame-

naît de Boston, arriva à Montréal une
heure et demie en retard, trop tard

pour faire raccordement pour Otla-
wa; mis au courant de la chose, les
directeurs du rorum lenr dirent de se
reudre à Cornwall où l'auto de M. A,
J. Freiman serait à leur disposition.
A onze heures, hier soir, on apprit

qu’ils étaient à Russell. L'auto se bri-
sa en route près de Chrysler et M. et
Mme Gédéon marchèrent jusqu' une
ferme sise à un mille et demi od ils
obtinrent les services d’un Ford; nn
pneu se brisa et il fallut attendre. Une
autre voiture partie d'Ottawa pour
ies rejoindre a Chrysler eut des mé-

saventures et les touristes furent blo-
qués à Russell. Ils n’arrivèrent que

vers une heure ce matin à Ottawa,
bénissant, les ‘bons’ chemins entre
Cornwall et Ottawa.

Pour régaler l'auditoire réunie au

Forum, un joli progrumme musical
tut exécuté; mentionnons MM. Amé
dée Tremblay, récital d'orgue; Pau!
Ouimet chanta “Glory tv Thee”,
“Winter is past” et “Monsieur de

garion”, Mille Grace’ Hiney rendit
quelques morceaux sur le violon.

Les Gédéon reviendront probable.
ment plus tard.

 

 

 

Margiwine 4 Ottawa

Maigré les règlements sévères qui
prohibent l'importation de la marga-
rine dans le pays, il est presque cer-

tain que ce substitut pour le beurre
trouve son chemin. dans les familles
de la Capitale. Plusieurs personnes

d'Ottawa ont des parents au amis à

la frontière ct il est très facile de
faire Ja contrebande à certains e-
droits.

La margarine peut s’obtenir à (rèr

bon marché et on dit qu'à 22 sous la
livre on n'a aucune raison de se plain-
dre.
Les règlements sont étranges au su-

jet de ce produit, car quiconque ore
ralt payer la .douane serait arrêté

pour l'avoir importé, de sorte que le

soi)moyen de l'entrer au pays est de
le faire par contrebande.

M. Séguin à Windsor

M. C. A. Séguin, avocat, est parti
pour une semaine à Windsor, Ont. M.
Séguine deprésentera l'Union St-Jo-
seph du Canada dans sa canse avec
Mie E, Marentelle, pour recouvre-
méfit sur une police d'assurance pé-

rimée.

Partie de cartes

Le 29 novembre, a la salle Ste-An-
vo, partie de cartes organisée par un
groupe de jeunes filles, au profit de
l'Institut Jeanne d'Arc. Deux $5 en
orainsi que plusieurs autres prix,

Prix du billet; 25 sous.

Un record chez les pompiers.

Les humbles particuliers qui 8 ima
ginent que les pompiers du chef Gru-
hzæun se lu eoulent douce devraient Jeter
un ‘oeil sur les quelques faits suivants
et ils pourront constater par eux-mé-
mes que les employés de la brigade ga-
guent bel et bieu ln maigre pitance que
la corporation leur accorde.
Depuis samedi, les pompiers ont ré-

pondu a neuf alurmes; dans {a plupart
des cas les feux n’étaient pus sérieux,
tatix les hommes durent travailler
fruand 1néme.
Les cheminées défectueuses furent

cu général responsables de légers dom-
mages,

‘ Feu chez Bastien.

Samedi, un feu sc déclärait chez Bo-
land, propriétaire «de l'hôtel King Fd-
ward et avant que les flammes aient
pu être maîtrisées, des dommages
ulaieptcauséspour unevaleur de $300.
Le King Edward fait partie du bloc
qui souffrit daus Ia conflagration de
veodredi soir. Ce matin, vers 10,50, un; SC ; .

{foires oceupés pour travailler dansj-otle surchauffé fut cause d'un inceu-
sie chez Bastien, bijoutier, angle des
rues York et Dalhousie. Lau construc-
tion de l'édifice facilitrait une con-
flagration, mais ln prompte arrivée de
la brigade et lu présence d'esprit des
v‘eupant limitèrent les dommages à
siviron #200.
_ Il tst à noter qu’à cette époque de
j ‘avuéo, les incendics sont plus nom-
b-eux et surtout causés par des; chemi-
nées qu'ou néglige de nettoyer. Il faut
pendre des précautions.

Ca veut voter.

Plusieurs  partieuliers se sont pré-
ventéz devant le juge MeTavish, ce ma-
Un, pour avoir leur nom place sur les
Ustes électorales, 11 y eut des appliea-
tions de partout. Les voici par {quar-
Lier:
_ Applications Accordées,
Victoria . . 2 !
Dalhousie . 12 N
Wellington | s t
l'on:re 1 5
Capital | . 16 9
Sl-Cicorges | 22 5
lv LL LL 20 3 0
Ottawa 19 aHideau 23 21

Tutaux HIS 65
Les apphieants daus le quartier By

ne se prescuterent pas. Le juge étudie-va d'uutres applications, demain.

IT y àune rêgle pour juger les Hom-mes, même sans les connaître: il

  
OUS-MARINS SUR/
“7 L'ATLANTIQUE
[UN CROISEUR ANGLAIS"

AVERTIT TOUT LES NAVI-
RES ALLIES QUE DES SOUS-
MARINS ALLEMANDS CROZ-
SENT SUR L'ATLANTIQUE.

(Spécial au ‘’Droit’’.)
New-York, 27— Un croiscur anglais

patrouillaut au sud-est de Sandy
Hook, à envoyé hier soir vers 9 heu-
res un radiogramme à tous les capli-
taine: de navires flottant le
peau des Alliés, les avertissant d'être
prudents. car des cous-murins alle
mands seraient à croiser sur ce côté

ci de Atlantique. ‘ ‘
Le radiogramme conseille aux oie

pitaines des paquebots alliés de

rendre compte de toutes les embar-

cations qui naviguent entre

 

et d'éviter autant que pos-ible le pro-
gramme de route suivi par les navires

marchands
Dans les cercies officiels, l'on croit

que les sous-marins signalés par le
croiseur anglais, pourraient bien être

reuse où se trouveraieut les fameux
U-53, Mais on espère qu’ils ont reçu

—tll><>A

CONTRE-ATTAQUE

LES BULGARES TENTENT DE

PRENDRE L'OFFENSIVŸE

SUR LA CERNA, MAIS SONT
REPOUSSES AVEC DE LOUR-

DES PERTES PAR LES SER-

BES.

(Spécial au “Droit’.)
Paris, 27,—Officiel.—Les forces bul-

gares out ouvert une contre-attaque
sur les Serbes, sur le front de la Cerna,
hier soir, et ont été repoussées aver
de lourdes pertes. Les Italieus conti-

—maerem"Fe Serre

Londres, 26, 1 heure du matin. —
Des nouvelles d'Athènes reçues par

apres avoir discuté une seconde fois

des armes ct des munitions grecques,

ua décidé de n'opposer aucune résis-

tance à ces demandes.

 

 

Londres, 25—Une dépêche de Pétro-
grad, reçue par la télégrapliic sans

sans fil, indique que les troupes rou-

naines opérant à T'extrème gauche

en /Valachie, ont réussi à se dégager

après avoir uul'U:L dés millions de
quintaux de céréales.

 

  Limoges à la ration
. = - .- . !

Paris, 27.—Une «depeche de Limoges]

dans vette ville pour émettre des cartes
de pain et autres nécessités de lu vie
dout la pénurie so fait sentir,

rrmmen-nr-

L’artillerie est active
eswa

  
dei, hier, deux maisons. suffit de savoir par qui ils sont aimés

ofiT QUI fl; soit lets.
i   I© Setseventsae 3 = =

COUPON DU* DROIT
pour obtenir les patrons

de broderie.

_homnies, elle les

 (Spécial au ‘‘Droit”.)
Londres, 27.—Officiel—Notre artil-

lerie à été aetive, hier soir, dans les en- 12003 :
virons de La Bassée. Rieu à signaler 112% Téléphone Rideau 1700
ailleurs. i

On déportera les Polonais
Berlin, 27. — Àune assemblée.

du Reichstag il a été proposé de se
servir des gens habitant les terri-

 

les usines et dans les champs d’AI-
lemagne.

La proposition a surtout porté
sur les Juifs polonais et l'on a p1o-
de las déporter comme on fait
actuellement des Belges.
Un député socialiste s'est leno

et a dit que cette mesure était ‘la
plus extraordinaire mesure dicta-
toriale dont on. ait jamais entéiniu
parler.” Cependant, en dépit des
objections, on croit que la mesure
sera adoptée.
On a aussi parlé de la nécessité

de soutenir tous les journaux ac-
tucllement en circulation en Alle-
magne, afin que le peuple recoive
le plus d'informations possibles.
Comme on sait la source de ces in-
formations. on n'est pas surpris de
voir que le gouvernament tienne à
ceque le nombre des journaux ne
soit pas diminué.

——20"

BRULEEVIVE
(Spécial au “‘Droit’”.)

Rimouski, 27.—lUn incendie à détruit

Mile Ross,13ans,n été brâlée vive.
etreAct

renoy

“La fortune ne chauge pas les
démasque
   
  —  
  

dra-| 8

    

deux |B
eaux. Do plus, il dit aussi que si be-1X
soin est de r'allumer ancune lumière |}

les U-53. Actuellementplusieurs trans. §

atlantiques traversent la zone dunge-|§

le radiogramme les avertissant d'être a
nrudents. 8

DES BULGARES

nuent à progresser 4 1est de Monastir. #8

Le gouvernement grec Cède

Rume. itudiquent que le tninistère grec|4

les demandes de l'Entente- au - sujet:

L'armée roumame d’Orsova I
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tement d'hiver.

rapportant à unsujet triste,
très nécessaire. Nous voulons
bes de deuil. :

hes de deuil deviennent une

  

 

  

Le Bulletin Quotidien
Au commencement de la saison de l'hiver, il

n'y a aucune chose particulière qui demande

une attention spéciale, car la demande est

la même pour tcut ce oui fait partie du ve

Il y a cependant une chose aui. quoique se

‘ ; Ce a
Malheurcusement la liste régulière des shorts

parmi nos soldats au front apporte la tris-

tesse dans nombre de fovers et alors les ro-

vêtement sombre est le signe extérieur d’un

coeur attristé, et quoique nous re-

LE,
WE

LE DROIT, LUNDI, 27 NOVEMBRE 1916.
JI

ompletez vos Ach
- MARDI chez

Jolies Robes de

Deuil
Une grande variété de robes
tes pour datnes, convenables pour

Elles sont faites de soie
taffetas et erépe de Chine de sete.

modeles
niques par plis, boléro, et

 

        

le deuil.

ceininres

 

       
vy

Llane, tan ct

bagi et Blane.

LE

Orcasion

au à

est cependant traavet

parler des ro-

Camisoles
pour
Dames

nécessité. Le

“grand vollet cape ou matelot.

A qu'à 30.00,

bonne qualité avee coîlets re-.

versibles, inunches Tongues,

Les couleurs sont gris et

blane,

Valeurs de

"68e
Pas de cointandes par télé

phcie ea COD.

rp

FREIMAN
‘Manteaux Elégants

    

pour Dames
Ces ànanteaux sont faits de peluche,
beaver et broudcloth, modèles am-

ples avée ceintures en arrière, Aussi
modèles ajustés, quelques-tito avec
ceintures

11421 Gran

tes |

russes avet U- -sont

corsages goremeat 4us- qu'à
au aveé Vestes p érene, nietés avec Vestes de eren spied

plissées ou brodées, 3u-
pes très latges et bien garmies de
Loutons

Grandeurs, 16 a 44
Oécasion

-uûtache nouveau.
Valeurs jus-

de inaidi

ot

 

Blouses Tailleur

pour Dames
l’aites de flaneilette rayée de

copun-

Craudeurs,

+1,25.

 

buttons nouveaux.
gants et

Toutes les grandeurs.

- Occasion ©1750 Toilettes en Renard

et très larges du Bas.
ds collets réversibles, manehet-
arges et garnis de peluche et

Tous sont élé-
a la mode. Les couleurs

noir, gris, brun, faune et vert.
Valeurs jns-

$25.00.
ale

 

Manchons en mou-

ton de Perse
Cas muanedons sont fuits de
belies peaux Nrisantes, for-

 

  
  

0

de sont plus populaires que ja-
mais, cette aunér,

tes avee glands et doublés de

i

    

     
    

    
      

      

    
   

 

  
  

   

  

 

  

 

blanc d'Islande
l‘aites de belles peaux choisies.
Manehons nouveau modèle dou-
Blas du satin de la meilleure

qualité, Etoles avee fourrure
sur les deux côtés et garnies
de

s22,00.
de mardi

tote et queue, Révulier

“0e $17.50 À
Toilettes en Seal

Electrique |
«5 fonrrures toujours à la ino- Q

Etoles drol-

. satin noir de bonne qualit“.ne melon et doublés de ve- at TT 'Jours . 4 ,- Manchons Jo nouvelle formecurs de la ineilleure qualité, Lei Antisorde én soi _ . melon ou coussin. RAgulier
Corde PH S0l€ pour poignet. <> 00 Occasion

Regulier $35.00. i7 50 or Co on $17 50. . Chia
Occasion mardi ° de Pare °

Manteaux pour Enfants
Manteaux faits de Llama. peluche. enrl cloth
#1 chinchilla, amples, avec ceinture

tous nouveaux. Les couleurs sont noir, vert
russe. bleu marin et cardinal. Hs sont bien

(ransteurs,
Valeurs de 5,00. Occasion

de mardi. 1 11 1 11 11120, 3.95

doublés de bon sateen,
ans.

‘3 et col-
lets réversibles, garnis d= peluche et hou.

3 a 10

P
E
S
A
P

 

Manteaux pour

(Spécial au “Droit”. i

dit que l'on est à faire le recensement | i 
grettions qu'il s'en trouve parmi

nos clients qui aient besoin de vê-
tements de deuil, nous avons tou-
jours tout ce qu'il faut pour ré-
pondre à toutes les demandes.
Venez voir nos grands assorti
ments.

  

   ni

RUES RIDEAU ET MOSGROVE :

mal
OLava

l'antsoles pure Janine ou union,
manches

Grandeurs régulitres

Valeurs ius-

| Mandi su 55€

télé-

tour du cou haut et

langues,
et plus grandes,
qu'à $1,25,
lement

l'as de commaudes

phone où LOD,  

rgBYNALA

pur

Bas pour Dames
Nes de cachemire noir. pour
dames. Grandeurs, “14 à 10.
Valeurs de GO.
Casion spéciale à

Pas de commandes par iclé-
phone ou COD.

V , laits de bon eontil

Ag nes baleines, buste
eune grandeur,

Oecasion spéciale
mardi

 

chées en-avant ou en

nies de dentelle et In
couleurs sont rose

Crandeurs, 32 à HE.
eusion de mardi L.

" 35¢

gavnis
dentelle. Grandeurs, 19 à 30.

Brassières pour
Dames

Faites de battste et tricot, atta

*" 69c

+. Corsets pour Dames
avec bon-

: «le mox-
de

” 69c

arrière, ar
osterie. Les

et blune,

  

Bébés
ait de corduroy pesant, ¢t bien dou-
hits de bonne flunellette. Gninies de

-outuehe militaire et boutons d'écuille,
Crandeurs, 1, Z et à ans, Blane seule:

ment. Valeurs de 35,00. Oe $2 19

oo. eeuston de mori

“ Gants pour

Dames
Gants de isle pesant et de eache-

ipirette, pour dames: couleurs
noir, gris et blane. Grandeurs 6
à 115 Valeur de 550. 45

ce mardi 2... COccasion

 

 
 

CONFLAGRATION M. BENNETT ET LE
RECRUTEMENT| “45

nett. a été nommé sur le bureau à
titre de directeur du travail des mu-

nitions et ji] se dévouera entièr>ment
à mener cette partie de l'entreprise à
bonne fin.’

 > -z— .

“REDUISONS LES TAXES”

——

Fae maitre Porvier a Ciuteotion deg

ol pou PROCTOR A DEMANDE
; L'AVIS D'UNAVOCAT

 

A MANIWAKI
iLE VILLAGE DE MANIWAKI

EST VISITE, SAMEDI, PAR
UNE CONFLAGRATION QUI
DETRUIT SEPT RESIDENCES
ET UN MAGASIN—DOMMA-
GES ELEVES.

(Spécial au “Droit™.)

.Maniwaki, 2°. Notre village a
été visité samedi par une conflagra-
tion qui menaça durant plusieurs heu-
res de balaver toute la partie est du

village et Comoville. Sept résidences,
un magasin et de nonibreuses dépens
dances ont été la proie des flammes
Les dommages s'éléveront à environ
830,000, assez faiblement couverts
par leg assttrances.

Le feu fut découvert dans la rési-
dence de l'avocat Legault, occupant
une maison appartenant à M. Alexan-
dre Nault. Quand elles furent décou-
vertes les flammes avaient déjà fait
de rapides progrès et activées par le
vent violeut qui doufflait elles se pro-
pagzerent rapidement aux
avoisinants. l.a’brigade des pompiers
volontaires fit des efforts surhumains
pour sauver les maisons voisines mais
ce n'ast qu'avec les plus*grandes dif-
ficultés qu'ils réussirent à circonseri-
re lea flammes. I! fallut veiller avec
une grand soin sur les édifices placés
dans la direction du vent et On dé-

ie

‘touvrit fort à temps ur tommence-
nient d'incendie dans le clocher de
l'église, située à peu de distance du
théâtre de la conflagration. Si 1'é-
£lise eut pris feu le couvent et l'hôpi-
tal qui sont voisins eussent été aussi
la proie certaine des flammes.

Les principaas sinistres sont MM.
Grimes, résidence et magasin, M. À.
Nault, deux maisons; Joseph Levas-
seur, deux malsons: la
Bates d'Ottawa, deux maisons. Lies
résidences de Mme St-Amour et de

~ M. Jules Forest ont aussi été assez
’ sérieusement endommagées Les

Apportez un coupon à l'administra- dommages à l'église sont {usigni-
tion avac 68 sous. flants

Si vous demeurez 3 la ants.
, ajoutez 7 sous, pour frais de poste. ———

Ceux qui portent un secret jo
yeux s’imaginent qu’ils sont
transparents,

com Mw ‘
+ + + 3« Ae Sn TE tn ; -

édifices:

compagnie ;

LE DIRECTEUR EN CHEF DU
SERVICE NATIONAL AN.
NONCE EN QUELQUES MCTS
LA POLITIQUE DU BUREAU.
IL FAUT CONSERVER NOS
FORCES NATIONALES POUR
LE PLUS GRAND BIEN DU
PAYS. — AIDER LE RECRU-
TEMENT.

 

M. R. B. Bennett, M.P.. qui pré-
side aux destinées du Burçau des Di
‘recteurs du service national est actuel

lement à Ottawa, activement engagé
à compléter des préparatifs qui Jui
permettront de se lancer dans une

grande campagne afin de faire un
inventaire complet de nos ressources.
M. Bennett d donné tine entrevue anx

journalistes cc matin: ‘Les règle-
ments qui définissent la responsabi-
lité du Bureau de Service National,
établi par un ordre en conseil, stipu-
lent que le principal devoir de notre
organisation est de faire enquête stir
les forces du pars.

Conserver ie service public

H nous faux encore formuler des
plans qui nous permettront de main-
tenir l'agriculture et les industries es-
sentielles au pays à un haut degré de
perfection: afin de ne pas bloquer les
utilités publiques.

I1 faut donc que les industries non-
essentiellies n'absorbent pas une pro-
portion trop forte de la puissance
mâle du pays. Notre Bureau doit
déterminer de quelle meilleure ma-
nitre les hommes peuvent servir le
pays a cette époque; est-ce par l'in-
dustrie ou par le service militaire

L'emploi des femmes

comment on peut substituer la main-
d'oeuvre féminine aux hommes et
Maintenir l'efficacité de la vie indus-
rielle en Canada. Ces mesures sont
prises afin de permettre à ceux qui
veulent s'enrôler dans les forces mi-
lltairez ou navales de le faire facile-
ment. CM. Mark irish, continue M, Ben-

Il s'azit oncore de savoir quand ot;

Vieille citoyenne qui disparait
La mort vient de faire une autre

victime, rt cette fois, elie à enlevé à
l'affection des siens et à l'estime de
toute une population une des plus
vieilles citoyennes de la Capitale dans
la personne de Mme veuve Emelina
Landry.
La défunte était âgée de 85 uns et

un mois et elie avait vu croître plus
d’une génération. Née à Ottawa le 25
octobre 1831, elle vit les origines de
ce petit bourg qu'on appelait By Town
et qui de décade en décode devint une:
des plus belles villes du pays. Son
époux. M. Joseph Landry, qui l'a pré-
cédé daus la-tombe u y a déjà long-
temps, était très bien connu. Nom-
breux étaient les récits que Mme [an-
dry pouvait faire de la naissance ci
de la croissance d'Ottawa. Fait étran-
gc, elle n'avait jamais été malade du-
rant sa vic bien remplie et ce n'est
qu'iôl y a trois mois qu'elle fut frap-
pée de paralysie partielle.
Les médecins appelés en toute hito

déscspérèrent de la sauver et clle lan.
guit sans trop souffrir cependant.

Elle conserva l'usage de ses facul-
tés mentales jusqu'à quelques jours
avant sod néeces; elle expira samedi
vers -onze heures. Elle laisse pour
pleurer sa perte une fille, Mme David
Emond, St-Charies d'Ottawa: deux
fils, Edouard et Alfred, d'Ottawa.
Mme Landry demeureit chez son

gendre, M. David Emond. entrop
neur bien conny de la paroisse St-
Charles. Les funérailles ont eu lieu
ce matin a 8.30 heures, de la réi-
dence mortuaire, au milieu d'un
srand concours de parents et d'amis,
Le service fut chanté en l'église pa-
roissiale de St-Charies.

——————el-

MORT D'UN CHEF HURON

(Spécial au ‘’Droft”.)
Québec. 27.—Gaspard Picard, vn des

derniers Hurons, ancien chef de cette
tribu sauvage, est mort à Lorette hier,
à l'âge de 55 ans.
—{}eee

Les hommes sont comme les mots;
île ne valent eu'en autant qu'ils sont
A leur place.

 

a an am... 
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autres dépenses qui ne sout päs
nécessaires avre l'areent au fous

est que farce, mais
Hee proposition qui ne manquera

M. Fisher dit que cot argent doe
vrait être remis aux rontribuab

des manières suivantes:

ant quelques années, (26 En achi-
tant des débrnitures de ta ville en
qui équivaudrait à payer !es hypo-
thèques qu'a coutractées la corpo-

lation.
être appliqué à payer pour Les tra-

vaux civiques qui antrement de-

vraient être prélevés sir les voucri

buables.
Ces propositions méritent <érieu-l

se considération. |

|
— <nrn ;

Conférence sur Louis Veuillot
Le R. P. Rodrigue Villeseuve, O.

M.I.. a donné hier après-midi, au
Monument National. devant un audi-
toire pas assez nombreux, une tres

intéressante conférence sur lI,ouis
Veuillot, le grand catholique et le
plus brillant journaliste français du
dernier siècle.

Le conférencier a puilé de la foi
intégrale de Veuillot et de sa sou-
mission aux instructions de Rome. F1
‘a woutré la grande fui de Veuillot
dans sa vie privée et dans sa vie pu-
bliique, sonrespect de l'autorité el sa
grande obéissance à la parole du
Souverain Pontife.

M. et Mme Mathé ont fait les frais
du programme musical et M. Charron
a donné une déclamation.

cer

Sa la femme approuve la beauté
d'une autre femme, on peut con-
dlure qu’elle a mieux que ce qu’el-

faire agrandir Vhôtet de ville ot;

ville d'Ottawa,

«l'antortissement, Cette propesition |
M. Fish or a des Commissaires et le maire consefi-

la à M. Proctor d'obtenir une opinion
LE . ‘Jégale, même si le Conseil refusait de

pas d'intéresser le publie. car l'ipayer les services de cet aviseur.
s'agit de réduire les taxes. |

«| a
; aucune opinion

0 bn {nous croyons que
prélevaut des taux moins eleves [l'homme qui a prété son appui,

pour le fonds d'amortissement du-:

35 Le surplus pourrait |

  le approuve—La Bruyère.

l'avocat conseil de la

a obtenu l'avis d'un
avocat dans la question des taxes sco-

laires. L'affaire fut discutée au Bureau

M. Proctor,

Or. M. Proctor ne veut pas dire ce
qui s'est passé entre lui ct l'avocat:

il nous a dit ce matin qu'il n’avait
à exprimer. mais

M. Chrysler est

Il paraîtrait qu’on peut discuter
longuement sur la légalité de payer

les taxes à la commission scolaire;
on dit même que cette commission §
n'a jamais demandé formellement au
jCunseil de régler l'affaire.

Quoiqu'il en soit. attendons à ven-Ë
dredi. l'affaire scra réglée au Con-
soil,

remissQDArron

La bataille de Chihuahua

 

(Spécial au ‘“‘Droit’’.)
Juarez, Mexico, 27.—La résultat fi

nal de la formidable rencontre entre
les troupes de Villa et celles de Car:
rauzs # Chihuahua est encore inconnu.
A frontière américaine ne convaît rien
de l'issue de vette bataille. Les com
munications téléphoniques et télégra-
phiques entre Chihvaaua et Juarez ont 2
Été coupées, probablement par les ban
dits villistes.
Cependant. —tés- nonvetles. officieuxex

reçues par l'état-mujor américain, can
tonné à El l’aso, anuoneent qu'un de-
principaux oficiers de Villa a été grié
vement lilessé.

>——

DECES
LADOUCEUR — Moïse [Ladoucéur,

décédé à Aymer. Qué., à l'âge de
57 ans, est exposé rue Albert. I
laisse pour pleurer sa perte son épou-
se, une fille, Mme Nap. Desjarding,
d'Ottawa: six garcons Alex et Ed-
mond, a ia malson; rédéric et Ovila.
en service outre-mer; Patrick et Os-
car, employés chez McLaugblin Bros.
Les funérailles auront lieu mercrediff
matin à l'église St-Paul. Arimer.Qe
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